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Cette  publication  paraît  en  2  séries  indépendantes  l’une  de  l’autre  :  la  lre  comprendra 
Lépidoptères  do  Ici  Belgique  ;  la  2e,  les  Lépidoptères  de  l’Europe  non  observés  dans  ce 


ce  pays. 


1.  Agrote  puta,  2,  A.  obélisque  . 


AGROTE  PUTA 

AGROTIS  PUTA,  Hubn. 

Hb.  Noct.  f.  255  et  715-16.  —  Treils.  V,  3,  p.  31,32.  —  God.  V,  pl.  67,  f.  5-7.  —  Boisd.  Ic. 
81,  5,  6.  —  Step.  B.  L.  p.  68.  —  Mill.  Icon  pl.  112,  f.  3,  4.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  84. 
Led.  Noct.  p.  30.  —  Spey.  Geogr.  Verb.  Il,  p.  120.  —  Slaud.  Cat.  p.  86,  n°  1190. 

Noctua  puta,  Hb.  —  Xylina  puta  et  erythroxylea,  Tr.  —  Bombyx  radius,  Haw.  — 
Agrotis  radia,  Step.  —  A.  puta,  Led.  —  .46.  :  Lignosa,  God. 


Cette  espèce  habite  l’Europe  méridionale  ;  elle  est  rare  dans  le  sud 
de  l’Angleterre  et  de  l’Allemagne  ainsi  qu’en  Belgique,  mais  on  la 
prend  parfois  dans  la  province  de  Liège.  On  la  trouve  également  au 
nord  du  Maroc,  en  Algérie,  en  Asie  mineure  et  en  Syrie. 

La  chenille,  longtemps  inconnue,  a  été  trouvée  par  M.  Millière  dans 
les  environs  de  Cannes,  à  la  fin  de  février;  cette  chenille  était  dans 
toute  sa  taille  et  à  moitié  enfouie  dans  le  sable  ;  elle  fut  nourrie  de 
graminées,  mais  elle  se  chrysalida  au  bout  de  quelques  jours  à  l’inté¬ 
rieur  d’une  coque  molle. L’insecte  parfait  vole  en  août  et  en  septembre. 
Notre  chenille  est  la  reproduction  de  celle  figurée  par  M.  Millière. 

0-0  ^  O  ■  ■ 

AGROTE  OBÉLISQUE 

AGROTIS  OBELISGA,  Hubn. 

Hub.  Noct.  f.  123,416.  —  Treits.  V.  1,  p.  143-46.  —  God.  V,  pl.  64,  f.  3.  —  Spey.  Geogr. 

yerb.  il,  p.  119  —  Staud.  Cat.  p.  87,  n°  1220.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  XIV,  p  11. 

Noctua  obelisca,  Hb.  —  Agrotis  obelisca,  Tr.  —  Ab.  ;Ruris,  Hb. 


L’agrote  obélisque  habite  la  Livonie,  le  sud  de  la  Suède  et  l’Europe 
centrale,  méridionale  et  orientale.  Elle  a  été  prise  pour  la  première  fois 
en  Belgique,  près  de  Rochefort,  parM.  A.  Dufour,  en  septembre  1870. 

On  trouve  la  chenille  en  automne  et  au  printemps  sur  le  pissenlit  et 
les  gaillets,  mais  elle  se  tient  cachée  pendant  le  jour.  Les  métamor¬ 
phoses  ont  lieu  à  la  fin  de  mai.  L’insecte  vole  en  juillet  et  août  et 
parfois  jusqu’en  septembre. 
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l.CymalopKore  colon,  2. C.  aqueux. 


CYMATOPHORE  COLON 

CYMATOPHORA  DUPLARIS,  Lin. 

Lin.  F.  S.  p.  352;  S.  N.  XII,  p.  883.— Esp.  pi.  197,  f.  4.—  Hubn.  f.  211.  -  Borkh.  IV,  p.  627. 
Treits.  V,  1,  p.  92.  —  Du  p.  VI,  pl .  84,  f.  1.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  73.  —  Spey.  Geogr. 
verb.  Il,  p.  44.  —  S  Lan  ci.  Cat.  p.  75,  n°  1017. 

PYRALIS  DUPLARIS,  L.  —  NOCTUA  BIPUNCTA,  Bk  11  -  —  N  UNDOSA,  Hb.  —  N.  BICOI.OR,  Esp. 
CYMATOPHORA  BIPUNCTA,  Tt\  — C.  DUPLARIS,  Stg. 


Cet  insecte  habite,  entre  le  68°  et  le  45°,  toute  l’Europe  et  l’Asie 
occidentale  depuis  l’Angleterre  jusqu’aux  monts  Altaï;  en  Belgique  il 
est  commun  dans  beaucoup  de  localités. 

La  chenille  vit  de  juin  à  septembre  sur  les  peupliers,  le  bouleau  et 
l’aune.  L’insecte  parfait  vole  en  mai  et  en  juin  de  l’année  suivante. 

CYMATOPHORE  AQUEUX 

CYMATOPHORA  FLUCTUOSA,  Ilub. 

Hb.  pl.  44,  f.  212.  —  Treits.  V,  1,  p.  94.  —  Dup.  III,  pl.  15,  f.  5.  —  Gn.  Noct,  I,  p.  17.  — 
Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p,  73.— Spey.  Geogr.  verb.  II,  p.  44.— Staud.  Cat.  p.  75,  n°  1018. 

NOCTUA  FLUCTUOSA,  Hb.  —  CYMATOPHORA  FLUCTUOSA,  Tr. 


On  rencontre  cette  espèce,  entre  le  47°  et  le  57°,  depuis  l’Angleterre 
jusqu’au  Volga.  Elle  est  très-rare  en  Belgique,  où  on  la  prend  quel¬ 
quefois  près  de  Bruxelles  dans  le  bois  de  la  Cambre  et  aux  environs 
de  Liège. 

La  chenille  vit  en  septembre  et  octobre  sur  le  bouleau  et  le  peuplier. 
L’insecte  vole  en  juin. 
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l.Brÿophile  des  murailles,  2, B. perle. 


BRYOPHILE  DES  MURAILLES 

BRYOPHILA  MURALIS,  Forst. 

Forst.  n°  74.  —  Fab.  Syst.  ent.  III,  p.  104,312.  —  Esp.  Schm.  118,  f.  8.  —  Hb.  f.  24.  — 
Treits.  V,  1,  p.  58.  — Dup.  VI,  pl.  86,  f.  1-3.  —  Frey.  N.  Beitr.  pl.  70,  f.  2.  —  Ann.  Soc. 
ent.  B.  I,  p.  76.  —  Spey.  Geogr.  verb.  II,  p.  53.— Staud.  Cat.  p.  79,  n«  1068. 

Noctua  muralis,  Forst.  —  N.  glandifera,  Hb.  —  N.  lichenis,  Fab.  —  Bryophila  glan¬ 
difera,  Treits.  —  B.  muralis,  Stg.  —  Var.  :  Par,  Hb. 


Ce  bryophile  habite  l’Europe  méridionale  et  centrale  jusqu’au  52  1/20, 
ainsi  que  l’Asie  mineure;  il  est  assez  commun  en  Belgique  sur  les 
murailles  et  les  troncs  d’arbres  couverts  de  lichens.  La  var.  Par  se 
rencontre  dans  l’Europe  méridionale  et  occidentale  ainsi  qu’en  Dalmatie. 

La  chenille  se  nourrit  de  lichens  et  de  jungermannes  et  on  la  trouve 
sur  ces  plantes  en  mai  et  en  juin.  Elle  se  métamorphose  à  la  fin  de 
juin  et  l’insecte  parfait  vol  en  juillet  et  août. 


BRYOPHILE  PERLE 

BRYOPHILA  PERLA,  Fab. 

Fab.  Mant.  p.  173.  —  Esp.  pl.  177,  f.  2.  —  Hubn.  f.  25.  —  Treits.  V,  lt  p.  61.  —  Frey.  N. 
Beitr.  pl.  70,  f.  1.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I.  p.  76.  —  Spey.  Geogr.  Verb.  II,  p.  53.  — 
Staud.  Cat.  p.  79,  n°  1071. 

Noctua  perla,  Fab.  —  N.  glandifera,  Borkh.  —  Bryophila  perla,  Tr. 


Cette  espèce  habite  l’Europe  centrale,  méridionale  et  occidentale  à 
partir  du  sud  de  la  Scandinavie;  son  aire  de  dispersion  s’étend  depuis 
l’Angleterre  jusqu’au  centre  de  la  Russie.  Elle  est  commune  en  Belgique. 

La  chenille  vit  à  la  même  époque  et  se  nourrit  des  mêmes  plantes 
que  la  précédente. 

L’insecte  parfait  vole  également  en  juillet  et  août. 
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EN  coins  DE  PIJBLIC4TIOIV  : 

Faune  illustrée 

DES 

VERTÉBRÉS  DE  LA  BELGIQUE 

PAR 

Alphonse  DUBOIS 


3IDDE  DE  PUBLICATION 

La  Faune  illustrée  des  Vertébrés  de  la  Belgique  comprendra 
quatre  séries,  savoir:  1°  les  Mammifères;  2°  les  Oiseaux;  3°  les 
Reptiles  et  les  Batraciens;  4° les  Poissons.  Chaque  série  formera  un 
ouvrage  indépendant  des  autres. 

La  deuxième  série,  les  Oiseaux ,  paraît  seule  en  ce  moment,  par 
livraisons  mensuelles  formées  de  trois  planches  coloriées  et  de  huit 
pages  de  texte  avec  cartes,  indiquant  l’habitat  d’été  et  l’habitat  d’hiver 
de  chaque  espèce. 

Tous  les  oiseaux  observés  dans  le  pays  seront  figurés  sous  leurs 
différents  plumages.  Les  nids  et  les  jeunes  seront  représentés,  autant 
que  possible,  avec  les  adultes.  Les  œufs  seront  donnés,  en  grandeur 
naturelle,  sur  des  planches  spéciales. 

L’ouvrage  des  Oiseaux  de  la  Belgique  formera  trois  volumes,  du 
format  de  la  publication  des  Lépidoptères,  et  comprendra  environ  140 
livraisons.  Le  prix  de  la  livraison  est  de  2  francs,  le  port  en  sus  pour 
l’étranger  ;  ce  prix  sera  porté  à  3  francs  pour  les  souscripteurs  qui 
prendront  un  abonnement  après  le  31  décembre  1878. 

Un  spécimen  sera  envoyé  gratuitement  aux  personnes  qui  en  feront 
la  demande. 

N.-B.  Ces  trois  volumes  formeront  avec  les  deux  volumes  des  Oiseaux 
de  l’Europe  [espèces  non  observées  en  Belgique)  par  Ch.  F.  Dubois  et 
fils,  un  ensemble  de  tous  les  oiseaux  de  l’Europe.  —  Les  deux  volumes 
des  Oiseaux  de  T  Europe,  avec  317  planches  coloriées,  sont  en  vente 
au  prix  de  200  francs. 
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Abrostole  vert-doré, 

sur  1’  Origanum  vulgaire. 
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ABROSTOLE  VERT-DORÉ 


PLUSIA  CHRYSITIS,  Lin. 

BURH1SHED  OEtAJSS.  —  ILVXFX  E  S8ELIÎULE . 

A 


Lin.  S.  N.  x,  p.  513;  F.  S.  p.  311.  —  Esp.  Schm.  109,  f.  1-5.  —  Hubn.  Noct.  f.  272,662-3. 
—  Treits.  Schm.  Eur.  V,  3,  p.  169.  —  Dap.  VU,  pl.  135,  f.  3-4.  —  Frey.  Beitr.  pl.  89. — 
Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  104. — Spey.  Geogr.Verb.  II,  p.  215.— Stgr.  Cat.  p.  126,  n°  1773. 

Phalæna  chrysitis,  L.  —  Noctua  chrysitis,  Hb.  —  Plusia  chrysitis,  Treits. 


Cette  espèce  est  commune  dans  toute  l’Europe  à  partir  du  62°,  et 
s’élève  jusqu’aux  régions  subalpines  ;  elle  est  très-commune  en  Belgi¬ 
que.  Elle  habite  également  toute  l’Asie  centrale,  l’Asie  mineure  et  les 
îles  Canaries. 

Il  y  a  deux  générations  de  chenilles:  la  première  se  montre  en  juin, 
la  seconde  en  août  et  septembre.  On  trouve  ces  chenilles  sur  les  orties 
et  sur  des  labiées,  mais  principalement  sur  les  plantes  suivantes: 
Origanum  vulgare,  Galeopsis  tetrahit  et  cannabina ,  Lamium 
album,  Marrubium  vulgare ,  Mentha  sylvestris ,Carduus  nutans , 

Borrago  officinalis ,Arctium  lappa,Onopordumacanthium,Ver- 
bascum  thapsus,  Dipsacus  fullonum,  etc. 

La  chrysalidation  a  lieu  à  l’intérieur  d’un  tissu  blanc  et  mou. 

L’insecte  parfait  vole  le  soir  sur  les  fleurs  des  jardins  et  des  prés; 
on  le  rencontre  en  mai  et  en  août. 


AGROTE  OMBREUSE 

AGROTIS  UMBROSA,  Hubn. 

XIIJE  SIX  8TRIPED  RUSTIC. 


Hb.  Noct  f.  456-7.  —  ?Esp.  Schm.  pl.  143,  f.  3.  —  Treits.  Schm.  Eur.  V,  2,  p.  123.  —  God. 
V,  pl.  63,  f.  3.  —  Led.  Noct.  pp.  30,82.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  81.  —  Spey.  Geogr. 
verb.  Il,  p.  98.  —  Staud.  Cat.  p.  83,  n°  1124. 

Noctua  umbrosa,  Ilb.  —  N.  sex-strigata,  Haw.  —  Lytæ  umbrosa,  Step.  —  Apamea 
umbrosa,  Treits.  —  Agrotis  umbrosa,  Led.  —  Var.  :  ?  Radicea,  Esp. 


L’agrote  ombreuse  est  généralement  rare,  mais  elle  paraît  être  plus 
répandue  en  Angleterre  que  sur  le  continent  ;  ici  on  la  rencontre  en 
Allemagne,  en  Hollande,  en  Belgique,  dans  le  nord  et  le  centre  de  la 
France  et  au  Piémont.  Dans  notre  pays  elle  a  été  trouvée,  mais  rare¬ 
ment,  dans  les  environs  de  Bruxelles,  sur  les  bords  de  la  Meuse,  etc. 

La  chenille  hiverne;  on  la  retrouve  au  printemps  dans  les  endroits 
arides,  mais  elle  se  tient  cachée  pendant  le  jour.  Elle  se  nourrit  de 
graminées  et  autres  plantes  herbacées.  Vers  la  fin  de  mai,  cettechenille 
se  construit  une  coque  formée  en  grande  partie  de  grains  de  sable, 
pour  y  opérer  ses  métamorphoses. 

L’insecte  parfait  vole  à  la  fin  d’août  et  en  septembre. 


Agrote  ombreuse 
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1.  Lifhosie  jaunet,  2. L.  auréolée 


LITHOSIE  JAUNET 

LITHOSIA  LUTARELLA,  Lin. 

Lin.  S.  N.  x,  p.  535;  F.  S.  p.  353.  —  Esp.  IV,  pl.  93,  f.  8,9.  -  Schiff.  S.  V.  p.  68.  -  Hubn. 
f.  92. — Ochs.  IV,  p.  138.  —  Boisd.  Ic.  pl.  58,  f.  I.  —  Dup.  III,  pl.  2,  f.  4  —  Frey.  N.  Beitr. 
pl.  380,  f.  4.  — Stett.  ent.  z.  (1847),  p.  339.  —  Dbld.  Zool.  (1847)  1914.  —  Ann  Soc. 
ent.  B.  I,  p.  47.— Spey.  Geogr.  verb.  ï,  p.  372;  II,  p.  285.  —  Staud.  Cat.  p.  54,  n»  702. 

TlNEA  LUTARELLA,  L.  —  BOMBYX  LUTEOLA ,  Hb.  —  NOCTUA  LUTEOLA,  Scll.  —  N.  LUTOSA, 

Esp.  —  Lithosia  luteola,  O.  —  L.  lutarella,  Stg.  —  Var.  :  Nigrocincta,  Spey.  — 
Pallifrons,  Zel.  —  Vitellina,  B.  —  Pygmæola,  Dbld. 


Habite  presque  toute  l’Europe  et  la  Sibérie  mais  manque  clans  beau¬ 
coup  de  localités.  Plusieurs  exemplaires  ont  été  pris  dans  les  dunes 
d’Ostende.  La  var.  Nigrocincta  se  rencontre  dans  l’Allemagne  cen¬ 
trale  et  occidentale;  la  var.  Pallifrons ,  se  trouve  en  Allemagne,  en 
France,  en  Dalmatie  et  en  Grèce  ;  enfin  la  var.  Pygmæola ,  habite 
l’Angleterre  et  la  Hollande. 

La  chenille  vit  en  avril  et  mai  sur  des  lichens.  L’insecte  vole  de 
juin  à  août. 
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LITHOSIE  AURÉOLÉE 


LITHOSIA  SORORCULA,  Hufn. 

Hufn.  Perl.  Mag.  III,  p.  398.  —Esp.  IV.  pl.  93,  f.  67. — Hnbn.  f.  98,  —  Ochs.  III,  p.  140.  — 
Frey.  N.  Beitr.  pi.  380,  f.  3.  —  Gorl.  IV,  pl.  40,  f.  5.  —  Spey.  Geogr.  verb.  I,  p.  371.  — 
Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  47.  —  Slaud.  Cat.  p.  55,  n°  705. 

Bombyx  sororcula,  Hufn.  —  B.  auréola,  Hb.  —  Noctua  unita,  Esp.  —  Lithosia  au¬ 
réola,  O.  —  L.  sororcula,  Stgr. 


Habite,  entre  le  56°  et  le  45°,  toute  l’Europe  centrale  depuis  l’An¬ 
gleterre  jusqu’au  Volga  ;  elle  est  commune  dans  la  plupart  des  bois  de 
la  Belgique. 

On  trouve  la  chenille  en  mai  et  en  juin  sur  des  lichens,  et  princi¬ 
palement  sur  ceux  qui  croissent  sur  les  troncs  de  conifères.  L’insecte 
vole  depuis  la  fin  d’avril  jusqu’en  juin. 


EM  COU1IS  DE  PUBLICjITIOII  : 


Faune  illustrée 

DES 

VERTÉBRÉS  DE  LA  BELGIQUE 

P  AB. 

Alphonse  DUBOIS 


MODE  DE  PIBLICATIOI 

La  Faune  illustrée  des  Vertébrés  de  la  Belgique  comprendra 
quatre  séries,  savoir:  1°  les  Mammifères  ;  2°  les  Oiseaux ;  5°  les 
Reptiles  et  les  Batraciens  ;  4°  les  Poissons.  Chaque  série  formera  un 
ouvrage  indépendant  des  autres. 

La  deuxième  série,  les  Oiseaux,  paraît  seule  en  ce  moment,  par 
livraisons  mensuelles  formées  de  trois  planches  coloriées  et  de  huit 
pages  de  texte  avec  cartes,  indiquant  l’habitat  d’été  et  l’habitat  d’hiver 
de  chaque  espèce. 

Tous  les  oiseaux  observés  dans  le  pays  seront  figurés  sous  leurs 
différents  plumages.  Les  nids  et  les  jeunes  seront  représentés,  autant 
que  possible,  avec  les  adultes.  Les  œufs  seront  donnés,  en  grandeur 
naturelle,  sur  des  planches  spéciales. 

L’ouvrage  des  Oiseaux  de  la  Belgique  formera  trois  volumes,  du 
format  de  la  publication  des  Lépidoptères,  et  comprendra  environ  140 
livraisons.  Le  prix  de  la  livraison  est  de  3  francs,  le  port  en  sus  pour 
l’étranger. 

Un  spécimen  sera  envoyé  gratuitement  aux  personnes  qui  en  feront 
là  demande. 

N. -B.  Ces  trois  volumes  formeront  avec  les  deux  volumes  des  Oiseaux 
de  l’Europe  ( espèces  non  observées  en  Belgique)  par  Ch.  F.  Dubois  et 
fils,  un  ensemble  de  tous  les  oiseaux  de  l’Europe.  —  Les  deux  volumes 
des  Oiseaux  de  l'Europe,  avec  317  planches  coloriées,  sont  en  vente 
au  prix  de  200  francs. 
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1.  Aeronycte  psi ,  2.  A.  trident 


ïp'll 
,  21 


ACRONYCTA  PSI,  Lin. 


Liü.  S.  N.  x,  p  514.  —  Esp.  pl.  115,  f.  1,4.  —  Treils.  V,  1,  p.  30.—  Dup.  VI,  pl.  82,  f.  1. 
— Frey.  N.  Beitr.  pl.  58.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  75.  —  Spey.  Geogr.  verb.  il,  p.  49. 

—  Staud.  Cat.  p.  77,  n°  1043. 

Phalæna  psi,  L.  —  Noctua  psi,  Esp.  —  Acronycta  psi,  Treits.  —  Triæna  psi,  Step. 


Ce  lépidoptère  habite  toute  l’Europe  depuis  le  60°  ;  il  est  également 
répandu  en  Sibérie  et  dans  le  nord  de  l’Afrique.  Il  est  assez  rare  en 
Belgique. 

On  trouve  la  chenille  de  juillet  à  septembre  sur  les  pruniers,  l’au¬ 
bépine,  le  peuplier,  l’aune  et  sur  plusieurs  espèces  de  saules.  La  chry¬ 
salide  hiverne  et  l’insecte  vole  depuis  le  mois  de  mai  jusqu’en  juillet. 


ACRONYCTE  TRIDENT 


ACRONYCTA  TRIDENS,  Schiff. 


ScIî.Syst.  verz.  p.  67  —Esp.  pl.  115,  f.  5,8.  —  Treits.  V,  1,  p.  26.— Dup.  VI,  pl.  87,  f.  2. 

—Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p,  75.— Spey.  Geogr.  yerb.  II,  p.  50.— Staud.  Cat.  p.  77,  n«  1042. 
Noctua tridens,  Sch.  —  Acronycta  tridens,  Treits.  —  Triæna  tridens,  Step. 

Cette  espèce  est  généralement  commune  dans  toute  l’Europe  jus¬ 
qu’au  60°;  elle  se  trouve  également  dans  la  Sibérie  occidentale  et  dans 
le  nord  de  l’Afrique.  Elle  est  très-commune  dans  toute  la  Belgique. 

On  trouve  la  chenille  en  juin,  puis  en  août  et  septembre,  sur  tous 
les  arbres  fruitiers,  ainsi  que  sur  l’aubépine,  les  peupliers  et  les  saules. 
La  chrysalidation  a  lieu  sur  les  arbres  à  l’intérieur  d’une  coque  assez 
épaisse. 

L’insecte  parfait  vole  en  mai,  juillet  et  août. 

Les  Acronycta  psi  et  tridens  se  ressemblent  beaucoup  et  il  faut 
élever  les  chenilles  pour  être  certain  de  ne  pas  confondre  l’un  avec 
l’autre.  Le  tridens  est  d’une  teinte  un  peu  plus  foncée  que  le  psi. 
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AGROTE  ÉCORCE 


AGROTIS  CORTICEA,  Schiff. 


THE  HEAUT  A.IVD  CEUB.  —  UI XT ÏÏEAEARB EAE  E1JEE 


Schiff.  Syst.  verz.  p.  81.  —  Hubn  Noct.  pi.  31,  f.  145.  —  Rott.  Naturf.  VIII,  p.  109.  — 
Treits.  Schm.  Eur.  V,  1,  p.  158.  —  God.  Hist.  n.  lep.  V,  pl.  88,  f.  3,4.  — Frey.  N.  Reitr. 
pl.  544,  f.  2;  627;  628.  —  Ann.  Soc.  ent.  3.  I.  p.  84.  —  Spey.  Geogr.  Verb.  I,  p.  121. 
—  Stand.  Cat.  p  88.  n°  1232. 

Noctua  corticea,  Schiff.— N.  clavis,  Rott.  —  N.  SINCERII,  Fl'.— N.  CORTICEA  V.  OBSCUR\, 
Fr.  — ?  N.  sordida,  Mb.—?  N.  corticoïdes,  Morav.  —  Agrotis  corticea,  Treits.  — 
Bombyx  clavigerus  et  subfuscus,  Haw. 


L’agrote  écorce  habite  presque  toute  l’Europe  :  onia  rencontre,  entre 
le  62°  et  le  45°,  depuis  l’Angleterre  jusqu’à  l’Altaï,  mais  elle  est  géné¬ 
ralement  peu  abondante  ;  dans  les  montagnes  on  l’observe  jusqu’à  la 
limite  des  arbres.  Elle  est  rare  en  Belgique. 


On  trouve  la  chenille  en  juillet,  mais  elle  se  tient  cachée  sous  des 
pierres  et  ne  sort  de  sa  cachette  que  pendant  la  nuit.  Elle  se  nourrit  de 
racines  de  graminées  et  probablement  aussi  d’euphorbes  et  du  pis¬ 
senlit.  Cette  chenille  hiverne  dans  un  cocon  et  n’atteint  tout  son  dé¬ 
veloppement  qu’au  printemps. 

L’insecte  parfait  vole  en  juin. 

Ce  lépidoptère  est  assez  variable  dans  sa  coloration. 


CA LLIGENIA  MINIATA,  Forst. 


Forst.  Nov.  spec.  ins.  p,  *75.  —  F. i b,  Syst  ent.  p.  587.  —  Seh.  Syst  Verz.,  p.  68. — 
U  b  LtOMB.f  111.  —  E-p  pl.  77,  f.  1,3.  -  Ochs.  III,  p  1 15.  —  Go  1.  IV,  p[,  31),  f.  6.  — 
Scbr  Faun.  boig.  Il,  p.  166.  —Ann  Soc.  ent.  B.  1,  p.  47.  —  Snel.  Ned.  Ins.  2«ser.  I,  pi. 
42.  -  Spey.  Geogr.  verb.  I,  p.  365.  -  Staud.  Gat.  p.  52,  no  681. 

Phalæna  miniata,  Forst.  (1771). —  Bombyx  rosea,  F.  (1775).  —  Noctua  rubicunda,  Sch. 
—  Setina  rubicunda,  Schr.  —  Lithosia  rosea,  Ochs.  — Calligenia  rosea,  Dup.  —  C. 
miniata,  Stgr.— Gallimorpha  miniata  et  Miltochris  miniata,  Step. 


Cette  espèce  habite  toute  l’Europe  centrale  à  partir  du  60°,  depuis 
l’Angleterre  jusqu’à  l’Altaï.  Elle  est  commune  en  Belgique. 

La  chenille  hiverne  ;  on  la  retrouve  au  printemps  jusqu’à  la  fin  de 
mai  sur  des  lichens  croissant  sur  les  chênes  et  les  hêtres.  L’insecte 
parfait  vole  en  juin  et  juillet. 


c*- 


SETINA  1RRORELLA,  Cl. 


Cl.  Icon  ins,  4,  5.  —  Sch  Syst.  y  pi.  68.  —  Lsp.  IV.  pl.  94,  f  3  4  —  Hb.  Bomb.  f.  105. 
— Ochs.  lü,  p.  148.  —  F'iry.  N.  Beitr.  pl.  662,  f  1— Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  48.— Spey. 
Geogr.  verb.  I,  p.  366.— Siaud  Gat.  p.  53,  n°  685. 

Tinea  irrorella,  Cl.  —  Noctua  irrorea,  Esp.  —  Bombyx  irrorea,  Hb.  —  Lithosia 
irrorata,  F.  —  L.  irrorea,  O.  —  Endrosa  irrorella,  Slep.  —  Setina  irrorea, Boisd. 
S.  irrorella,  Stgr.  —  Var.  :  Signata,  Bkh.  =  Binumerica,  Drap.  —  Flavicans,  B.— 
Freyeri,  Nick.  =Signata,  Z.  —  Andereggii,  II.  S.  —  Riffelensis,  Fal. 

Habite  toute  l’Europe  depuis  la  région  polaire  jusqu’aux  Pyrénées, 
et  se  trouve  également  en  Sibérie  et  dans  l’Asie  mineure.  Elle  est  com¬ 
mune  en  Belgique.  —  La  var.  Signala  se  montre  dans  plusieurs 
localités  de  l’Allemagne  ;  la  var.  Flavicans  est  propre  au  midi  de  la 
Fi  ’ance;  les  autres  variétés  habitent  les  hautes  régions  des  Alpes. 

Chenille  en  mai  et  en  juin  sur  des  lichens  et  se  métamorphose  dans 
un  léger  tissu  entre  des  racines.  L’insecte  vole  en  juillet  et  août. 


l.Cailigène  rosette  ,  2.  Séfine  irrorée. 


EU  COURS  DE  PUBLICATION  : 

Faune  illustrée 

DES 

VERTÉBRÉS  DE  LA  BELGIQUE 

PAR 

Alphonse  DUBOIS 


MODE  DE  PUBLICATION 

La  Faune  illustrée  des  Vertébrés  de  la  Belgique  comprendra 
quatre  séries,  savoir:  1°  les  Mammifères;  2°  les  Oiseaux;  5°  les 
Reptiles  et  les  Batraciens  ;  4°  les  Poissons .  Chaque  série  formera  un 
ouvrage  indépendant  des  autres. 

La  deuxième  série,  les  Oiseaux ,  paraît  seule  en  ce  moment,  par 
livraisons  mensuelles  formées  de  trois  planches  coloriées  et  de  huit 
pages  de  texte  avec  cartes,  indiquant  l’habitat  d’été  et  l’habitat  d’hiver 
de  chaque  espèce. 

Tous  les  oiseaux  observés  dans  le  pays  seront  figurés  sous  leurs 
différents  plumages.  Les  nids  et  les  jeunes  seront  représentés,  autant 
que  possible,  avec  les  adultes.  Les  œufs  seront  donnés,  en  grandeur 
naturelle,  sur  des  planches  spéciales. 

L’ouvrage  des  Oiseaux  de  la  Belgique  formera  trois  volumes,  du 
format  de  la  publication  des  Lépidoptères,  et  comprendra  environ  140 
livraisons.  Le  prix  de  la  livraison  est  de  3  francs,  le  port  en  sus  pour 
l’étranger. 

Un  spécimen  sera  envoyé  gratuitement  aux  personnes  qui  en  feront 
la  demande. 

N. -B.  Ces  trois  volumes  formeront  avec  les  deux  volumes  des  Oiseaux 
de  l’Europe  [espèces  non  observées  en  Belgique)  par  Ch.  F.  Dubois  et 
fils,  un  ensemble  de  tous  les  oiseaux  de  l’Europe.  —  Les  deux  volumes 
des  Oiseaux  de  l Europe,  avec  317  planches  coloriées,  sont  en  vente 
au  prix  de  200  francs. 


— - - — 

li  '"IS.T5 

les. 

LEPIDOPTERES 

T")  h  !  HL/  b-ITJ  JrùOIPIE], 

LEURS  CHENILLES  &  LEURS  CHRYSALIDES 

DÉCRITS  ET  FIGURÉS  D’APRÈS  NATURE, 

PAR 

Alphonse  DUBOIS, 

'V'"  *  V  '  , ...  ■■  : 

Docteur  en  sciences  naturelles, conservateur  au  Musée  royal  d’histoire  naturelle  de  Belgique, etc. 


JOUYRAGE  FONDÉ  PAR  pH.-J?.  pUBOIg. 


lre  SÉRIE.  —  Espèces  observées  en  Belgique- 


Qd- 


utâcmâ&n. 


_^gl<iéfinnfpTp'f'~r--ri|>i 


,ÿÿ£pvSiû»i*ii  mïTfjj 


m 


JdhTï  193 


BRUXELLES  et  LEIPZIG 

à  la  librairie  C.  Muquardt 

MERZBACH  ET  FALK 


à  la  librairie  zoologique 

DE  Ê.  DEYROLLE  FILS 


TOUS  DROITS  RESERVES* 


/ 


l.Agrote  épineuse,  2.  A. moissonneuse 


AGROTE  ÉPINEUSE 

AGROTIS  SUFFUSA,  Sch. 


Sch.  Syst,  verz.  p.  80.  —  Rott.  Nature.  XI.  p.  141.  —  Esp.  pi.  63,  f.  6,7.  —  flb.  f.  134. 
—  Treils.  V,  1  p.  152.  —  God.  pi.  69,  f.  1, 2.  —  Ann.  Soo.  ent.  B  I,  p.  83.  —  Spey. 
Geogr  veub.  Il,  p.  121.  -  Stand .  Cat.  p.  88,  n°  1229. 

Noctua  suffusa,  Sch.  —  Phalæna  ypsilon,  Rott.  —  Rombyx  stigmaticus,  Haw.  — 
Agrotis  suffusa,  Treils.  —  A.  ypsilon,  Stgr. 


Cette  espèce  est,  selon  Speyer,  la  noctuelle  la  plus  répandue:  on  la 
trouverait,  à  partir  du  60°,  depuis  les  côtes  occidentales  de  l’Europe 
jusqu’aux  côtes  orientales  de  l’Asie,  en  Australie,  dans  le  nord  de 
l'Afrique  et  dans  les  deux  Amérique.  Elle  est  rare  dans  certaines 
localités  de  l’Europe  et  assez  rare  en  Belgique. 

On  trouve  la  chenille  en  mai  et  en  juin  aux  racines  de  diverses 
graminées.  Elle  se  métamorphose  dans  la  terre  et  l’insecte  parfait  vole 
en  avril  et  mai;  il  se  montre  une  seconde  fois  à  la  fin  de  juillet  jus¬ 
qu’en  septembre. 


AGROTE  MOISSONNEUSE 

AGROTIS  SEGETUM,  Sch. 


Sch.  Syst.  verz.  p.  81  —  1 1 b.  f.  146,147.  —  Esp.  III,  pl.  64,  f.  4.  —  Rott.  Nature.  V 1 1 1 , 
p.  109.  — Treits.  V,  lf  p.  155.  —  Zcil.  Is.  1847,  p.  439.  —  Ann  Soc.  ent.  B.  I,  p.  83.  — 
Spey.  Geogr.  verb.  11,  p.  121.  —  Slaud.  Cat.  p.  88,  n°  1230. 

Noctua  segetum,  Sch.  —  N.  skgetis,  F.  —  N.  fervida,  H  b.  —N.  clavis,  Rott.  —  N.  di- 
miuia  Z.  —  Bombyx  caliginosa  et  fijscosa,  Esp.  —  agrotis  segetum,  Treits. 


Cette  agrote  est  commune  partout  et  sa  chenille  est  souvent  nuisi¬ 
ble.  On  la  trouve  dans  toute  l’Europe,  à  partir  du  04°,  dans  une  grande 
partie  de  l’Asie  jusqu’à  Ceylan  où  elle  ravage  les  caficrs,  dans  le  sud 
de  l’Afrique  et  dans  l’Amérique  du  Nord. 

La  chenille  vit,  en  été  et  en  automne,  au  dépens  des  racines  de 
céréales  et  d’autres  plantes  herbacées.  Elle  hiverne  dans  la  terre  ou 
sous  des  pierres  et  se  chrysalide  en  avril  ou  en  mai.  La  noctuelle  vole 
depuis  mai  jusqu’en  juillet. 


l.Nudaire  sénile,  2. N. Mondaine. 


NUDAIRE  SÉNILE 

NUDARIA  SENEX,  Hubn. 

Hb.  f.  236-7. — Ochs.  III,  p.  163.— Frey.  N.  Beitr.  pi.  369,  f.  2.— Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  48» 
-Spey.  Geogr.  verb.  I,  p  363 Staud.  Cat.  p.  52,  n»  676. 

Bombyx  senex,  Hb.  —  Lithosia  senex,  Ochs.  —  Nudaria  senex,  Step.  —  Noctua  ro- 
tünda,  Haw. 


Cette  espèce  habite  l’Europe  septentrionale  et  centrale  à  partir  du 
cercle  polaire;  on  la  rencontre  depuis  l’Angleterre  jusqu’au  Volga;  le 
Piémont  paraît  former  sa  limite  méridionale.  Elle  est  très-rare  en  Bel¬ 
gique,  où  elle  a  cependant  été  prise  dans  plusieurs  localités, entre  autres 


près  de  Bruxelles. 

La  chenille  hiverne  ;  on  la  retrouve  en  mai  et  en  juin  sur  les  jun- 
germannes.  L’insecte  parfait  vole  en  juillet  dans  les  endroits  herbeux 
et  humides. 


NUDAIRE  MONDAINE 

NUDARIA  MUNDANA,  Lin. 

Lin.  F.  S.  p.  349.  —  Esp.  pi.  6,  f.  1,2.  —  Hubn.  f.  63-65.  —  Ochs.  III,  p.  160.  —  Frey.  N. 
Beitr.  pl .  524.  —  God.  IV,  pl.  40,  1'.  7.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I.  p.  48.  —  Spey.  Geogr, 
Verb.  I,  p  364.  —  Staud.  Cat.  p.  52,  n°  677. 

TORTRIX  MUNDANA,  L.  —  BOMBYX  NUDA  et  HEMEROBIA,  Hb.  —  B.  MUNDANA,  Bllll.  —  PlIA- 
LÆNA  MUNDANA,  FllCSSl.  —  LlTHOSIA  MUNDANA,  O.  —  NUDARIA  MUNDANA,  Steph. 


Celte  nudaire  est  répandue  dans  une  grande  partie  de  l’Europe 
depuis  le  centre  de  la  Scandinavie  jusqu’en  Ligurie  ;  la  Dalmatie  et  le 
nord-ouest  de  l’Asie-Mineure  paraissent  être  sa  limite  orientale.  Elle 
est  rare  en  Belgique,  mais  on  la  prend  parfois  sur  les  rochers  des 
bords  de  la  Meuse. 

La  chenille  vit  en  mai  et  en  juin  sur  les  lichens  et  les  jungermannes 
qui  croissent  sur  les  murs  et  les  rochers,  particulièrement  sur  les 
chryptogames  des  genres  Byssus  et  Anthoceros. 

L’insecte  vole  en  juillet. 


/ 
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Asphaîie  délayée 


ASPHALIE  DELAYEE 


ASPHALIA  DILUTA,  SchifF. 

GRAU  GEWASSERTE  EULE, 


Schifï.  Syst.  verz.  p.  87.  —  Hb.  Noct.  pl.  43,  f.  206.  —  Treils.  Scœvr.  Eur.  V,  1,  p.  90.  — 
Dup.  Lep.  de  Fr.  Vif,  pl.  83,  f.  4,6  — Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  73. —  Spey.  Geogr.  Verb. 
11,  p.  42.  -  Staud.  Cat.  p.  76,  n»  1021. 

Noctua  diluta,  Sch.  —  N.  bipuncta,  Dup.  —  Cymatophora  diluta,  Treits.  —  Asphalia 

DILUTA,  Stg. 


Cette  espèce  est  peu  répandue  et  n’habite  que  l’Europe  centrale 
entre  le  54°  et  le  46°.  On  l’observe  en  Pologne,  en  Hongrie,  en  Au¬ 
triche,  en  Allemagne,  dans  le  nord  et  le  centre  de  la  France,  en  Suisse 
et  dans  le  sud  de  l’Angleterre  ;  elle  est  très-rare  en  Belgique  où  elle  a 
été  prise  dans  la  province  de  Liège. 

La  chenille  vit  en  mai  sur  le  chêne  et  se  métamorphose  entre  des 
feuilles. 

L’insecte  parfait  vole  en  septembre. 
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EU  COURS  DE  PUBLICATION  : 

Faune  illustrée 

DES 

VERTÉBRÉS  DE  LA  BELGIQUE 

PAR 

Alphonse  DUBOIS 


MODE  DE  PUBLICATION 

La  Faune  illustrée  des  Vertébrés  de  la  Belgique  comprendra 
quatre  séries,  savoir:  1°  les  Mammifères  ;  2°  les  Oiseaux;  3°  les 
Reptiles  et  les  Batraciens  ;  4°  les  Poissons.  Chaque  série  formera  un 
ouvrage  indépendant  des  autres. 

La  deuxième  série,  les  Oiseaux ,  paraît  seule  en  ce  moment,  par 
livraisons  mensuelles  formées  de  trois  planches  coloriées  et  de  huit 
pages  de  texte  avec  cartes,  indiquant  l’habitat  d’été  et  l’habitat  d’hiver 
de  chaque  espèce. 

Tous  les  oiseaux  observés  dans  le  pays  seront  figurés  sous  leurs 
différents  plumages.  Les  nids  et  les  jeunes  seront  représentés,  autant 
que  possible,  avec  les  adultes.  Les  œufs  seront  donnés,  en  grandeur 
naturelle,  sur  des  planches  spéciales. 

L’ouvrage  des  Oiseaux  de  la  Belgique  formera  trois  volumes,  du 
format  de  la  publication  des  Lépidoptères,  et  comprendra  environ  140 
livraisons.  Le  prix  de  la  livraison  est  de  3  francs,  le  port  en  sus  pour 
l’étranger. 

Un  spécimen  sera  envoyé  gratuitement  aux  personnes  qui  en  feront 
la  demande. 

N. -B.  Ces  trois  Volumes  formeront  avec  les  deux  volumes  des  Oiseaux 
de  l’Europe  ( espèces  non  observées  en  Belgique )  par  Ch.  F.  Dubois  et 
fils,  un  ensemble  de  tous  les  oiseaux  de  l’Europe.  —  Les  deux  volumes 
des  Oiseaux  de  V Europe,  avec  317  planches  coloriées,  sont  en  vente 
au  prix  de  200  francs. 


LES 


LEPIDOPTERES 


IDIE  L’BTJEOPE, 

LEURS  CHENILLES  &  LEURS  CHRYSALIDES 


DÉCRITS  ET  FIGURÉS  D’APRÈS  NATURE, 


PAR 


Alphonse  DUBOIS, 

i 

Docteur  en  sciences  naturelles,conservateur  auMusée  royal  d’histoire  naturelle  do  Belgique, etc. 


pUYRAGE  FONDÉ  PAR  pUBOIS* 


lre  SÉRIE.  —  Espèces  observées  en  Belgique. 
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BRUXELLES  et  LEIPZIG 

à  la  librairie  C.  Muquardt , 

MERZBACH  ET  FALK 


PARIS 

à  la  librairie  zoologique 

DE  E.  DEYROLLE  FILS 


1879 


TODS  DROITS  RESERVES 


■MëHèHSL. 
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Mamestre 


pisivope 


/ 


JH 


MAMESTRE  PISIVORE 

MAMESTRA  PISI,  Lin. 

BKOOM  1IOTH,  —  ERBSEIVEULG 


Lin.  Syst.  Nat.  X,  p.  517;  F.  S.  p.  319.  —  Esp.  Schm.  pl.  167,  f.  1-5.  —  Hubn.  Noct  p! .. 
91,  f.  429.  —  Treits.  Schm.  Eur.  V,  2,  p.  128.  —  Dup.  Lep.  de  Fr.  Vif,  pl.  101,  f.  5  — 
Sepp,  Nederl.  ins.  [V,  pl.  46.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  L  p.  88.  —  Spey.  Geogr.  yerb  II, 
p.  153.  —  Staud.  Cat.  p.  90,  n°  1269. 

Phalæna  pisi,  L.  —  Noctua  pisi,  Esp.  —  Mamestra  pisi,  Treits.—  M.  splendens,  Step. 
Hadena  pisi,  Boisd. 


Cette  noctuelle  est  généralement  commune  dans  toute  l’Europe 
depuis  la  Laponie  et  l’Islande  jusqu’en  Toscane,  et  depuis  l’Angleterre 
jusqu’à  l’Oural  ;  on  la  rencontre  également  dans  l’Amérique  du  nord  . 
Elle  est  très-commune  en  Belgique. 

La  chenille  vit  de  juillet  en  septembre  sur  diverses  papilionacées, 
telles  que:  pois  (Pisum),  haricot  (Phaseolus  vulgaris ),  vesces  (Vi¬ 
cia),  genêt  ( Sarothamnus  scoparius)  et  trèfles  (Trifolium);  on  l’a 
également  trouvée  sur  les  dauphinelles  (Delphinium) ,  les  patiences 
(Rumeæ),  l’asperge  (Asparagus),  les  saules  (Saliæ)  et  même  sur  la 
bruyère. 

La  chrysalide  hiverne  dans  la  terre  et  la  noctuelle  vole  en  mai  et  en 
juin. 


t.  Lithosie  complamüe, 
2  L.  unicolore. 


LITHOSIE  COMPLANULE 

LITHOSIA  LURIDEOLA,  Zinck. 


Zinck.  Alleg.  Lit.  n°  217,  p.  63.  -  H.  S.  II,  p.  158.  —  Mb.  f.  100?  —  Treits.  X,  1,  p.  162.. 
—  Frey.  N.  Beitr.  pl.  687,  f.  2.  —  Boisd.  Ic.  II  p.  97  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  46.  — 
Spey.  Geogr.  Verb.  I,  p.  373.  —  Stg.  Cat.  p.  54,  n"  693. 

Lithosia  lurideola,  Zinck.  —  L.  complanula,  Boisd. 


Cette  lithosie  est  plus  ou  moins  répandue  entre  le  44°  et  le  57°, 
depuis  l’Angleterre  jusqu’à  l’Oural  ;  elle  est  très-rare  en  Belgique  où 
on  la  trouve  principalement  dans  les  provinces  de  Liège  et  de  Nainur. 

La  chenille  vit  en  mai  sur  des  lichens  croissant  sur  les  pierres  ou 
sur  les  vieux  troncs  d'arbres.  L’insecte  vole  dans  les  bois  depuis  la  fin 
de  juin  jusqu’en  août. 


LITHOSIE  ÜNICOLORE 

LITHOSIA  UNITA,  Hb. 


Hb.  f.  93,221.  —  Ochs.  III,  p.  135,137;  X.  1,  p.  165.  -  Boisd.  Ic.  II,  p.  104.  —  Rbr.  Cat.  s. 
And.  pl.  2,3.  —  Gn.  p.  45-47  —  Mer.  Stett.  e.  Z.  1844,  p.  415;  1846,  p.  233.— Ann.  Soc. 
ent.  B.  I.  p.  46.  —  Spcy  Geogr.  Verb.  I,  p  375.  —  SIg.  Cat.  p  54,  nu  699. 

Bombyx  unita,  Hb.  —  Lithosia  unita,  O.  —  L.  gilveola,  Boisd.  —  Var.  :  Flaveola, 
Rbr.  =Arundineola,  Gn.  —  Palleola,  Hb  =  Gilveola,  O.  =  Unita,  B.  =  Beckeri, 
Gn.  —  Vitellina,  Tr.  —  Arideola,  Her.  =  Petreola,  Gn. 


Cette  espèce  habite  le  sud  de  la  Russie  et  de  l’Allemagne,  la  Hongrie 
et  la  Belgique  où  elle  est  très- rare  :  elle  a  été  découverte  dans  la  forêt 
de  Marlagne  par  M.  Pôlet  de  Faveaux.  La  var.  Flaveola  se  trouve  en 
Espagne  et  en  Hongrie;  Palleola  est  répandue  en  Hongrie,  dans  le 
midi  de  la  Russie  et  de  l’Allemagne  et  en  Sicile;  la  var  .Arideola  habite 
différentes  parties  de  l’Allemagne. 

La  chenille  vit  en  mai  sur  des  lichens  ;  l’insecte  parfait  vole  en  juin 
et  en  juillet  dans  les  endroits  secs  et  exposés  au  soleil. 
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t.  Sétine  éborine,  2.  Ltthoste 
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SÉTINE  ÉBORINE 

SETINA  MESOMELLA,  Lin. 

Lin.  S.  N.  x,  p.  535;  F.  S.  p.  354.  —  Hubu.  f.  104,266.— E$p.  IV,  pl.  93,  f.  4,5.  -Ochs.  III, 
p.  152.  —  Frey.  N.  Beitr.  pl.  692.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  XIV,  p.  lx.  -  Spey.  Geogr. 
verb.  I,  p.  369.  -  Staud.  Cat.  p.  53,  no  689. 

TlNEA  MESOMELLA,  L.  —  BOMBYX  EBORINA.  Hb.  —  NûCTUA  EBORINA,  Sch-  —  LlTHOSIA 
EBORINA,  O.  —  SETINA  EBORINA,  Schiv  —  S.  MESOMELLA,  Stgr. 

Cette  espèce  habite  l’Europe  centrale  et  la  Sibérie,  depuis  l’Angle¬ 
terre  jusqu’à  l’Altaï;  on  la  rencontre  entre  le  60°  et  le  45°,  aussi  bien 
dans  les  bois  des  plaines  que  dans  les  montagnes.  Elle  est  rare  en 
Belgique,  mais  elle  paraît  être  assez  abondante  dans  les  environs 
de  Hestreux  et  de  la  Baraque  Michel. 

La  chenille  vit  en  avril  et  en  mai  sur  des  jungermannes  et  autres 
lichens,  entre  lesquels  a  lieu  la  chrysalidation.  La  sétine  vole  dans 
les  bois  à  la  fin  de  juin  et  en  juillet. 

■  ■  0-0- 

LITHOSIE  MUSCERDE 

LlTHOSIA  MUSCERDA,  Hufn. 


Hufn.  Berl.  Mag.  III,  p.  400.  —  Esp.  IV.  pl.  191,  f.  4  5.  -  Hubü.  f.  103.— Ocbs.  III,  p.  143. 
—  Boisd.  le.  pl.  58,  f.  5.  —  Dup.  lit,  pl.  2 ,  f.  6.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p  47.  —  Spey. 
Geogr.  verb.  I,  p.  369.  —  Staud.  Cat.  p.  53,  ü°  690. 

PHALÆNA  MUSCERDA,  Ilufn. — NOCTUA  PUDORINA,  Esp. — BOMBYX  MUSCERDA,  Hb.  — LlTHOSIA 
MUSCERDA,  0. 

La  lithosie  muscerde  est  répandue  dans  l’Europe  centrale  et  méri¬ 
dionale;  ses  limites  géographiques  sont:  la  Livonie  au  nord,  la  Sar¬ 
daigne  au  midi,  l’Angleterre  à  l’ouest  et  le  Volga  à  l’est.  Elle  est  assez 
rare  en  Belgique. 

La  chenille  n’est  pas  connue.  Cette  lithosie  vole  en  juillet  et  août 
dans  les  prés  et  les  bois  humides. 
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EN  COUDS  DE  PUBLICATION  : 

Faune  illustrée 

DES 

VERTÉBRÉS  DE  LA  BELGIQUE 

PAR 

Alphonse  DUBOIS 


MODE  DE  PUBLICATION 

La  Faune  illustrée  des  Vertébrés  de  la  Belgique  comprendra 
quatre  séries,  savoir:  1°  les  Mammifères;  2°  les  Oiseaux;  5°  les 
Reptiles  et  les  Batraciens  ;  4°  les  Poissons.  Chaque  série  formera  un 
ouvrage  indépendant  des  autres. 

La  deuxième  série,  les  Oiseaux ,  paraît  seule  en  ce  moment,  par 
livraisons  mensuelles  formées  de  trois  planches  coloriées  et  de  huit 
pages  de  texte  avec  cartes,  indiquant  l’habitat  d’été  et  l’habitat  d’hiver 
de  chaque  espèce. 

Tous  les  oiseaux  observés  dans  le  pays  seront  figurés  sous  leurs 
différents  plumages.  Les  nids  et  les  jeunes  seront  représentés,  autant 
que  possible,  avec  les  adultes.  Les  œufs  seront  donnés,  en  grandeur 
naturelle,  sur  des  planches  spéciales. 

L’ouvrage  des  Oiseaux  de  la  Belgique  formera  trois  volumes,  du 
format  de  la  publication  des  Lépidoptères,  et  comprendra  environ  140 
livraisons.  Le  prix  de  la  livraison  est  de  5  francs,  le  port  en  sus  pour 
l’étranger. 

Un  spécimen  sera  envoyé  gratuitement  aux  personnes  qui  en  feront 
la  demande. 

N. -B.  Ces  trois  volumes  formeront  avec  les  deux  volumes  des  Oiseaux 
de  l’Europe  {espèces  non  observées  en  Belgique)  par  Ch.  F.  Dubois  et 
fils,  un  ensemble  de  tous  les  oiseaux  de  l’Europe.  —  Les  deux  volumes 
des  Oiseaux  de  ï Europe,  avec  517  planches  coloriées,  sont  en  vente 
au  prix  de  200  francs. 
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IDIEIi  L’IETTIROIFIE, 


LEURS  CHENILLES  &  LEURS  CHRYSALIDES 


DÉCRITS  ET  FIGURÉS  D’APRÈS  NATURE, 


PAR 


Alphonse  DUBOIS, 


Docteur  en  sciences  naturelles, conservateur  au  Musée  royal  d’histoire  naturelle  de  Belgique, etc. 


pUYRAGE  FONDÉ  FAR  pUBOlS. 


lre  SÉRIE.  —  Espèces  observées  en  Belgique. 
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BRUXELLES  et  LEIPZIG 
à  la  librairie  C.  Muquardt , 

MERZBACH  ET  FALK 


ÿ 


PARIS 

à  la  librairie  zoologique 

DE  E.  OEYROLLE  FILS 


1879 

TOUS  DROITS  RÉSERVÉS 
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Maure  nèqre. 
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MAURE  NÈGRE 

MANIA  MAURA,  Lin. 

THE  OLD  LADY,  —  AA  CI  IX  GEIST  EULE 


Lin.  S.  N.  x,  p.  512;  xn,  p.  843.— Esp.  Schm.  Eur.  IV,  pl.  107,  f.  1.  —  llubn.  Noct.  pi.  67, 
f.  326.  —  Treits.  Schm.  Eur.  V,  ls  p.  295.  —  Frey.  N.  Beitr.  pl.  53.  —  God.  V,  pl.  54, 
f.  1,  2.  —  Step.  Cat.  B.  L.  p.  137.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p,  78.  —  Spey.  Geogr.  verb. 
II,  p.  225.  —  Staud.  Cat.  p.  104,  n°  1464. 

Phalæna  maura,  Lin.  —  Noctua  maura,  Sch.  —  Mania  maura,  Treits.  —  Mormo 
MAURA,  Step. 


Cette  noctuelle  est  plus  ou  moins  répandue  dans  l’Europe  cen¬ 
trale  et  méridionale,  entre  le  56°  et  le  55°,  depuis  l’Espagne  jusqu’au 
Caucase;  on  la  rencontre  également  en  Angleterre,  en  Ecosse,  en  Ar¬ 
ménie  et  dans  la  Basse-Egypte.  Elle  est  rare  aux  environs  de  Bruxelles, 
mais  assez  commune  dans  les  provinces  de  Liège,  de  Namur  et  de 
Luxembourg. 

La  chenille  vit  en  mai  et  en  juin  sur  les  saules,  l’aune,  les  peupliers, 
le  pêcher,  l’oseille,  la  laitue,  etc.  Durant  le  jour  elle  se  tient  cachée  à 
terre  ou  entre  les  crevasses  des  écorces  ;  elle  se  métamorphose  sur  le 
sol  à  l’intérieur  d’un  léger  tissu. 

L’insecte  parfait  est  diurne  et  vole  près  des  eaux  en  juillet  et  août. 


Brotolome  craintive. 


BROTOLOME  CRAINTIVE 

BROTOLOMIA  METICULOSA,  Lin. 

THE  A\GLE-SIIADE8.  —  MAAIGOLDEULE 


Lin.  S.  N.  x,  p.  513;  F.  S.  p.  309.  —  Esp.  Schm.  pl.  112,  f.  5-7.  —  Hubn.  Noct.  f.  67.  — 
Treits.  Schm.  Eur.  Y,  1,  p.  373.  —  Dup.  Lep.  de  Fr.  VI,  pl.  94,  f.  2-  —  Sepp,  Nederl. 
ins.  I,  pl.  21.— Led.  Noct.  p.  35. — Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  90.—  Spey.  Geogr.  yerb.  H, 
p.  171.  —  Staud.  Cat.  p.  104,  n°  1463. 

PHALÆNA  METICULOSA,  Lin.  —  NoCTUA  METICULOSA,  Esp.  —  PHLOGOPHORA  METICULOSA, 
Treits.  —  Brotolomia  meticulosa,  Led. 


Cette  espèce  est  généralement  commune  dans  toute  l’Europe  cen¬ 
trale  et  méridionale,  sauf  dans  le  nord  de  la  Prusse  où  elle  est  rare/ 
On  la  rencontre  depuis  le  sud  de  la  Scandinavie  jusqu’au  nord  de 
l’Afrique,  et  depuis  l’Angleterre  jusqu’à  Moscou  et  la  Syrie.  Elle  est 
très-commune  en  Belgique. 

La  brotolome  craintive  a  deux  générations  :  on  trouve  la  chenille  de 
mai  à  juillet  et  une  seconde  fois  en  automne.  Elle  est  polyphage  et  on 
la  rencontre  sur  une  foule  de  plantes,  mais  particulièrement  sur  celles 
des  genres  Beta,  Cheiranthus,  Urtica,  Lamium ,  Mercurialis, 
Anagallis ,  Alsine,  Conium ,  Pinpinella ,  Primula ,  Artemisia, 
Yerbascum,  etc.;  nous  l’avons  aussi  souvent  trouvée  sur  les  Fuchsia . 

L’insecte  parfait  vole  à  la  fin  de  mai,  en  juin  et  en  août. 
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Hadène  variable. 


IIADËMÏ  VARIABLE 

HADENA  DIDYMA,  Esp. 

THE  COMMOIV  RIJSTIC.  —  WEISS1VARDIGE  EUJLE 


Esp.  Schm.  Eur.  pi.  126,  f.  6,  7,  159,  f.  7.  —  Iiubn.  Noct.  f.  420  et  619.  —  Treits.  Schm. 
Eur.  V,  2,  p.  86.  —  Dup.  VI,  pi.  100.  f.  5,  6.  —  Frey.  N.  Beitr.  pl.  75,  f.  1,2,  pl.  443, 
f.  1,  2-  —  Gn.  I,  p.  210.  —  Led.  Noct.  p.  35. — Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  87.-Spey.  Geogr. 
vers.  Il,  p.  165.  —  Slaud.  Cat.  p.  102,  n«  1433. 

Noctua  didyma,  Esp.  —  N.  secalina,  Hb.  — N.  oculea,  Fab.  —  Apamea  didyma,  Treits. 
Hadena  didyma,  Led.  —  Luperina  didyma,  Boisd.  —  Var.  :  Nictitans,  Esp.  —  Leu- 
costigma,  Esp.  =  Lugens,  IIw.  —  Moderata,  Ev. 


Cette  noctuelle  est  généralement  répandue  dans  toute  l’Europe 
centrale  et  méridionale  et  se  montre  même  dans  les  régions  subalpines. 
On  la  rencontre,  du  61°  au  57°,  depuis  l’Angleterre  jusqu’à  l’Oural; 
elle  est  très-commune  en  Belgique.  Elle  habite  également  les  îles  de  la 
Méditerranée,  ainsi  que  l’ouest  de  l’Asie  Mineure  et  l’Arménie.  Suivant 
MM.  Speyer,  elle  se  trouverait  même  en  Californie.  La  var.  Nictitans 
ne  paraît  pas  être  locale,  mais  les  deux  autres  variétés  sont  propres  aux 
steppes  de  l’Oural. 

La  chenille  vit,  depuis  l’automne  jusqu’en  mai,  à  l’intérieur  de  cer¬ 
taines  graminées  ou  près  de  leurs  racines. 

La  noctuelle  vole  en  juillet  dans  les  endroits  herbeux  et  émaillés 
de  fleurs.  Elle  est  très-variable  dans  sa  coloration. 
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EU  COURS  DE  PUBLICATION  : 


Faune  illustrée 

DES 

VERTÉBRÉS  DE  LA  BELGIQUE 

PAR 

Alphonse  DUBOIS 


MODE  DE  PUBLICATION 

La  Faune  illustrée  des  Vertébrés  de  la  Belgique  comprendra 
quatre  séries,  savoir:  1°  les  Mammifères;  2°  les  Oiseaux;  5°  les 
Reptiles  et  les  Batraciens  ;  4°  les  Poissons .  Chaque  série  formera  un 
ouvrage  indépendant  des  autres. 

La  deuxième  série,  les  Oiseaux ,  paraît  seule  en  ce  moment,  par 
livraisons  mensuelles  formées  de  trois  planches  coloriées  et  de  huit 
pages  de  texte  avec  cartes,  indiquant  l’habitat  d’été  et  l’habitat  d’hiver 
de  chaque  espèce. 

Tous  les  oiseaux  observés  dans  le  pays  seront  figurés  sous  leurs 
différents  plumages.  Les  nids  et  les  jeunes  seront  représentés,  autant 
que  possible,  avec  les  adultes.  Les  œufs  seront  donnés,  en  grandeur 
naturelle,  sur  des  planches  spéciales. 

L’ouvrage  des  Oiseaux  de  la  Belgique  formera  trois  volumes,  du 
format  de  la  publication  des  Lépidoptères,  et  comprendra  environ  140 
livraisons.  Le  prix  de  la  livraison  est  de  3  francs,  le  port  en  sus  pour 
l’étranger. 

Un  spécimen  sera  envoyé  gratuitement  aux  personnes  qui  en  feront 
la  demande. 

N. -B.  Ces  trois  volumes  formeront  avec  les  deux  volumes  des  Oiseaux 
de  l’Europe  {espèces  non  observées  en  Belgique)  par  Ch.  F.  Dubois  et 
fils,  un  ensemble  de  tous  les  oiseaux  de  l’Europe.  —  Les  deux  volumes 
des  Oiseaux  de  T  Europe ,  avec  317  planches  coloriées,  sont  en  vente 
au  prix  de  200  francs. 
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EUPLEXIE  BRILLANTE 

EUPLEXIA  LUCIPARA,  Lin. 


THE  SMA.EE  ATVGEESIf AI>ES.  —  BROMBEEREULE 


'Lia.  Syst.  Nat.  X,  p.  518;  F.  S.  p.  318. — Esp.  Schm.  Eur.  pl.  174,  f.  1-4.  —  Hulin.  Noct- 
pl.  11,  f.  55.  —  Treits.  Schm.  Eur.  V,  1,  p.  377.  —  Dup.  Lep.  de  Fr.  VI,  pl.  94,  1.  5. 

—  Frey.  N.  Beitr.  pl.  82  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  89.  —  Step.  Cat.  Br.  Lep.  p.  91.  — 
Spey.  Geogr.  verb.  II,  p.  170.  —  Slaud.  Cat.  p.  104,  n°  1461. 

JPhalæna  lucipara,  Lin.  —  Noctua  lucipara,  Esp.  —  Phlogophora  lucipara,  Treits. 

—  Euplexia  lucipara,  Step. 


Cette  noctuelle  est  répandue  dans  presque  toute  l’Europe,  sauf  dans 
les  régions  boréales  ;  il  est  même  probable  qu’elle  habite  toute  la 
partie  tempérée  de  l’hémisphère  septentrionale,  car  on  la  rencontre 
depuis  l’Angleterre  et  les  côtes  occidentales  de  notre  continent  jusqu’à 
l’Altaï,  et  on  la  retrouve  ensuite  dans  l’Amérique  du  Nord.  En  Europe 
elle  est  plus  ou  moins  répandue  entre  le  60°  et  le  45°  ;  elle  est  assez 
rare  en  Belgique. 

On  trouve  la  chenille  depuis  le  mois  d’août  jusqu’en  octobre  sur  une 
foule  de  plantes  herbacées,  telles  que  :  ronces  (Rubus  fruticosus  et 
saxatilis ),  oseille  (Rumex  acetosa),  laitue  (Lactuca  sativa),  camo¬ 
mille  (Matricaria  chamomilla),  mélilot  (Melilotus  officinalis), 
vipérine  (Echium  vulgare),  buglosse  (Anchusa  officinalis  et  angus - 
ti folia),  chélidoine  (Chelidonium  majus),  etc. 

Les  métamorphoses  de  la  chenille  ont  lieu  dans  la  terre. 

La  noctuelle  vole  en  mai,  juin  et  juillet. 


Ï.Lupérine  cythère,  2 .  L.  verdoyante 
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LUPÉRINE  CYTHÈRE 

LUPERINA  MATURA,  Hufn. 

Hufn.  Berl.  Mag.  III,  p.  414.  —  Esp.  IV,  pl.  108,  f.  5,  6.  —  Fab.  Syst.  ent.  p.  57.  — 
Hb.  f.  109  et  548.  —  God.  V,  pl.  57,  f.  4.  —  Treits.  V,  II,  p.  62.  —  Frey.  N.  Beitr., 
pl.  257.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  79.  —  Led.  Noct.  p.  105.  —  Spey.  Geogr.  verb* 
II,  p.  135.  -  Slaud.  Cat.  p.  99,  no  1381. 

Phalæna  matura,  Hul'n.  (1767).— Noctua  texta,  Esp.  (1787).- N.  cythera,  Fab.  (1794). 
N.  connexa,  Ub.  — Polia  texta,  Treits. — Cerigo  cythera,  Step.  —  Luperina  TEXTA, 
Led.  —  L.  matura,  Stg. 


Cette  espèce  est  plus  ou  moins  répandue  dans  l’Europe  centrale 
entre  le  45°  et  le  56°.  Elle  est  très-rare  en  Belgique  et  en  Angleterre. 

La  chenille  vit  en  automne  sur  des  graminées.  Elle  hiverne  entre 
les  racines  des  plantes  nourricières  et  se  chrysalide  au  printemps 
dans  la  terre.  L’insecte  parfait  vole  en  juillet  et  en  août  et  se  repose, 
durant  le  jour,  contre  les  troncs  d’arbres  ou  contre  les  murs. 


LUPÉRINE  VERDOYANTE 

LUPERINA  VIRENS,  Lin. 

Lin.  S.  N.  xii,  p.  847.— Esp.  pl.  122,  f.  1.  —  Hb.  f.  235.  —  Treits.V,  2,  p.  276.  —  Dup.  VU, 
pl.  104,  f.  6.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  86;  XV,  p.  114.  —  Spey.  Geogr.  yerb.  II,  p.  132. 
—  Staud.  Cat.  p.  99,  n°  1383. 

Phalæna  yirens,  Lin.  — Noctua  virens,  Hb.  —  Caradrina  virens,  Treits.  —  Luperina 
virens,  Led. 

On  rencontre  cette  lupérine  dans  l’Europe  centrale  et  en  Sibérie 
jusqu  a  l’Altaï  ;  elle  est  plus  ou  moins  répandue  entre  le  45°  et  le  60°, 
mais  n’a  pas  été  observée  en  Angleterre.  Elle  est  très-rare  en  Belgique, 
nü  elle  a  été  prise  en  Campine  et  à  la  montagne  St-Pierre  près  de  la 
Gileppe. 

Chenille  en  mai  et  en  juin  sur  le  plantain  et  autres  plantes  herbacées. 
L’insecte  vole  à  la  fin  de  juillet  et  en  août. 


MAIESTRE  THALASSINE 

MAMESTRA  THALASSINA,  Rott. 


ggJumzeivde  ekjee 


Rott.  Naturf.  IX,  p.  119.  —  Hubn.  Noct.  f.  483,  498  et  610.  —  Treits.  Schm.  Eur.  V,  1, 
p.  343.  —  Dup.  Lep.  de  Fr.  VI,  pl.  91,  f.  3.  —  Frey.  N.  Beitr.  pl.  27.  —  Led.  Noct. 
p.  31.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  89.  —  Spey.  Geogr.  verb.  II,  p.  151.  —  Staud.  Cat. 
p.  90,  n«  1260. 

PHALÆNA  THALASSINA,  Rûtt.  —  NOCTUA  THALASSINA,  Bkh.  —  N.  GEMINA,  lit).  —  ÜADENA 

thalassina,  Treits.  —  Mamestra  thalassina,  Led.  —  Var.:  Achates,  Hb. 


Ce  lépidoptère  est  assez  commun  dans  l’Europe  centrale  et  en 
Sibérie;  on  le  rencontre  généralement,  de  même  que  sa  var.  Achates , 
dans  toutes  les  contrées  de  l’ancien  monde  situées  entre  le  60°  et  le 
44°  de  lat.  N.  Il  est  commun  dans  toute  la  Belgique. 

La  chenille  vit  en  août  et  en  septembre  sur  l’épine-vinette  (Berberis 
vulgaris),  le  genêt  f Sarothamnus  scoparius),  le  bouleau,  l’aune, 
ainsi  que  sur  plusieurs  espèces  de  saules. 

Les  métamorphoses  ont  lieu  dans  la  terre  et  la  chrysalide  hiverne. 

L’insecte  parfait  vole  dans  les  bois  en  mai  et  en  juin. 


Mamestre  Thalassine 

sur  l'Epine  Vrnette. 


EU  COURS  OR  PUBLICATION  : 

Faune  illustrée 

DES 

VERTÉBRÉS  DE  LA  BELGIQUE 

PAR 

Alphonse  DUBOIS 


MODE  DE  PUBLICATION 

La  Faune  illustrée  des  Vertébrés  de  la  Belgique  comprendra 
quatre  séries,  savoir:  1°  les  Mammifères;  2°  les  Oiseaux;  5°  les 
Reptiles  et  les  Batraciens  ;  4°  les  Poissons.  Chaque  série  formera  un 
ouvrage  indépendant  des  autres. 

La  deuxième  série,  les  Oiseaux ,  paraît  seule  en  ce  moment,  par 
livraisons  mensuelles  formées  de  trois  planches  coloriées  et  de  huit 
pages  de  texte  avec  cartes,  indiquant  l’habitat  d’été  et  l’habitat  d’hiver 
de  chaque  espèce. 

Tous  les  oiseaux  observés  dans  le  pays  seront  figurés  sous  leurs 
différents  plumages.  Les  nids  et  les  jeunes  seront  représentés,  autant 
que  possible,  avec  les  adultes.  Les  œufs  seront  donnés,  en  grandeur 
naturelle,  sur  des  planches  spéciales. 

L’ouvrage  des  Oiseaux  de  la  Belgique  formera  trois  volumes,  du 
format  de  la  publication  des  Lépidoptères,  et  comprendra  environ  140 
livraisons.  Le  prix  de  la  livraison  est  de  5  francs,  le  port  en  sus  pour 
l’étranger. 

Un  spécimen  sera  envoyé  gratuitement  aux  personnes  qui  en  feront 
la  demande. 

N. -B.  Ces  trois  volumes  formeront  avec  les  deux  volumes  des  Oiseaux 
de  l’Europe  [espèces  non  observées  en  Belgique)  par  Ch.  F.  Dubois  et 
fils,  un  ensemble  de  tous  les  oiseaux  de  l’Europe.  —  Les  deux  volumes 
des  Oiseaux  de  T  Europe,  avec  517  planches  coloriées,  sont  en  vente 
au  prix  de  200  francs. 
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MisêJie  aubépimère 
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MISELIA  OXYACANTHÆ,  Lin. 

THE  EALIIVG’S  GLORY.  —  WEI8SDORYEIJLE. 


Lin.  S.  N.  x,  p.  516;  F.  S.  p.  319.  —  Esp.  Schm.  pl.  160,  f.  1-7. —  Hubn.  Noct.  pi.  7,  f.  31. 
— Treits.  Schm.  Eur.  V,  1,  p.  405.  — Dup.  Lep.  de  Fr.  VI,  pl.  96,  f.  1.  —  Mill.  Ic.  III,  pl. 
116,  f  6,  p.  165.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p  90.  —  Spey.  Geogr.  verb.  II,  p.  135.  — - 
Staud.  G at.  p.  98,  n<>  1372. 

PHALÆNA  OXYACANTHÆ,  Eill.  —  NOCTUA  OXYACANTHÆ,  Hb.  —  MlSELIA  OXYACANTHÆ, 
Treits  —  Var.  :  Capucina,  Mill. 


La  misélie  aubépinière  est  généralement  répandue  en  Europe,  aussi 
bien  dans  les  plaines  que  dans  les  régions  montagneuses;  on  la  ren¬ 
contre,  entre  le  42°  et  le  59°,  depuis  l’Angleterre  jusqu’au  Yolga, 
mais  elle  est  rare  dans  certaines  localités  et  assez  rare  en  Belgique. 
On  l’observe  également  en  Corse  et  en  Arménie. 

La  chenille  vit  en  mai  sur  l’aubépine  (Cratœgus  oxyacantha) ,  le 
prunellier  (Prunus  spinosus)  et  sur  les  arbres  fruitiers.  Pendant  le 
jour,  elle  se  repose  dans  les  crevasses  des  écorces  quelle  ne  quitte 
qu’à  la  nuit  tombante  pour  aller  manger. 

Les  métamorphoses  ont  lieu  à  l’intérieur  d’un  cocon  parcheminé, 
qui  est  caché  soit  entre  des  feuilles  ou  dans  la  mousse,  soit  dans  la 
terre. 

La  noctuelle  vole  à  la  fin  du  mois  d’août  et  en  septembre. 
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Mamestre  coureuse 
sur  l'AcTiillée. 


MAMESTRA  LEUCOPHÆA,  Schiff. 


TIIK  FEATHERES)  as.VIt.  —  TA1I8ENDBLATTEVLB. 


Schiff.  Syst.  verz.  p.  82.  —  Esp.  Schm.  III,  pl.  53,  f.  4  5  ;  IV,  pi.  145.  f.  1 .  —  Fab.  Ent. 
syst.  p.  484.  —  Treits.  Schm.  Eur.  V,  1.  p.  319.  —  Dup.  Uist.  nat.  i.ep  VI,  pl,  90,  f.  6. 
Frey.  N.  Beitr.  pl.  382-  —  Led.  Noct.  p.  31  et  89.  —  Step.  Cat.  Br.  I.ep.  p.  97.  —  Ann. 
Soc.  ent.  B.  I,  p.  85.  —  Spey.  Geogr.  verb  11,  p.  156.  —  Staud.  Cat.  p.  90,  n°  1252. 

dSOCTUA  LEUCOPHÆA,  Sch.  —  N.  RAVIDA  et  BOMBYX  YESTIGIALIS,  Esp.  —  B.  FULMINEA, 

F.  — Heliophobus  leucophæus  et  Pachetra  leucopi-iæa,  Step. — Hadkna  leucophæa, 
Treits.  —  Luperina  leucophæa,  Boisd.  —  Mamestra  leucophæa,  Led. 


Cette  noctuelle  est  généralement  répandue  depuis  l’Angleterre  jus¬ 
qu’à  l’Altaï  ;  en  Europe,  on  la  rencontre  presque  partout  entre  le 
M°  et  le  56°.  Elle  est  assez  commune  dans  la  plupart  des  bois  de  la 
Belgique. 


La  chenille  vit  en  automne  et  au  printemps  sur  plusieurs  plantes 
herbacées,  telles  que  l’achillée,  le  genêt  et  diverses  graminées  ;  elle 
hiverne  sous  de  la  mousse  ou  sous  des  feuilles  mortes.  Elle  a  toute  sa 
taille  en  avril  et  se  chrysalide  alors  sur  la  terre  à  l’intérieur  d’un  léger 
tissu. 


L’insecte  parfait  vole  en  mai  et  en  juin. 


Nonaôrie  du  rubanier. 

v' 


NONAGRIE  DU  RUBANIER 

NONAGRIA  SPARGANII,  Esp. 

IGELKNOSPEIV  —  EULE. 


Esp.  Schm.  pl.  148,  f.  2,3.  —  Hubn.  Noct.  pl.  118,  f.  549-50.  —  Treits.  Schm.  Eur.  V,  2^ 
p.  323;  X,  2.  p.  98.  —  Frey.  N.  Beitr.  pl.  88.  —  Dup.  Lep.  de  Fr.  III,  pl.  106,  f.  6,  7.  — 
Sepp,  Ned.  1ns.  VIII,  pl.  14.  —  Ann.  Soc.  ent.  U.  I,  p  176.  —  Spey.  Geogr.  verb.  II, 
p.  57.  —  Staud.  Gat.  p.  106,  no  1479. 

.Noctua  sparganii,  Esp.  — Nonagria  sparganii,  Treits. 


Cette  espèce  est  peu  répandue,  mais  elle  est  plus  abondante  clans  le 
nord  que  dans  le  sud,  bien  qu’on  ne  l’observe  guère  au-delà  du  54  1/2°. 
Elle  a  été  observée  en  Allemagne,  en  Autriche,  en  Russie,  en  Suisse, 
en  Hollande,  en  France  et  en  Piémont.  Un  exemplaire  a  été  trouvé  en 
Belgique  dans  la  province  d’Anvers  par  M.  H.  De  Lafontaine. 

La  chenille  vit  au  printemps  jusqu’en  juin  à  l’intérieur  des  tiges  de 
massette  (Typlia  lati folia)  et  de  roseau  (Phragmites  communis) ,  où 
elle  se  creuse  une  cellule  pour  s’y  transformer  en  chrysalide,  la  tête  en 
haut.  Le  trou  de  sortie  est  placé  un  peu  au-dessus  de  la  cavité  qui  con¬ 
tient  la  chrysalide,  dont  il  n’est  séparé  que  par  une  légère  cloison. 

t 

L’insecte  parfait  vole  en  août  et  en  septembre  ;  il  se  montre  le  soir 
près  des  étangs  et  des  marais. 
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S  PUBLICATION  : 


EN  COURS 

Faune  illustrée 

DES 

VERTÉBRÉS  DE  LA  BELGIQUE 

PAR 

Alphonse  DUBOIS 


MODE  DE  PUBLICATION 

La  Faune  illustrée  des  Vertébrés  de  la  Belgique  comprendra 
quatre  séries,  savoir:  1°  les  Mammifères;  2°  les  Oiseaux;  5°  les 
Reptiles  et  les  Batraciens  ;  4°  les  Poissons.  Chaque  série  formera  un 
ouvrage  indépendant  des  autres. 

La  deuxième  série,  les  Oiseaux ,  paraît  seule  en  ce  moment,  par 
livraisons  mensuelles  formées  de  trois  planches  coloriées  et  de  huit 
pages  de  texte  avec  cartes,  indiquant  l’habitat  d’été  et  l’habitat  d’hiver 
de  chaque  espèce. 

Tous  les  oiseaux  observés  dans  le  pays  seront  figurés  sous  leurs 
différents  plumages.  Les  nids  et  les  jeunes  seront  représentés,  autant 
que  possible,  avec  les  adultes.  Les  œufs  seront  donnés,  en  grandeur 
naturelle,  sur  des  planches  spéciales. 

L’ouvrage  des  Oiseaux  de  la  Belgique  formera  trois  volumes,  du 
format  de  la  publication  des  Lépidoptères,  et  comprendra  environ  140 
livraisons.  Le  prix  de  la  livraison  est  de  3  francs,  le  port  en  sus  pour 
l’étranger. 

Un  spécimen  sera  envoyé  gratuitement  aux  personnes  qui  en  feront 
la  demande. 

N.-B.  Ces  trois  volumes  formeront  avec  les  deux  volumes  des  Oiseaux 
de  l’Europe  (espèces  non  observées  en  Belgique )  par  Ch.  F.  Dubois  et 
fils,  un  ensemble  de  tous  les  oiseaux  de  l’Europe.  —  Les  deux  volumes 
des  Oiseaux  de  l'Europe ,  avec  317  planches  coloriées,  sont  en  vente 
au  prix  de  200  francs. 


POUR  LA 

— . — - + - 

Le  tome  II  des  Lépidoptères  de  la  Belgique  est  terminé  et  peut 
être  relié. 

On  est  prié  de  numéroter  et  de  classer  les  planches  et  leur  texte 
correspondant  d’après  la  table  systématique  ci-jointe.  Les  planches  des 
espèces  non-mentionnées  dans  la  table,  appartiennent  au  tome  III  en¬ 
core  en  cours  de  publication. 

La  planche  représentant  Y Acronycte psi  seul,  est  fautive  et  doit  être 
supprimée;  cette  espèce  est  figurée  avec  Y  A.  tridens. 
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CucuHie  de  l’Absinthe 

sur  ]  'Absinthe. 


S9S.  'lî 
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OUCULLIE  DE  L’ABSINTHE 


CUCULLIA  ABSINTHir,  Lin. 

THE  UOIU1VVOOD.  —  WERMUTII  —  EULE. 


Lin.  Syst.  Nat.  xii,  p.  845.  —  Esp.  Schm.  pl.  116,  f.  1-3.  —  Ilubn.  Noct.  f.  258.  — 
Treits.  Schm.  Eur.V.  3,  p.  92.  —  Hufn.  Berl.  Mag.  Itl,  p.  416.—  Dup.  Vif,  pl.  125,  f.  7. 
—  Frey.  N.  Beitr.,  pl.  321.  —Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  103.  —  Spey.  Geogr.  verb.  II 
p.  192.  —  Staud.  Cat.  p.  24,  n°  1747. 

Phalæna  absinthii,  Lin.  — Ph.  punctigera,  Hufn..— Noctua  absinthii,  Esp.  — Cucullia 
absinthii,  Treits. 


Cette  espèce  habite  la  Russie  centrale,  méridionale  et  orientale  jus¬ 
qu’à  l’Altaï,  le  sud  de  la  Scandinavie,  la  Galicie,  la  Bulgarie,  la  Hon¬ 
grie,  l’Autriche,  l’Allemagne  et  la  Suisse;  elle  est  rare  en  Piémont,  en 
France  et  en  Angleterre  et  assez  rare  en  Belgique  où  on  l’observe  dans 
les  provinces  de  Liège  et  de  Brabant. 

La  chenille  se  montre  en  août  et  septembre  sur  l’armoise  (Arte- 
misia  vulgaris)  et  sur  l’absinthe  (A .  absintkium^ dont  elle  mange 
principalement  les  fleurs.  Les  métamorphoses  ont  lieu  dans  la  terre  à 
l’intérieur  d’un  tissu  parcheminé. 

L’insecte  parfait  vole  depuis  la  fin  de  juin  jusqu’en  août. 
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L  e  u  c an i e  t u rq ue . 


LEUCANIE  TURQUE 

LEUCANIA  TURCA,  Lin. 

BIIVSE\GRAS  —  ELLE. 


Lin.  Syst.  Nat.  XII,  p.  847.  —  Esp.  Schm.  Eur.  pl.  122,  f.  5-6.  —  Hubn.  Noct.  f.  218.  — 
Treits.  Schm.  Eur.  V,  2,  p.  181.—  Dup.  Lep.  de  Fr.  VI,  pl.  104,  f.  1.  —  Frey.  N.  Beitr. 
pl.  122.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  93.  —  Spey.  Geogr.  verb.  II,  p.  68;  290.  —  Staud. 
Cat.  p.  110,  no  1535. 

Phalæna  turca,  Lin.  —  Noctua  turca,  Esp.  —  Mythimna  turca,  Treits.—  Leucania 
turc  a,  Ochs. 


La  leucanie  turque  habite  l’Europe  centrale  et  méridionale  entre  le 
56°  et  le  40°;  on  la  rencontre  depuis  l’Angleterre  jusqu’à  l’Oural, 
ainsi  qu’en  Sardaigne  et  en  Corse.  Elle  est  très-rare  en  Belgique,  où 
elle  a  été  prise  pour  la  première  fois  près  de  Huy  par  M.de  Francquen. 

La  chenille  vit  au  printemps  sur  plusieurs  graminées  et  se  tient  ca¬ 
chée  à  terre  pendant  le  jour.  Elle  se  métamorphose  en  mai  ou  en  juin, 
dans  un  léger  tissu  caché  dans  la  terre. 

La  noctuelle  vole  en  juillet. 
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Nonaôrie  de  la  masselte. 
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NONAGRIE  DE  LA  MASSETTE 

NONAGRIA  ARUNDINIS,  Fab. 


THE  BULLRUSH.  —  UOLBEMSCIIILF  —  EULE. 


Fab  Mant.  p.  141.  —  Esp.  Schm.  pl.  140,  f.  3-5  et  pl.  148,  f.  1.  —  Hubn.  Noct.  pl.  88, 
f.  415.  —  Treils.  Schm.  Eur  V,  2,  p.  327;  X.  2,  p.  99.—  Frey.  N.  Beitr.  pl.  89.  — Lang. 
Yerz.  p.  142  —  Sepp,  Nederl.  ins.  VIII,  pl.  13.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  XIII,  p,  33.  — 
Spey.  Geogr.  verb.  II,  p.  58.  —  Staud.  Cat.  p.  106,  n°  1480. 

Noctua  arundinis,  Fab.  (1787).  —  N.  typhæ,  Esp.  (1789).  —  N.  latifolia,  Lang.  —  N, 
fraterna,  H.  S.  —  Nonagria  typitæ,  Treits  —N.  arundinis,  Stg. — Var.  :  Fraterna, 
Treits.  =  Nervosa,  Esp. 


Cette  nonagrie  est  plus  ou  moins  répandue  entre  le  45°  et  le  60°, 
depuis  l’Angleterre  jusqu’au  Volga;  on  la  rencontre  dans  le  sud  de  la 
Scandinavie,  en  Russie,  en  Autriche,  en  Allemagne,  en  Suisse,  en 
Piémont,  en  France,  en  Hollande  et  en  Angleterre.  M.  Donckier-IIuart 
en  a  trouvé  un  exemplaire  en  Belgique  sur  le  pavé  de  la  ville  de 
Liège,  le  14  octobre  1866. 

La  chenille  vit  à  l’intérieur  des  tiges  de  massette  (Typha  latifolia )? 
où  elle  se  métamorphose  ;  le  trou  de  sortie  est  placé  au  bas  de  la  cel¬ 
lule  qui  contient  la  chrysalide. 

L’insecte  parfait  vole  depuis  le  mois  d’août  jusqu’en  octobre. 
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PREMIÈRE  SÉRIE 

ESPÈCES  OBSERVÉES  EN  BELGIQUE 


(Ouvrage  publié  sous  les  auspices  du  Gouvernement  Belge) 


TABLE  SYSTÉMATIQUE  DES  ESPÈCES 

FIGURÉES  DANS  LE  TOME  2m« 


BOMBYCIDES 


NUMÉROS 

des 


FAM.  XIV.  —  NYCTEOLIDÆ. 

PL.  — 

no. 

141  Sarrothripe  ondulée. 

Sarrothripa  undulana.  ) 

123 

1 

142  Halie  verte. 

Earias  clorana.  j 

2 

143  Hylophile  vert. 

Hylophila  prasinana. 

124 

144  —  du  chêne. 

—  bicolorana. 

125 

FAM. 

145  Noie  aigrette. 

XV.  —  LITHOSIDÆ. 

Nola  cristulalis.  1 

126 

1 

146  —  blanche. 

—  albula.  j 

2 

147  Nudaire  sénile. 

Nudaria  senex.  ] 

127 

1 

148  —  mondaine. 

—  mundana.  j 

2 

149  Calligène  rosette. 

Calligenia  miniata.  ) 

128 

1 

150  Sétine  irrorée. 

Setina  irrorella  j 

2 

151  —  éborine. 

—  mesomella.  \ 

|  129 

1 

152  Lithosie  muscerde. 

Lithosia  muscerda.  1 

2 

153  —  bordée. 

—  griseola .  j 

!  130 

1 

154  —  lutéole. 

—  deplana.  1 

2 

155  —  complanule. 

—  lurideola.  ; 

|  131 

1 

156  —  unicolore. 

—  unita.  1 

2 

157  —  aplatie. 

—  complana. 

J  132 

1 

158  — •  blanchâtre. 

—  caniola. 

2 

159  —  jaunet. 

—  lutarella. 

j  133 

1 

160  —  auréolée. 

—  sororcula. 

2 

161  — •  (Gnophrie)  quadrille  (1). 

—  (Gnophria)  quadra. 

134 

162  Gnophrie  veuve 

Gnophria  rubricollis. 

135 

FAM. 

163  Emydie  striée. 

XVI.  —  ARCTIIDÆ. 

Emydia  striata. 

j  136 

] 

164  —  crible. 

—  cribrum. 

C 

165  Deiopée  gentille. 

Deiopeia  pulchella. 

137 

166  Euchéline  du  seneçon. 

Euchelia  jacobææ. 

138 

167  Néméophile  ensanglanté. 

Nemeophila  rus-sulla. 

139 

(1)  lies  noms  entre  parenthèses  sont  ceux  nouvellement  admis. 


VI 


lt»8  Néméophile  à  bandes  jaunes. 

169  Callimorphe  dominula. 

170  —  héra. 

171  Arctie  caja. 

172  —  fermière. 

173  —  hébé. 

174  Euprépie  fuligineuse. 

175  Estigmène  luctifère. 

176  Euprépie  mendiante. 

177  —  lubricipède 

178  —  de  la  menthe. 

179  —  de  l’ortie. 


—  VI  — 

NUMÉROS 

des 

PL.  —  FIG 

Nemeophila  plantaginis. 

140 

Callimorpha  dominula. 

141 

—  hera. 

142 

Arctia  caja. 

143 

—  villica. 

144 

—  hebe . 

145 

Euprepia  (Spilosoma)  fuliginosa. 

U6 

Estigmene  (  —  )  luctifera. 

147 

Euprepia  (  —  )  mendica. 

148 

—  (  —  )  lubricipeda. 

149 

—  (  —  )  menthastri. 

150 

—  (  —  )  urticæ. 

151 

FAM.  XVII.  HEPIALIDÆ. 


180  Hé  niale 

des  houblonnières. 

Hepialus  humuli. 

181 

hépatique. 

— •  hectus. 

182 

sylvine. 

—  sylvinus. 

183  — 

du  houblon. 

—  lupulinus. 

152  \ 

153  “ 

154 


184  C  ossus  ligniperde. 

185  Zeuzère  du  marronnier. 


FAM.  XVIII.  -  COSSIDÆ. 

Cossus  ligniperda. 
Zeuzera  æsculi. 


155 

156 


FAM.  XIX.  —  COCHLIOPODÆ. 


186  Limacode  tortue. 

Limacodes  (Heterogenea)  testudo. 

157 

187  —  aselle. 

Heterogenea  asella. 

158 

1 

FAM.  XX.  —  PSYCHIDÆ. 

188  Psyché  des  graminées. 

Psyché  unicolor. 

158 

2 

189  —  à  fourreau  de  paille. 

—  viciella. 

|  159 

1 

190  —  opacelle. 

—  opacella. 

2 

191  —  vitré. 

—  albida. 

|  160 

1 

192  —  calvelle. 

—  hirsutella. 

2 

193  Epichnoptéryx  mignon. 

Epichnoptéryx  pulla. 

|  161 

1 

194  —  nitidelle. 

Fumea  nitidella. 

2 

FAM . 

XXI.  —  LIPARIDÆ. 

195  Orgye  soucieuse. 

Orgyia  gonostigma. 

j  162 

1 

196  —  étoilée. 

—  antiqua. 

2 

197  —  de  la  bruyère 

—  ericæ. 

163 

198  Dasychire  fascéliné. 

Dasychira  fascelina. 

164 

199  —  pudibond. 

—  pudibunda. 

165 

200  Laria  V  noir . 

Laria  L  nigrum. 

166 

201  Liparis  du  saule. 

Liparis  (Leucoma)  salicis. 

167 

202  —  cul  brun. 

—  (Porthesia)  chrysorrhœa. 

|  168 

1 

203  —  cul  doré. 

—  (  —  )  auriflua. 

2 

204  —  moine. 

—  (Ocneria)  monacha. 

169 

205  —  dispar. 

—  (  —  )  dispar. 

170 

FAM. 

XXII.  —  BOMBYCIDÆ. 

206  Bombyx  de  l’aubépine. 

Bombyx  cratægi. 

171 

207  —  du  peuplier. 

- —  populi . 

172 

NUMÉROS 

des 


208  Bombyx  des  prés 

Bombyx  eastrensis. 

173 

209  Gastropache  neustrien 

Gastropacha  (Bombyx)  neustria. 

174 

210  Eriogastre  laineux. 

*  Eriogaster  (  —  )  lanestris. 

175 

211  Bombyx  du  trèfle. 

Bombyx  trifolii. 

176 

212  Gastropache  du  chêne. 

Gastropacha  (Bombyx)  quercus. 

177 

213  —  de  la  ronce. 

—  (  —  )  rubi. 

178 

214  Cratéronyx  des  buissons. 

Cratéronyx  dumi. 

179 

215  Lasiocampe  buveur. 

Lasiocampa  potatoria. 

180 

216  —  du  prunier.  * 

—  pruni. 

181 

217  —  feuille  de  chêne. 

—  quercifolia. 

182 

218  feuille  de  peuplier, 

—  populifolia. 

183 

219  —  feuille  de  bouleau. 

—  betulifolia. 

184 

220  —  du  saule. 

—  ilicifolia. 

185 

FAM. 

XXIII.  —  ENDROMIDÆ. 

221  Endrome  versicolore. 

Endromis  versicolora. 

186 

FAM. 

XXIV.  —  SATURNIDÆ. 

222  Saturne  du  charme. 

Saturnia  carpini. 

187 

223  Aglie  tau. 

Aglia  tau. 

188 

FAM.  XXV.  —  DREPANULIDÆ. 

224  Drépane  faucille. 

Drepana  falcataria . 

189 

225  —  curvatule. 

—  curvatula. 

190 

226  —  harpon. 

—  harpagula.  \ 

!  191 

227  —  lacertine. 

—  lacertinaria.  i 

i  iyi 

228  —  hameçon. 

—  binaria. 

192 

229  —  serpette. 

—  cultraria.  j 

!  193 

230  Cilix  du  prunellier. 

Cilix  spinula. 

FAM.  XXVI.  —  NOTODONTIDÆ. 

231  Dicranùre  du  bouleau. 

Harpyia  bicuspis. 

194 

232  —  fourchu. 

Dicranura  (Harpyia)  f  urcula. 

195 

233  —  bifide. 

Harpyibia  fida. 

196 

234  —  hermine. 

—  erminea. 

197 

235  —  vinule. 

Dicranura  (Harpyia)  vinula. 

198 

236  Staurope  du  hêtre. 

Stauropus  fagi. 

199 

237  Hybocampe  de  Milhauser. 

Hybocampa  milhauseri. 

200 

238  Notodonte  porcelaine. 

Notodonta  tremula. 

201 

239  —  dictæoïde. 

—  dictæoides. 

202 

240  Gibbère  zic-zac. 

Gibbera  (Notodonta)  zic-zac. 

203 

241  Notodonte  tritophus. 

Notodonta  tritophus. 

204 

242  —  timide. 

—  trépida. 

205 

243  Gibbère  revêche. 

Gibbera  (Notodonta)  torva. 

206 

244  Notodonte  dromadaire. 

Notodonta  dromedarius. 

207 

245  —  de  chaonie. 

—  chaonia. 

208 

246  —  druide. 

—  querna. 

209 

247  —  triple  tache. 

—  trimacula. 

210 

248  —  bicolore . 

—  bicolora. 

211 

249  Lophoptéryx  capucin. 

Lophoptéryx  carmelita. 

212 

250  Notodonte  chameau. 

Notodonta  (Lophoptéryx)  camelina. 

213 

251  Lophoptéryx  capuchon. 

Lophoptéryx  cuculla. 

214 

252  Ptérostome  à  palpes. 

Pterostoma  palpina. 

215 

253  Drynobie  voile. 

Drynobia  velitaris. 

216 

1 

2 

1 

2 


-  VIII  — 

NUMEROS 

des 

l’L . — FIG  . 

254  Drynobie  ardoisée. 

Drynobia  melagona. 

I  217  i 

255  Glupliisie  crénelée. 

Gluphisia  crenata. 

J  2 

256  Cnéthocampe  processionnaire. 

Cnethocampa  processionea. 

218 

257  Phalère  bucéphale.  (1) 

Phalera  bucephala. 

219 

258  Pygère  grise. 

Pygæra  anastomosis. 

!  220  i 

259  —  brune. 

—  pigra. 

(  9 

;  " 

260  —  curtule. 

—  curtula. 

221 

261  —  anachorète. 

—  anachoreta. 

222 

FAM.  XXVII.  —  CYMATOPHORIDÆ. 


262  Thyatire  dérase. 

Thyatira  (Gonophora)  derasa. 

223 

268  —  bâtis. 

—  bâtis. 

224 

264  Cymatophore  or. 

Cymalophora  or. 

(  225 

1 

265  —  octogésimc. 

—  octogesima. 

/  i. 

2 

266  —  colon. 

—  duplaris. 

|  22fi 

1 

267  —  aqueux. 

—  fluctuosa. 

/  ùJuyJ 

2 

268  Asphalie  délayée. 

Asphalia  diluta. 

227 

269  —  flavieorne. 

—  flavicornis. 

228 

270  —  rieuse. 

—  ridens. 

229 

N  OCTUIDES 


271  Dilobe  double  oméga. 

Diloba  cæruleocephala . 

230 

272  Dénias  du  noisetier. 

Demas  coryli. 

231 

278  Acronycte  lièvre. 

Ac.ronycta  leporina . 

232 

274  — 

de  l’érable. 

—  aceris. 

233 

275 

mégacephale. 

—  megacephala. 

234 

276 

aunette . 

—  alni. 

235 

277  — 

grisette. 

—  strigosa. 

236 

278  — 

psi. 

—  psi.  ) 

237 

1 

279 

trident. 

—  tridens.  j 

2 

280  - 

de  la  rose . 

—  cuspis. 

238 

281 

de  la  menyanthe. 

—  menyanthidis. 

239 

282  — 

chevelure  dorée. 

—  auricoma. 

240 

283  — 

de  l’euphorbe. 

—  euphorbiæ. 

241 

284  — 

de  la  patience. 

—  rumicis. 

242 

285 

du  troène. 

—  ligustri. 

243 

286  Bryophile  lupule. 

Bryophila  ravula.  j 

244 

1 

287  — 

chloe. 

—  algæ.  i 

2 

288  — 

des  murailles. 

—  mural  is.  1 

245 

1 

289 

perle. 

—  perla.  j 

2 

290  Mome 

orion. 

Moma  orion. 

246 

291  Agrote  ondulée. 

Agrotis  porphyrea.  j 

247 

1 

292  - 

de  la  bruyère. 

—  molothina.  ' 

2 

293  — 

ombre. 

—  signum. 

248 

294  — 

à  casque. 

—  janthina. 

249 

295  - 

lignée. 

—  linogrisea. 

250 

296  — 

frangée. 

—  fimbria. 

251 

297  - 

intermédiaire. 

—  interjecta.  j 

|  252 

1 

298 

simple. 

—  neglecta.  1 

2 

299  — 

de  la  ronce. 

—  punicea. 

253 

(1)  La  planche  et  le  texte  correspondant  porlent  par  erreur  Phalène  au  lieu  de  Phalère . 


—  IX  — 


NUMÉROS 

des 


300  Agrote  agréable. 

Agrotis  obscura. 

PG.  — 

254 

301 

— 

fiancée. 

— 

pronuba. 

255 

302 

— 

orbone. 

— 

orbona. 

256 

303 

— 

suivante . 

— 

cornes. 

257 

304 

— 

oméga. 

— 

augur.  | 

258 

305 

— 

agathine. 

— 

agathina.  i 

306 

— 

sigma. 

— • 

triangulum.  ) 

259 

307 

— 

de  la  belladone. 

— • 

baja.  | 

308 

— 

C  noir. 

— 

C  nigrum. 

260 

309 

— 

sérieuse. 

— 

stigma  tica. 

261 

310 

— 

trimaculée. 

— 

xanthographa. 

262 

311 

— 

ombreuse. 

— 

umbrosa. 

263 

312 

— 

bella. 

— 

rubi.  ) 

!  264 

313 

— 

à  point  noir. 

— 

dahlii.  ] 

i 

314 

— 

brune. 

— 

brunnea. 

265 

315 

— 

de  la  primevère. 

— 

festiva. 

266 

316 

— 

gravier. 

— 

glareosa. 

267 

317 

— 

à  tache  sangulaires. 

— 

mu  1  tan  gui  a.  i 

|  268 

318 

— 

pyrophile. 

— 

simulans. 

319 

— 

cordon  blanc. 

— 

plecta.  \ 

!  269 

320 

— 

lucipète. 

— 

lucipeta.  1 

321 

— 

putride. 

— 

putris.  j 

|  270 

322 

— 

pointillée. 

— 

cinerea.  1 

323 

— 

double  tache. 

— 

exclamationis. 

271 

324 

— 

coureuse. 

— 

cursoria. 

272 

325 

— 

rubiconde. 

— 

saucia. 

273 

326 

— 

puta. 

— 

puta. 

j  274 

327 

— 

obélisque. 

— 

obelisca 

328 

— 

noirâtre. 

— 

nigricans.  , 

|  275 

329 

— 

du  froment. 

— 

tritici. 

330 

- , 

écorce. 

— 

corticea. 

276 

331 

— 

valligère. 

— 

vestigialis. 

277 

332 

— 

épineuse. 

— 

suffusa. 

j  278 

333 

— 

moissonneuse. 

— 

segetum. 

334 

— 

précoce. 

— 

præcox. 

279 

335  Aplecte  (agrote)  du  raifort. 

Aplecta  (Agrotis)  herbula. 

280 

336  Agrote  occulte. 

Agrotis  occulta 

281 

FIG. 
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2 
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2 

1 
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1 

2 

1 
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1 
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LES 


SUITE  DES 


HÉTÉROCÈRES.  -  HETEROCERâ.Boisd. 


2ttxe  Division. 

BOMBYCINÉS.  -  BOMBYCINÆ. 


Caractères.  —  Ce  groupe  comprend  des  lépidoptères  de  diverses  tailles, 
ayant  le  corps  très-velu  et  portant,  au  repos,  les  ailes  inclinées  en  forme  de 
toit.  Les  antennes  sont  pectinées.  Les  stemmates  et  la  trompe  manquent 
dans  plusieurs  genres.  Les  palpes  sont  saillants,  le  plus  souvent  visibles 
en  dessus  ;  les  pattes  sont  médiocres,  de  même  longueur,  dépourvues 
d’épines. 

Les  chenilles  sont  lisses,  velues  ou  ornées  de  pinceaux  de  poils.  Elles  se 
métamorphosent  à  l’intérieur  d’un  cocon  soyeux  ou  parcheminé,  dans  la 
composition  duquel  entrent  souvent  les  poils  dont  leur  corps  est  couvert. 

Les  chrysalides  ont  la  partie  caudale  terminée  en  pointe. 


Famille  XIV. 

NYCTÉOLIDÉS.  -  NYCTEOLIDÆ. 

Car.  —  Formes  générales  ressemblant  ordinairement  à  celles  des  noc¬ 
tuelles  ;  corps  épais  ou  élancé,  blanchâtre;  ailes  antérieures  d’un  vert  pâle  ; 
Tome  IL 


t 


-  XII  - 


varié  parfois  de  dessins  de  couleur  sombre,  les  postérieures  blanches  ou 
blanchâtres. 

Chenilles  nues,  vertes,  plus  épaisses  antérieurement.  Les  métamorphoses 
ont  lieu  sur  les  feuilles  de  certains  arbres  à  l’intérieur  d’une  coque  parche¬ 
minée. 


Genre  44.  —  SARROTHRIPE.  —  SARROTHRIPA,  Gn. 

Car.  —  Corps  allongé  ;  ailes  antérieures  ornées  de  taches  sombres. 
Chenilles  élancées,  assez  larges,  garnies  de  poils  fins;  16  pattes.  Elles 
vivent  entre  des  feuilles  et  s’y  chrysalident. 

Esp.  :  S.  nndulana ,  Hb. 


Genre  45.  —  HALIE.  —  EARIAS,  Hb. 

Halias,  Tr. 

Car.—  Corps  plus  ou  moins  épais,  ailes  antérieures  vertes,  les  postérieures 
blanches  ou  blanchâtres. 

Chenilles  plus  hautes  au  milieu  du  corps,  grêles  à  leur  extrémité,  à  tète 
petite  et  arrondie. 

Esp.  :  E.  clora, na>  L. 

Genre  46.  --  HYLOPIIILE.  —  HYLOPHILA,  Hb. 

Car.  —  Caractères  généraux  du  genre  précédent. 

Chenilles  lisses  ou  avec  un  petit  tubercule  sur  le  deuxième  segment. 

Esp.  :  H.  prasinana,  L.  ;  2.  bicolorana,  Fuessl. 


Famille  XV. 

LITHOSIDÉS.  -  LITHOSIDÆ. 


Car.  —  Ailes  supérieures  croisées  au  repos,  les  inférieures  pliées,  enve¬ 
loppant  l’abdomen;  corps  grêle,  allongé. 

Chenilles  herbivores  ou  lichénivores,  à  corps  revêtu  de  poils  disposés  en 
brosses. 

Chrysalides  ramassées,  à  segments  immobiles. 


Genre  47.  —  NOLE.  —  NOLA,  Leach. 

Rœselia,  Hb.  —  Hercyna,  Tr. 

Car.  —  Insectes  de  petite  taille  ;  antennes  pectinées,  palpes  courts. 
Chenilles  courtes,  aplaties,  larges,  garnies  de  verrues  poilues  ;  14 
pattes  ;  la  première  paire  des  abdominales  manque. 

Esp.  :  1.  N.  cristulalis,  Hb .(confusalis,  H.  S.)  ;  2.  albula,  Hb. 


Genre  48.  —  NUDAIRE.  — NUDARIA,  Steph. 

Car.  —  Antennes  sétacées,  allongées,  à  peine  ciliées  chez  les  mâles  ; 
ailes  arrondies,  semi-transparentes,  à  raies  transversales  obscures. 
Chenilles  légèrement  aplaties,  poilues,  lichénivores. 

Esp.  :  1 .  N.  senex,  Hb.  ;  2.  mundana,  L . 

Genre  49.  —  CALLIGÈNE.  —  CALLIGENIA,  Dup. 

Car.  —  Antennes  filiformes;  ailes  allongées,  étroites,  les  postérieures 
arrondies  ;  abdomen  allongé,  dépassant  les  ailes. 

Chenilles  courtes,  cylindriques,  à  verrues  hérissées  de  longs  poils;  liché¬ 
nivores. 

Esp.  :  C.  'miniata,  Forst.  (rose a,  F.) 


Genre  50.  —  SÉTINE.  —  SETINA,  Schrk. 

Car.  —  Antennes  ciliées  chez  les  mâles,  simples  chez  les  femelles  ;  palpes 
courts,  squameux  ;  ailes  légèrement  croisées  au  repos,  plus  courtes  chez 
les  femelles,  de  couleur  jaune  et  pointillées  ou  striées  de  noir. 

Chenilles  courtes  et  épaisses,  garnies  de  poils  disposés  en  brosses,  à  tête 
petite  et  globuleuse  ;  lichénivores. 

Esp.  :  1.  S.  irrorella ,  Cl.  ( Irrorea ,  Sch.)  ;  mesomella,  L. 

Genre  51.  —  LITHOSIE.  —  LITHOSIA,  Fab. 

Car. — Tète  petite,  écailleuse;  palpes  et  trompe  courts;  antennes 
filiformes  ;  ailes  antérieures  allongées  et  étroites,  enveloppant  le  corps  au 
repos;  les  postérieures  larges,  plisséesau  repos  ;  abdomen  allongé,  dépas¬ 
sant  les  ailes. 


Chenilles  velues,  plus  ou  moins  colorées  ;  Ii'chénivores. 

Esp.:  1.  L.  nntscèfda,  Hufn.  ;  2.  griseola ,  Hb.;  3-  deplana,  Esp.  ;  4.  lurideola ,  Zinck.  : 
5.  complana ,  L.  ;  6.  caniola,  Hb.  ;  7.  imita ,  Hb.  ;  8.  lutarella,  L.  ( luteola ,  S  ch.)  ; 
9.  sororcida,  Hufn.  ( auréola ,  H  b.) 


Genre  52.  —  GNOPHRIE.  —  GNOPHRIA,  Steph. 

Car.  —  Palpes  médiocres  ;  antennes  simples,  sélacéès  chez  les  mâles  ; 
ailes  antérieures  allongées  ;  pattes  courtes,  robustes  ;  tibias  courts,  robus¬ 
tes,  les  postérieurs  munis  de  quatre  épines. 

Chenilles  comme  les  précédentes. 

Esp.  ;  1  .Cf,  quadra ,  L.  ;  2.  rubricollis,  L. 


Famille  XVI. 

ARCTIIDÉS.  -  ARCTIIDÆ. 


Car.  —  Antennes  pectinées  ou  ciliées  ;  ailes  amples,  colorées  ;  corps 
robuste;  abdomen  épais,  tacheté. 

Chenilles  revêtues  de  pinceaux  de  poils  couvrant  tout  le  corps  ;  poly¬ 
phages. 

Chrysalides  enveloppées. 


Genre  53.  —  EMYDIE.  —  EMYDIA,  Boisd. 

Car.  —  Antennes  allongées,  pectinées  chez  les  mâles,  ciliées  chez  les 
femelles;  palpes  plus  courts  que  la  tète;  trompe  distincte;  ailes  antérieures 
marquées  de  points  ou  de  stries  noirs  ;  corps  grêle  ;  abdomen  allongé. 
Volent  pendant  le  jour. 

Chenilles  à  poils  courts. 

Esp.  :  1.  E.  striata,  L.  ;  2 .cribrum,  L. 

Genre  54.  -  DEIOPÉE.  —  DEIOPEIA,  Steph. 

Car.  —  Antennes  simples  ;  palpes  courts,  grêles,  velus,  dernier  article 
obtus  ;  trompe  roulée  ;  ailes  tachetées.  —  Volent  pendant  le  jour. 

Chenilles  cylindriques,  à  verrues  garnies  de  poils  allongés. 

Esp.  :  1).  pulchella,  L. 


XV  — 


Genre  55.  —  EUCHÉLINE.  —  EUCHELIA,  Boisd. 

Car.  —  Mêmes  caractères  que  les  précédents,  mais  à  ailes  slriées. 

Chenilles  cylindriques,  veloulées,  avec  quelques  poils  courts  et  isolés. 

Esp  :  E.  jacobœœ,  L. 

Genre  56.  —  NÉMÉOPHILE.  —  NEMEOPHILA,  Steph. 

Car.  —  Antennes  pectinées  chez  les  mâles,  ciliées  chez  les  femelles  ; 
palpes  courts,  velus  ;  trompe  grêle,  distincte.  —  Les  mâles  volent  pendant 
le  jour. 

Chenilles  velues  ;  nocturnes. 

Esp.  :  1.  N.  russula ,  L.  ;  2.  plantaginis,  L. 

Genre  57.  —  CALLIMORPHE.  —  CALLIMORPHA,  Latr. 

Car.  —  Tête  petite,  squameuse  ;  antennes  allongées,  sétacées  dans  les 
deux  sexes,  légèrement  ciliées  ;  palpes  courts;  trompe  distincte,  enroulée; 
thorax  médiocre,  squameux  ;  abdomen  allongé,  cylindrique. 

Chenilles  garnies  de  tubercules  surmontés  de  poils  disposés  en  étoiles. 

Esp,  :  1.  C.  dominula ,  L.  ;  2.  hera,  L. 

Genre  58.  —  ARCTIE.  —  ARCTIA,  Schrk. 

Chelonia,  Latr.  —  Eyprepia,  Ochs. 

Car.  —  Antennes  pectinées  ou  dentées  chez  les  mâles,  subdenlées  chez 
les  femelles  ;  palpes  médiocres,  squameux,  légèrement  velus  ;  trompe 
presque  nulle  ;  corps  épais  ;  ailes  tachées. —  Nocturnes. 

Chenilles  velues,  à  poils  allongés  ;  solitaires. 

Esp.  :  1.  A.  caja ,  L.  ;  2.  villica,  L.;  8.  hebe,lu 


Genre  59.  —  SPILOSOME.  —  SPILOSOMA,  Steph.  (1) 

Arctia,  Boisd.  —  Eyprepia,  Ochs.  —  Estigmene,  Steph. 

Car.  —  Antennes  pectinées  ou  ciliées  chez  les  mâles,  subfiliformes  chez 
les  femelles;  palpes  courts,  écartés,  très-distincts,  velus  ou  sub-quameux  ; 
ailes  unicolores  ou  pointillées  de  noir.  Nocturnes. 


(1)  Les  espèces  du  genre  Spilosoma  sonl  figurées  dans  l’ouvrage  sous  les  noms  génériques  de  Euprepia 
et.  Esiigmene. 


XVI 


Chenilles  à  tubercules  garnis  de  pinceaux  de  poils  allongés, 

Esp,  :  1 .  S.  fuliginosa ,  L.  ;  2.  luctifera,  Esp.  ;  B.  mendioa,  Cl.  ;  4.  lubricipeda,  Esp.  ; 

5,  menthastri,  Esp.  ;  6.  urticœ,  Esp. 


Famille  XVII. 

HÉPIALFDÉS.  -  HEPIALIDÆ. 


Car.  —  Antennes  courtes  ;  ailes  allongées,  étroites  ;  abdomen  grêle. 
Chenilles  cylindriques,  vivant  dans  des  racines. 


Genre  60.  —  HÉPIALE.  —  HEPIALUS,  Fab. 

Car.  —  Antennes  courtes,  moniliformes  ou  dentées  ;  palpes  courts, 
hérissés  ;  les  quatre  ailes  allongées  et  étroites.^  abdomen  grêle.  Noc¬ 
turnes. 

Chenilles  cylindriques,  allongées,  garnies  de  poils  épars  ;  tête  arrondie 
et  brillante. 

Esp.  :  1.  H.  humuli ,  L.  ;  2.  sylvinus,  L.  ;  3.  lupulinus,  L.  4.  hectus ,  L. 


Famille  XVIII. 

COSSIDÉS.  -  COSSIDÆ. 

Car.  —  Antennes  médiocres  ;  ailes  assez  étroites  et  allongées  ;  corps 
épais. 

Chenilles  robustes,  lignivores  ;  se  métamorphosent  dans  le  bois. 


Genre  61.  —  COSSUS.  —  COSSUS,  Fab. 

Car.  —  Antennes  du  mâle  légèrement  pectinées,  dentées  chez  la  femelle; 
trompe  presque  nulle  ;  corps  épais,  squameux  ;  thorax  arrondi  ;  abdo¬ 
men  allongé  ;  oviducte  découvert. 

Chenilles  aplaties,  nues,  avec  quelques  poils  épars. 

Esp.  :  C.  lignïperda,  F. 


XV 1 1 


Genre  62.  —  ZEUZÈRE.  —  ZEUZERA,  Latr. 

Car.  ■ —  Antennes  des  mâles  pectinées  à  la  base,  sétacées  â  leur  extrémité, 
pectinées  chez  les  femelles  mais  tomenteuses  à  la  base;  trompe  presque 
nulle;  corps  épais ,  squamoso-tomenteux  ;  thorax  arrondi  ;  abdomen  allongé; 
oviducte  découvert. 

Chenilles  épaisses,  cylindriques,  légèrement  aplaties  à  la  partie  ven¬ 
trale. 


Esp.  :  Z.  œsculi,  L. 


FamiEIc  XWX. 

COCHLIOPODÉS.  -  COCHLIOPODÆ. 

Car.  —  Antennes  des  mâles  subpectinées  ou  dentées  et  plus  ou  moins 
filifoi  unes  ;  trompe  très-courte. 

Chenilles  en  forme  de  limace  ou  de  tortue,  déprimées,  glabres  ou  légère¬ 
ment  pubescentes. 


Genre  63.  — LIMACODE.  —  HETEROGENEA,  Kn. 

Limacodes,  Latr. 

Car.  —  Antennes  assez  longues,  dentées  chez  les  mâles,  filiformes,  ou 
ciliées  chez  les  femelles  ;  trompe  presque  nulle  ;  palpes  courts,  droits, 
légèrement  ascendants,  à  peine  plus  longs  que  le  front  ;  corps  robuste, 
villeux  ;  ailes  courtes. 

Chenilles  raccourcies,  ovales,  voûtées  ;  tête  petite,  rétractile  ;  pattes 
écailleuses  courtes,  les  membraneuses  réduites  à  de  simples  tubercules. 

Esp.  :  1.  II.  testudo,  Sch.  —  2.  asella,  Sch. 


FanilEEe  XX. 

PSYCHIDÉS.  -  PSYCHIDÆ. 


Car.  —  Insectes  de  petite  taille,  à  corps  villeux  et  à  trompe  courte;  ailes 
à  peine  écailleuses  ou  transparentes;  les  femelles  sont  lavirformes,  aptères 

et  souvent  apodes.  Les  mâles  volent  pendant  le  jour. 


XVIII  — 


Les  chenilles  vivent  dans  des  fourreaux  formés  de  matières  végétales  ; 
les  mélamorphoses  ont  également  lieu  dans  ces  fourreaux. 


Genre  64.  —  PSYCHÉ.  —  PSYCHE,  Schrk. 

Car  —  Antennes  courtes  chez  les  mâles, plumeuses;  palpes  courts;  corps 
épais,  très-velu  ;  ailes  à  peine  écailleuses  ou  transparentes  ;  les  femelles 
ont  la  forme  de  larves  apodes. 

Chenilles  cylindriques,  légèrement  rétrécies  en  avant,  garnies  de  petites 
verrues  sur  le  dos  et  sur  les  flancs  ;  les  segments  thoraciques  et  les  trois 
derniers  segments  du  corps  portent  chacun  un  écusson  corné.  Ces  chenilles 
vivent  dans  des  fourreaux  formés  de  matières  végétales,  et  y  opèrent  leurs 
métamorphoses. 

Les  males  s’envolent  dès  qu’ils  sont  parvenus  à  se  débarrasser  de  leur  en¬ 
veloppe.  Les  femelles,  au  contraire,  presque  incapables  de  se  mouvoir,  res¬ 
tent  dans  leur  fourreau  dont  elles  ne  laissent  sortirque  la  partie  postérieure 
de  leur  corps  ;  c’est  dans  cette  position  qu’elles  attendent  l’accouplement. 
Une  fois  fécondées,  les  femelles  pondent  dans  le  fourreau  même  ;  leur  rôle 
étant  alors  terminé,  elles  ne  tardent  pas  à  mourir. 

Esp.  :  1.  P.  unicolor ,  Hufn,  ;  2.  viciella ,  Schiff.  ;  3.  opacella,  H.  ;  4.  albida,  Esp. 

5.  hirsutella,  Hb. 


Genre  65.  —  ÉPICHNOPTÉRYX.  —  EPICHNOPTERYX,  Hb. 

Fumea,  H.  S. 


Car .  —  Antennes  courtes  chez  les  mâles,  pectinées  ;  palpes  courts  ; 
corps  assez  grêle,  velu  ;  femelles  aptères  mais  à  antennes  et  à  pattes  dis¬ 
tinctes. 

Chenilles  petites,  rétrécies  en  avant,  avec  quelques  poils  courts;  segments 
thoraciques  garnis  d’écussons  cornés.  Vivent  dans  des  fourreaux. 

Esp.  :  E.  pulla,  Esp. 


Genre  66.  —  FUMÉA.  —  FUMEA,  Hb. 

Epichnopteryx,  H.  S. 

Car.  —  Les  espèces  de  ce  genre  ressemblent  à  celles  du  précédent. 
Chenilles  élancées  en  avant,  avec  des  taches  cornées  sur  les  segments  tho¬ 
raciques.  Vivent  dans  des  fourreaux. 


Esp.  :  F.  nitidella.  Hof. 


—  XIX 


(Fauaitlc  XXI. 

LIP  ARIDES.  -  LIPARIDÆ. 


Car.  —  Antennes  plus  fortement  pectinées  ou  dentées  chez  les  mâles  que 
chez  les  femelles  ;  abdomen  médiocre  chez  les  premiers,  épais  chez  les  der¬ 
nières.  Les  mâles  volent  souvent  pendant  le  jour. 

Chenilles  généralement  robustes,  garnies  de  tubercules  surmontés  de 
poils  ou  de  faisceaux  de  poils  ;  9e  et  10e  segments  présentant  une  fossette  ; 
16  pattes.  —  Chrysalides  plus  ou  moins  velues. 

La  chasse  aux  chenilles  de  ce  groupe  demande  beaucoup  de  prudence, 
car  les  poils  dont  leur  corps  est  couvert  entrent  très-facilement  dans  la 
peau,  et  occasionnent  des  ampouleset  des  démangeaisons  très-douloureuses 
qui  amènent  parfois  la  fièvre. 


Genre  67.  -  ORGYE.  —  ORGYIA,  Ochs. 

Car  — Antennes  pectinées;  trompe  presque  nulle;  femelles  aptères. 
Chenilles  ornées  de  pinceaux  de  poils  dont  deux  plus  longs  et  dirigés 
en  avant  sur  les  côtés  du  premier  segment,  et  un  droit  sur  le  onzième. 

Esp.  ;  1.  O.  (jonosligma,  F.  ;  2.  anliqua ,  L.  ;  3.  ericæ ,  Germ. 

Genre  68.  —  DASYCHIRE.  —  DASYCHIRA,  Steph. 

Orgyia,  Oclis. 

Car.  —  Mêmes  caractères  que  le  genre  précédenl,  mais  les  femelles  sont 
ailées.  Antennes  des  mâles  plus  fortement  peclinées  que  chez  les  femelles. 

Esp.  :  1.  B.  fascelina,  L,  ;  2.  pudibunda ,  !.. 


Genre  G9.  — LÀRIA.  —  LARIA,  Hb. 

Orgyia,  B.  —  Liparis,  Ochs. 


Car.  ■ —  Mêmes  caractères  que  le  genre  précédent,  mais  à  ailes  blanches 
et  à  corps  lisse. 

Chenilles  avec  des  pinceaux  de  poils  sur  le  dos  et  de  longs  poils  sur  les 
lianes. 


Esp.  :L.  L.  nigrum,  Muet. 


Genre  70.  —  LEÜCOME.  —  LEUCOMA,  Steph. 

Liparis,  Ochs. 


Car.  —  Mêmes  caractères  que  les  précédents  ;  ailes  et  corps  d’un  blanc 
argenté  uniforme. 

Chenilles  garnies  de  verrues  surmontées  de  poils  disposés  en  étoiles  ;  tète 
grosse  et  arrondie. 

Esp.  :  L.  salicis ,  L. 

Genre  71.  —  PORTHÉSIE.  —  PORTHESI4,  Steph. 

Liparis,  Ochs. 


Car.  —  Mêmes  caractères  que  les  précédents  ;  ailes  blanches,  mais 
la  région  anale  brune  ou  jaune. 

Chenilles  à  verrues  poilues;  4e  et  11e  segments  portant  une  légère 
proéminence  garnie  de  poils. 

Esp.  :  ]  .  P.  chrysorrhœa ,  L.  ;  2.  auriflua ,  F.  ( similis ,  Fuessl) . 


Genre  72.  -  OCNÉRIE.  —  OCNERIA,  H.  S. 

Liparis,  Ochs.  —  Psilura,  Steph. 

Car.  —  Antennes  pectinées  plus  fortement  chez  les  mâles  que  chez  les 
femelles  ;  trompe  nulle;  ailes  unicolores  ou  tachetées. 

Chenilles  à  tubercules  hérissés  de  poils  raides  et  disposés  en  étoiles; 
poils  des  flancs  plus  denses. 

Esp.  :  1.  O.  monacha ,  L.  ;  2.  dispar,  L. 


Famille  XXII. 

BOMBYCIDÉS.  -  BOMBYCIDÆ. 


Car.  —  Lépidoptères  de  taille  plus  ou  moins  forte,  à  antennes  pectinées  ; 
palpes  assez  longs,  dépassant  la  tête  ;  la  trompe  et  les  stemmates  manquent 
dans  plusieurs  genres  ;  pattes  d’égale  longueur. 

Chenilles  nues  ou  plus  ou  moins  velues  ;  elles  se  métamorphosent  à  l’in¬ 
térieur  d’un  cocon. 

Les  chrysalides  sont  terminées  en  pointe. 


—  xxt 


Genre  73.  —  BOMBYX.  —  BOMBYX,  Boisd. 

Gasti*opacha,  Ochs.  —  Eriogaster,  Steph. 

Car.  —  Trompe  nulle  ;  palpes  courts,  velus  ;  thorax  globuleux,  très- 
velu. 

Chenilles  allongées,  plus  ou  moins  velues. 

Esp.  :  1  .B.  cratœgi,  L.;  2.  populi,  L.;  3.  castrensis,  L.;  4.  neustria,  L.;  5.  lunes  tris ,  L.; 

6.  trifolii,  Esp.;  7.  quercus,  L.  ;  8.  rubi,  L. 


Genre  74.  —  CRATÉRONYX.  —  CRATERONYX,  Dup. 

Lasiocampa,  Latr.  —  Gastropacha,  Ochs. 


Car.  —  Mêmes  caractères  que  les  précédents.  Les  mâles  volent  pendant 
le  jour. 


Esp.  :  C.  dumi,  L. 


Genre  75.  —  LASIOCAMPE.  —  LASIOCAMPA,  Latr. 


Gastropacha,  Ochs. 


Car.  —  Antennes  courtes,  pectinées  ;  palpes  saillants,  en  forme  de  bec, 
squameux  ;  ailes  plus  ou  moins  dentelées. 

Chenilles  épaisses,  peu  poilues  sur  le  dos,  davantage  sur  les  lianes  ; 
IIe  segment  garni  d’une  verrue  ;  pattes  membraneuses  charnues,  poilues. 

Esp.  :  1.  L.  potatoria,  L.  ;  2.  pruni,  L.  •  3.  querci  folia ,  L.  ;  4.  populi  folia,  Esp. 

5,  betulifolia ,  O.  ;  6 .  ilici folia,  L. 


Famille  XXIII 

ENDROMIDÉS.  -  ENDROMJDÆ. 

Car.  —  Tète  petite,  enfoncée  ;  antennes  pectinées;  palpes  courts,  très- 
velus. 

Chenilles  nues,  cylindriques,  plus  étroites  en  avant  ;  11e  segment  muni 
d’une  proé  minence  pyramidale;  16  pattes. 


XXII 


Genre  76.  —  ENDROME.  —  ENDROMIS,  Ochs. 

Car. —  Antennes  peclinées ;  corps  très-velu;  ailes  légèrement  écail¬ 
leuses. 

Chenilles  comme  ci-dessus.  Les  métamorphoses  ont  lieu  à  l’intérieur 
d’une  coque  parcheminée. 

Esp.  :  E.  versicolora,  L. 


Famille  XXIV. 

SATURNIDÉS.  -  SATURNIDÆ. 

Car.  —  Antennes  pectinées  ou  pennées  ;  trompe  nulle  ;  ailes  ocellées. 
Chenilles  épaisses,  cylindriques,  nues  ou  ornées  de  verrues  poilues  ; 
46  pattes. 


Genre  77.  —  SATURNE.  —  SATURNIA,  Schrk. 

Car.  —  Corps  très-velu  ;  antennes  courtes,  pennées  chez  les  mâles,  pec- 
tinées  chez  les  femelles;  palpes  courts,  très-velus;  abdomen  court  et  épais. 

Chenilles  garnies  de  tubercules  hérissés  de  poils  ;  se  métamorphosent 
dans  un  cocon  pyriforme. 

Esp.  ;  S.  pavonia ,  L. 


Genre  78.  —  AGLIE.  —  AGLIA,  Ochs. 

Car.  —  Antennes  courtes,  pennées  chez  les  mâles,  peclinées  chez  les  fe¬ 
melles  ;  palpes  courts,  velus  ;  abdomen  épais  et  court. 

Chenilles  nues,  se  métamorphosant  à  terre  dans  la  mousse,  à  l’intérieur 
d’un  léger  tissu. 


Esp.  :  A.  tau ,  L. 


XXIII 


Famille  XXt 

DRÉPANULIDÉS.  -  DREPANULIDÆ. 

Car.  —  Antennes  pectinées  chez  les  mâles,  ciliées  chez  les  femelles  ;  ailes 
antérieures  larges,  à  bord  terminé  en  faucille. 

Chenilles  à  tète  cordiforme  ;  corps  parsemé  de  poils  isolés  et  fins  ; 
14  pattes. 


Genre  79.  -  DRÉPANE.  —  DREPANA,  Schrk. 

Platypteryx,  Lasp. 

Car.  — Antennes  pectinées  chez  les  mâles,  ciliées  chez  les  femelles; 
palpes  courts;  trompe  assez  allongée. 

Chenilles  à  premier  segment  surmonté  d’une  proéminence  ou  couvertes  de 
verrues  sur  la  partie  dorsale. 

Esp.  :  1.  Z>.  falcatnria,  L.  ;  2.  curvatula,  Bkh.  ;  3.  harpagula,  Esp.  ;  4.  lacertinaria,  L.  ; 

5.  binaria ,  Hufn.  ;  6.  cultraria ,  F. 


Genre  80.  —  CILIX.  —  CILIX,  Leach. 

Car.  —  Antennes  pectinées  chez  les  mâles,  presque  filiformes  chez  les 
femelles  ;  palpes  courts  ;  trompe  presque  nulle  ;  corps  grêle. 

Chenilles  avec  les  segments  thoraciques  tuberculeux. 

Esp.  :  C.  spinula,  Schiff.(  Glaucata,  ?  ) 


Famille  XXVI. 

NOTODONTIDÉS.  -  NOTODONTIDÆ.: 

Car.  —  Antennes  pectinées  chez  les  mâles;  trompe  très-courte  ;  espèces 
entièrement  nocturnes. 

Chenilles  de  forme  variable,  nues  ou  poilues,  les  unes  à  16,  les  autres  â 
14  pattes. 


Genre  81.  —  DICRANURE.  —  HARPYIA,  Ochs. 

Cerura,  Schrk.  —  Dicranura,  Latr. 

Car.  —  Antennes  pectinées  dans  les  deux  sexes. 

Chenilles  nues,  4e  segment  plus  élevé  ;  tète  aplatie,  rétractile  ;  dernier 
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segment  apode,  surmonte  de  deux  prolongements  en  forme  de  tubes,  de 
chacun  desquels  l’animal  fait  sortir  un  long  filament  dès  qu’il  est  excité  ; 
14  pattes. 

Esp.  :  1 .  H.  bicuspis,  Bkh.  ;  2.  furcula ,  L.  ;  3.  bifida ,  Hb.,  ;  4.  erminea ,  Esp.  ; 

5 .  vinula,  L . 


Genre  82.  —  STAUROPE.  —  STAUROPUS,  Germ. 

Gerura,  Schrk.  —  Harpyia,  Ochs. 

Car.  —  Antennes  pcclinées  chez  les  mâles,  à  extrémité  libre  ;  trompe 
courte,  mais  visible. 

Chenilles  nues,  avec  les  segments  médians  gibbeux;  dernier  segment 
terminé  par  deux  appendices  en  forme  de  massue  ;  14  pattes,  les  pectorales 
Irès-longues. 

Esp.  S.  fagi ,  L. 

Genre  83.  —  IiYBOCAMPE.  —  HYBOCAMPA,  Lin. 

Cerura,  Schrk.  —  Hoplitis,  Hb.  —  Harpyia,  Ochs. 


Car.  —  Comme  le  genre  préeédenl. 

Chenilles  nues,  bosselées;  14  pattes,  les  pectorales  de  longueur  et  de 
forme  normales;  dépourvues  de  pattes  anales. 

Esp.  H.  milhauseri ,  F. 


Genre  84.  —  NOTODONTE.  —  NOTODONTA,  Ochs. 

Leiocampa,  Chaonia,  Steph.  —  Drymonia,  Spatalia,  II.  S.  —  Microdonta,  Dup. — 

Gibloera,  C.  Dub. 


Car.  —  Antennes  assez  allongées,  peclinées  chez  les  mâles,  dentées  ou 
liliformes  chez  les  femelles  ;  trompe  très-courte  ;  dos  le  plus  souvent  sur¬ 
monté  d’une  proéminence;  ailes  antérieures  présentant  ordinairement,  sur 
leur  bord  interne,  une  sorte  de  prolongement  velu,  qui  s’élève  au-dessus 
du  dos  pendant  le  repos. 

Chenilles  nues,  lisses  ou  à  segments  médians  gibbeux,  ou  encore  garnies 
de  petites  pointes  sur  les  derniers  segments  ;  16  pattes. 

Esp.:  1.  N.  ir  émula,  Cl.  (diclœa,  L.)  ;  2.  dictœoides,  Esp.;  3.  ziczac,  L.  ;  4.  trito- 
phus,  F.;  5.  trepiflù,  Ësp.  ;  6.  torva,  Hb.  ;  7.  dromedarius,  L.  ;  8.  chaonia,  Hb.  ; 
9.  querna,  F.  ;  10  trimacula,  Esp.  ;  11.  bicolora,  Hb. 
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Genre  85.  —  LOPHOPTERYX.  —  LOPHOPTERYX,  Steph. 

Notodonta,  Ochs.  —  Odontosia,  Ilb. 

Car.  —  Mômes  caractères  que  le  genre  précèdent. 

Chenilles  avec  deux  pointes  sur  le  IIe  segment  ;  16  pattes. 

Esp.  ;  I.  L.  cavmelita.  Esp.  ;  2.  ca>nelina,h.  ;  3  cuculla,  Esp. 


Genre  86.  —  PTÉROSTOME.  —  PTEROSTOMA,  Germ. 

Ptilodontis,  Steph. 

Car .  —  Antennes  des  mâles  pectinées  ;  palpes  droits,  très-allongés, 
velus. 

Chenilles  allongées,  nues,  à  tête  aplatie  ;  16  pattes. 

Esp.  P.  palpina ,  L. 


Genre  87.  —  DRYNOBIE.  —  DRYNOBIA,  Dup. 

Car.  —  Antennes  pectinées  chez  les  mâles,  dentées  chez  les  femelles  ; 
trompe  très-courte. 

Chenilles  lisses,  à  tête  arrondie  et  peu  voûtée  ;  16  pattes. 

Esp.  :  1.  D.  velitaris,  Hufn.  ;  2.  melagona,  Bkh. 


Genre  88.  —  GLUPHISIE.  —  GLUPHISIA,  Boisd. 

Glyphidia,  H.  S. 

Car.  —  Antennes  des  mâles  largement  pectinées  ;  palpes  ordinaires. 
Chenilles  lisses,  déprimées,  glabres  ;  16  pattes. 

Esp  :  G.  crenata ,  Esp. 


Genre  89.  —  CNÉTHOCAMPE.  —  CNETHOCAMPA,  Steph. 

Gastropacha,  Ochs.  —  Bombyx,  Boisd. 

Car.  —  Antennes  pectinées  dans  les  deux  sexes,  mais  moins  chez  les 
femelles. 

Chenilles  courtes,  cylindriques,  couvertes  de  poils  tins,  cassants  et  ayant 
une  propriété  urticante  très-prononcée  ;  16  pattes. 

Esp.  :  C.  processionea,  L. 
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Genre  90.  —  PHALÈRE.  —  PHALERA,  Hb. 

Pygæra,  Ochs. 

Car.  —  Tète  rétractile  ;  antennes  pectinées  ;  thorax  épais,  arrondi  ;  ab¬ 
domen  cylindrique,  allongé. 

Chenilles  cylindriques,  pubescentes,  à  tète  arrondie  ;  16  pattes. 

Esp.  :  P,  bucephala,  L. 

Genre  91.  —  PYGÈRE.—  PYGÆRA,  Ochs. 

Clostera,  Steph. 

Car.  —  Antennes  pectinées  ;  trompe  courte  ;  abdomen  allongé,  redressé 
pendant  le  repos. 

Chenilles  pubescentes;  4e  et  11e  segments  surmontés  d’une  tache  velue  ; 
16  pattes. 

Esp.  :  1.  P.  anastomosisy  L.  ;  2.  curîula^  L.  ;  3.  anachoreta ,  F.  4.  pigra,  Hufn. 


Famille  XXVII. 

CYM  ATOPHORIDÉS,  -  CYMYTOPHORTDÆ. 

Car.  —  Antennes  des  mâles  robustes  ;  trompe  épaisse. 

Chenilles  nues,  lisses  ou  à  gibbosités  ;  16  pattes. 

Genre  92.  —  GONOPHORE.  —  GONOPHORA,  Brd. 

Thyatira,  Ochs. 

Car.  —  Antennes  des  mâles  subcrénelées  ;  palpes  velus  sauf  le  dernier 
article  qui  est  nu  et  plus  long  ;  dos  surmonté  d’une  espèce  de  crête  ;  pattes 
intermédiaires  fasciculées. 

Chenilles  élancées,  bosselées,  à  tète  petite  et  arrondie. 

Esp.  :  G.  derasa,  L . 


Genre  93.  —  THYATIRE.  —  THYATIRA,  Ochs. 


Car.  —  Mêmes  caractères  que  le  genre  précédent,  mais  pattes  antérieures 
fasciculées. 


Esp.  :  T.  bâtis ,  L. 


•Il 
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Genre  94.  —  CYMATOPHORE.  —  CYMATOPHORA,  Treit. 

Car.  —  Antennes  médiocres,  robustes,  subcrénelées  ;  corps  épais. 
Chenilles  assez  larges,  peu  voûtées,  rétrécies  à  leur  extrémité  ;  tète  forte 
et  globuleuse. 

Esp.  :  1.  C.  octogesima ,  Hb.  ;  2.  or.  F.  ;  3.  duplaris,  L.  ;  4.  fluctuosa ,  Hb. 


Genre  95.  —  ASPHALIE.  —  ASPHALIA,  Hb. 

Cymatopbora,  Tr. 

Car.  —  Ce  genre  est  difficile  à  distinguer  du  précédent. 

Esp.  :  1 .  A.  cliluta ,  F.  ;  2.  flavicornis,  L.  ;  3.  ridens,  F. 


3mo  Division. 

NOCTUELLES.  -  NOCTÜÆ. 

Car.  —  Les  noctuelles  ont  généralement  des  formes  trapues,  des  antennes 
filiformes,  des  pattes  robustes  dont  les  postérieures  présentent  des  épines. 
La  plupart  des  espèces  possèdent  des  stemmates  et  une  trompe  roulée  en 
spirale. 

Les  chenilles  sont  généralement  nues,  celles  de  quelques  genres  cepen¬ 
dant  sont  couvertes  de  poils  ;  elles  ont  16,  14  ou  12  pattes  suivant  les 
genres. 

Les  métamorphoses  ont  lieu  à  terre  ou  dans  le  sol  et  à  l’intérieur  d’nn 
tissu. 

Les  noctuelles  ne  forment  qu’une  seule  famille. 


Famille  XXVIII. 

NOCTUIDÉS.  -  NOCTÜ I DÆ. 


Car.  —  Ceux  de  la  division. 
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Genre  96.  —  DILOBE.  —  DILOBA,  Steph. 

Car.  —  Tète  rentrée  ;  yeux  nus,  bordés  de  soies  ;  palpes,  front,  poitrine 
et  pattes  couverts  d’une  fourrure  épaisse  ;  stem  mates  nuis  ;  antennes  ciliées 
chez  les  mâles,  dentelées  chez  les  femelles;  plaque  anale  courte  et  faible. 

Chenilles  épaisses, cylindriques,  à  tète  arrondie  et  voûtée  ;  corps  portant 
de  petits  tubercules  en  forme  de  points  et  surmontés  d’une  soie;  16  pattes. 

Esp.  :  D.  cœruleocephcila ,  L. 

Genre  97.  —  DEMAS.  —  DEMAS,  Steph. 

Car.  —  Tète  rentrée  ;  palpes  courts,  pendants,  velus  ;  trompe  faible, 
slemmates  petits  ;  antennes  pectinées  chez  les  mâles,  sétacées  chez  les 
femelles  ;  plaque  anale  courte  et  obtuse. 

Chenilles  très-poilues, avec  des  pinceaux  de  poils  plus  longs  placés  près  de 
la  tête  et  sur  le  11e  segment,  et  d’autre  plus  courts  sur  le  milieu  du  dos  ; 
16  pattes. 

Esp.  :  D.coryli,  L. 


Genre  98.  —  ACRONYCTE.  —  ACRONYCTA,  Treit. 


Car.  —  Tète  peu  ou  point  rentrée;  front  et  palpes  couverts  de  poils 
raides;  trompe  longue  et  robuste;  yeux  nus  ;  stemmates  visibles  ;  antennes 
sétacées,  à  peine  ciliées  chez  les  mâles  ;  plaque  anale  courte,  faible  et  ob¬ 
tuse. 

Chenilles  garnies  de  tubercules  poilus,  ou  offrant,  sur  le  dos,  des  émi¬ 
nences  charnues  et  poilues  ;  tête  arrondie  ;  16  pattes. 


Esp.  :  1.  A.  leporina,  L.  ;  2.  aceris,  L.  ;  3.  megacephala ,  F.  ;  4.  alni,  L.  5.  siri- 
gosa.  F.;  6.  tridens,  Sch.  ;  7.  psi,  L.  ;  8.  cuspis,  Hb.  ;  9.  menyanthidis,  View.; 
10.  auricoma,  F.  ;  11.  euphorbiæ,  F.  ;  12.  rumicis,  L.  ;  13.  ligustri ,  F. 


Genre  99.  —  BRYOPHILE.  —  BRYOPHILA,  Tr. 

Poecilia,  Schrk. 

Car. — Ce  genre  comprend  de  petites  espèces  assez  grêles.  Palpes  retrous¬ 
sés,  à  dernier  article  de  longueur  variable  ;  yeux  nus  ;  stemmates  visibles  ; 
antennes  sétacées,  finement  ciliées  chez  les  mâles  ;  pattes  robustes  ;  plaque 
anale  courte,  faible  et  obtuse. 


XXIX  ~ 


Chenilles  à  lubercules  surmontés  de  poils  courts  ;  tète  petite,  arrondie  ; 
10  pattes. 

Esp.  :  I.  B. ravula,  Hb.  ;  2.  alycé,  F.  ;  3.  muralis ,  Font.  ;  4.  perbi,  F. 


Genre  100.  —  MOME.  —  MOMA,  Hb. 

Car.  —  Front  court,  poilu  ;  palpes  retroussés,  atteignant  la  base  des  an¬ 
tennes,  les  deux  premiers  articles  courts  et  velus,  le  troisième  écailleux, 
grêle,  cylindrique,  droit  ;  trompe  en  spirale  ;  veux  nus;  stemmates  visibles; 
antennes  sétacées,  ciliées  chez  les  mâles. 

Chenilles  cylindriques,  à  tubercules  très-poilus,  portant  sur  le  dos  trois 
grandes  taches  de  couleur  claire  ;  tète  petite,  arrondie  ;  16  pattes. 

Esp.  :  M.  orion,  Esp. 


Genre  101.  —  AGROTE.  —  AGROTIS,  Ochs, 

Ghersotis,  Spælotis,  Boisd.  —  Noctua,  Phlogophora,  Tr.  —  Aplecta,  Guen. 

Car .  —  Palpes  dépassant  plus  ou  moins  le  front  et  légèrement  retroussés, 
très-velus,  à  dernier  article  écailleux  ;  trompe  robuste  et  longue  ;  yeux 
nus,  non  ciliés;  antennes  robustes,  sétacées,  plus  ou  moins  ciliées,  den¬ 
telées  on  pectinées  chez  les  mâles  ;  pattes  munies  d’épines. 

Chenilles  cylindriques,  généralement  rétrécies  en  avant  ;  dos  garni  de 
petits  tubercules  en  forme  de  points,  au  nombrede4à6  par  segment  ; 
corps  nu  ou  avec  des  poils  fins  et  clair-semés  ;  tète  petite. 

Esp.  :  1.  A  .  porphyrea,  Hb.  ;  2.  molothina,  Esp.  ;  3.  signum,  F.  ;  4.  janthina ,  Esp.  ; 
5.  linogrisect,  Sch.  ;  6.  fimbria,  L,  ;  7.  interjectci ,  Hb.  ;  8.  punicea,  Hb.  ;  9.  augur ,  F.  ; 
10.  obscura ,  Br  h.  ;  H.  pronuba,  L.  ;  12.  orbona ,  Hufn.  ;  13.  cornes ,  Hb.  ;  14.  neglecta , 
Hb.  ;  15.  agalhina,  Dup.  ;  16.  triangulum,  Hufn.;  17.  bcija,  F.  ;  18.  c.  nigrum,  L.  ; 
19 .  stigmatica,  Hb.  ;  ‘20.  xanthographa ,  F.;  21.  urnbrosa,  Hb.  ;  27.  rubi,}  View.  ; 
23.  dahlii,  Hb.  ;  24.  brunnea,  F.  ;  25 ,  festiva,  Hb.  ;  26.  glareosay  Esp.  ;  27.  rnullan- 
gula,  Hb.  ;  28,  plecta,  L.  ;  29.  simulons ,  Hufn.  ;  30.  lucipeta F.  ;  31.  putris,  L.  ; 
32.  cinerea ,  Hb.  ;  33 .puta)  Hb.  ;  34.  exclamcttionis,  L.  ;  35,  cursoria1  Hufn.  ;  36,  nigri- 
cans,  L.  ;  37.  Iritici ,  L.  ;  38.  obelisca ,  L,  ;  39.  soucia,  Hb  ;  40.  suffusa ,  Hb.  ; 
(Ypsïlon,  Rott.)  ;  41,  segetum ,  Sch.  ;  42.  corticea,  Hb.  ;  43.  vestigia  lis  f  Rott.  ; 
44.  prœcox,  L.  ;  45.  herbida,  Hb.  ( prasina ,  F.)  ;  46,  occulta,  L, 
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KNI  COURS  OR  PUBLICATION  : 


Faune  illustrée 

DES 

VERTÉBRÉS  DE  LA  BELGIQUE 

PAR 

Alphonse  DUBOIS 


MODE  DE  PUBLICATION 

La  Faune  illustrée  des  Vertébrés  de  la  Belgique  comprendra 
quatre  séries,  savoir:  1°  les  Mammifères;  2°  les  Oiseaux;  5°  les 
Reptiles  et  les  Batraciens  ;  4°  les  Poissons.  Chaque  série  formera  un 
ouvrage  indépendant  des  autres. 

La  deuxième  série,  les  Oiseaux ,  paraît  seule  en  ce  moinent,  par 
livraisons  mensuelles  formées  de  trois  planches  coloriées  et  de  huit 
pages  de  texte  avec  cartes,  indiquant  l’habitat  d’été  et  l’habitat  d’hiver 
de  chaque  espèce. 

Tous  les  oiseaux  observés  dans  le  pays  seront  figurés  sous  leurs 
différents  plumages.  Les  nids  et  les  jeunes  seront  représentés,  autant 
que  possible,  avec  les  adultes.  Les  œufs  seront  donnés,  en  grandeur 
naturelle,  sur  des  planches  spéciales.  * 

L’ouvrage  des  Oiseaux  de  la  Belgique  formera  trois  volumes,  du 
format  de  la  publication  des  Lépidoptères,  et  comprendra  environ  140 
livraisons.  Le  prix  de  la  livraison  est  de  5  francs,  le  port  en  sus  pour 
l’étranger. 

Un  spécimen  sera  envoyé  gratuitement  aux  personnes  qui  en  feront 
la  demande. 

N. -B.  Ces  trois  volumes  formeront  avec  les  deux  volumes  des  Oiseaux 
de  l’Europe  ( espèces  non  observées  en  Belgique)  par  Ch.  F.  Dubois  et 
fils,  un  ensemble  de  tous  les  oiseaux  de  l’Europe.  —  Les  deux  volumes 
des  Oiseaux  de  V Europe,  avec  517  planches  coloriées,  sont  en  vente 
au  prix  de  200  francs. 
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IDIE  L’ZETTIR/OIPIE], 

LEURS  CHENILLES  &  LEURS  CHRYSALIDES 


DÉCRITS  ET  FIGURÉS  D’APRÈS  NATURE, 


PAR 


Alphonse  DUBOIS, 


Docteur  en  sciences  naturelles, conservateur  au  Musée  royal  d’histoire  naturelle  de  Belgique, etc; 


pUVRAGE  FONDE  PAR  JdUBOIS. 


lre  SÉRIE.  —  Espèces  observées  en  Belgique. 
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BRUXELLES  et  LEIPZIG  f  PARIS 

à  la  librairie  C.  Muquardt ,  i  >  à  la  librairie  zoologique 


MERZBACH  ET  FALK 


*  s 


DE  E.  DEYROLLE  FILS 


et  chez  l’auteur,  au  Musée  royal  d’histoire  naturelle  à  Bruxelles. 

1880 
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H  ad  en  e  porphyre. 
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HADÈNE  PORPHYRE 

HADENA  SATURA,  Schiff. 

THE  BEAUT1FUL  ARCHES.  —  PURPURSCHWAERZLICIIE  ELLE. 


Schiff.  W.  V.  p.  83  -  Esp.  Schm.  pl.  145,  f.  5.  —  Utibn.  Noct.  f.  75.  —  Treils.  Sci-im. 
Eur.  V,  1,  p.  333  —  Dup.  VI,  pl.  92  f.  5.  —  Frey.  N.  Beitr.  pl.  244.  —  Spey.  Giîogr. 
Verb.  II,  p.  156.— Ann.  Soc.  ent.  B.  XIV.  p  2;  XVI,  p.  81.— Staud.  Gat.  p  99,  ip>  1393. 

Noctua  satura,  Sch.  —  N.  porphyuea,  Esp.— Hadena  satura,  TreiLs.  —  H.  por¬ 
phyre  a,  Stgr. 


Cette  noctuelle  est  répandue  dans  une  grande  partie  de  l’Europe, 
mais  elle  est  rare  presque  partout.  Elle  a  été  observée  en  Angleterre, 
en  Scandinavie,  en  Livonie,  en  Russie,  dans  diverses  parties  de  l’Alle¬ 
magne,  en  Suisse,  en  Italie,  en  Savoie,  dans  quelques  parties  de  la 
France  ainsi  que  dans  l’Oural  et  l’Altaï.  M.  A.  Dufour  a  découvert  cette 
noctuelle  dans  le  produit  d’une  chasse  à  la  miellée  qu’il  a  faite  à  Roche- 
fort  dans  les  premiers  jours  de  septembre  1870;  en  juillet  1875,  le 
même  entomologiste  l’a  capturée  à  la  Raraque-Michel  ;  le  Dr  Rreyer  l’a 
prise  une  fois  en  Campine.  Yoilà  donc  trois  captures  certaines  faites 
en  Relgique  de  cette  rare  espèce. 

On  trouve  la  chenille  dans  les  parties  ombragées  des  bois  sur  les 
chèvrefeuilles  (Lonicera)  et  sur  le  nerprun  (Rhamnus  frangula) 
pendant  les  mois  de  mai  et  de  juin.  La  chrysalidation  a  lieu  dans  la 
terre  vers  la  fin  de  juin.  L’insecte  parfait  vole  depuis  le  mois  de  juillet 
jusqu’au  commencement  de  septembre. 

La  chenille  et  la  chrysalide  de  la  planche  ci-contre  sont  faites  d’après 
Freyer. 


l.-Xanthie  mahtelée,  2.X  sulphurée. 


XANTHIE  MANTELÉE 

XANTHIA  FLAYAGO,  Fab. 

Fab.  Mant.  p.  160  —  Esp.  pl.  124,  f.  1.  —  Bkh.  IV.  p.  671.  —  Hb.  f.  191.  —  Treits.  V,  2, 
p.  367.  —  Dup.  VU,  pl.  129,  f.  3.  —  Fiey.  N.  JJeitr  p!.  135.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I, 
p.  100.  —  Spey.  Geogr.  yerb.  Il,  p.  92-  —  Staud.  Cat.  p.  1 17,  n°  1650. 

Noctua  flavago,  F.  (1787).  —  N.  togata,  Esp.  (1788).— N.  ochreago,  Bkh.— N.  silago, 
Hb.  (1800).— Phalæna  rubaga,  Don.  —  Xanthia  silago,  Treils.  —  X.  togata,  Led.  — 
X.  FLAVAGO,  SIg. 

Cette  espèce  est  plus  ou  moins  répandue  en  Europe;  on  la  rencontre, 
entre  le  60°  et  le  44°,  depuis  l’Angleterre  jusqu’à  l’Altaï  ;  elle  est  assez 
commune  en  Belgique. 

La  chenille  vit  en  mai  et  en  juin  sur  les  ronces  et  sur  le  saule  mar- 
ceau  (Salix  caprea)',  elle  se  tient  cachée  durant  le  jour  sous  des  feuil¬ 
les  ou  sur  le  sol.  La  chrysalidation  a  lieu  à  terre  à  l’intérieur  d’un  lé¬ 
ger  tissu. 

La  noctuelle  vole  à  la  fin  d’août  et  en  septembre. 


XANTHIE  SULPHURÉE 

XANTHIA  GILVAGO,  Schiff. 

Schiff.  W.  V.  p.  87.  —  Esp.  pi.  176,  f.  2.  —  Hb.  f.  442-43.  —  Treits.  V,  1,  p.  373  et  377.  — 
Dup.  pl.  129,  f.  4,  5;  pl.  130,  f.  1.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  100.  —  Spey.  Geogr.  verb. 
II,  p.  90.  —  Staud.  Cat.  p.  118,  n°  1653. 

Noctua  gilyago,  Sch.  —  Xanthia  gilvago,  Treits.  —  Var.  :  Palleago,  Hb. 


La  xanthie  sulphurée  habite  l’Europe  centrale  ;  elle  est  rare  dans 
certaines  localités  de  la  Belgique,  commune  dans  d’autres.  La  var. 
Palleago  est  propre  au  midi  de  la  France. 

On  trouve  la  chenille  en  mai  et  en  juin  sur  le  peuplier,  le  chêne, 
l’orme  et  le  tilleul.  La  chrysalidation  se  fait  à  terre  à  l’intérieur  d’un 
léger  tissu  formé  en  partie  de  grains  de  sable. 

L’insecte  parfait  vole  en  août,  en  septembre  et  parfois  encore  en 
octobre. 
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XANTHIE  CITRONELLE 

XANTHIA  CITRAGO,  Lin. 

Lin.  Syst.  Nat.  X,  p.  508;  F.  S.  812.  —  Esp.  pi.  175,  f.  5,  6.  —  Hubn.  f.  188.  —  Treits.  V, 
2,  p.  357.  -  Dup.  VII,  pl.  128,  f.  2,  3.  —  Frey.  N.  Beitr.  pl.  376.  -  Ev.  Bull.  M.  1848, 
III,  p.  219.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  100.  —  Spey.  Geogr.  verb.  II,  p.  93.  —  Staud. 
Cat.  p.  117,  n°  1647. 

Phalæna  citrago,  Lin.  — Noctua  citrago,  Esp.  —  Xanthia  citrago,  Treits.  —  Ab.  : 
SüBFLAYA,  Ev. 


Cette  espèce  est  répandue  en  Europe  entre  le  60°  et  le  43°  depuis 
l’Angleterre  jusqu’au  Volga;  elle  est  très-rare  en  Belgique  où  elle  a  été 
observée  dans  les  provinces  de  Brabant,  de  Namur  et  de  Liège. 

La  chenille  vit  en  mai  et  en  juin  sur  le  tilleul  et  se  tient  cachée  en¬ 
tre  les  feuilles.  C’est  également  entre  les  feuilles  qu’ont  lieu  les  méta¬ 
morphoses.  L’insecte  parfait  .vole  en  septembre. 


XANTHIE  ÉBLOUISSANTE 

XANTHIA  AURAGO,  Schiff. 

Schifï.  W.  V.  p.  86.  —  Esp.  pl.  124,  f.  2.  -  Hb.  f.  196-97.  —  Treits.  V.  2,  p.  263.  -  Dup. 
VII,  pl.  128,  f.  4.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  100.  —  Spey.  Geogr.  verb.  II,  p.  92.  — 
Staud.  Cat.  p.  117,  n°  1649. 

Noctua  aurago,  Scli.  —  N.  rutilago,  I4b.  — N.  prætexta,  Esp.- N.  fucata,  Esp.  {Ab.)  — 
Xanthia  aurago,  Treits. 


Cette  noctuelle  est  répandue  dans  presque  toute  l’Europe  ;  on  la  ren¬ 
contre  entre  le  61°  et  le  42°  depuis  l’Angleterre  jusqu’à  la  longitude  de 
Moscou;  elle  est  assez  commune  en  Belgique. 

On  trouve  la  chenille  en  mai  et  en  juin  entre  les  feuilles  du  hêtre. 
Les  métamorphoses  ont  lieu  dans  la  terre  et  l’insecte  parfait  vole  en 
août  et  en  septembre. 


1  Mamestre  pointiliée,  2. M .étrangère 
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MAMESTRA  ALBICOLON,  Hb. 

Hb.  f.  542-43.  —  Treits.  V,  2,  p.  147.  —  Dup.  VII,  pi.  117,  f.  3.  -  Frey.  N.  Beitr.,  pl.  501, 
f.  4;  pl.  592.  —  Boisd.  ]nd.  p.  114.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  175.  —  Spey.  Geogr. 
verb.  II,  p.  154.  —  Staud.  Cat.  p.  91,  n°  1266. 

Noctua  albicolon,  Hb.— Mamestra  àlbicolon,  Treits.— Luperina  albicolon,  Boisd. 

Cette  noctuelle  habite  l'Europe  centrale  et  la  Sibérie,  entre  le  60° 
et  le  45°,  depuis  l’Angleterre  jusqu’à  l’Altaï;  elle  est  très-rare  en  Bel¬ 
gique  où  on  l’observe  quelquefois  dans  la  Campine. 

La  chenille  vit  en  juillet  et  en  août  sur  le  plantain,  le  pissenlit  et 
autres  plantes  herbacées.  La  chrysalide  hiverne  dans  une  enveloppe 
formée  de  grains  de  sable  agglutinés.  L’insecte  parfait  vole  en  juin. 


MAMESTRE  ÉTRANGÈRE 

MAMESTRA  ALIENA,  Hb. 

Hb.  f.  441.  —  Treits.  V,  2,  p.  139.  —  Gu.  II,  100.  —  Boisd.  Ind.  p.  114.  —  Spey.  Geogr. 
Verb.  II,  p.  152.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  III,  p,  133.  —  Staud.  Cat.  p.  19,  n°  1271. 

Noctua  aliéna,  Hb.  —  Mamestra  aliéna,  Treits.  —  Luperina  aliéna,  Boisd. 


Cette  espèce  habite,  entre  le  G0°  et  le  45°,  l’Europe  centrale  et 
orientale  ainsi  que  la  Sibérie  occidentale,  depuis  la  Suisse  et  la  Savoie 
jusqu’à  l’Allaï.  En  Belgique  elle  est  fort  rare:  elle  a  été  observée  pour 
la  première  fois  par  M.  Ch.  De  F  ré  à  Ostende. 

On  trouve  la  chenille  en  août  et  en  septembre  dans  les  endroits  pier¬ 
reux  sur  le  pied-d’oiseau  (Ornitliopus  perpusillus)  et  sur  l’hippocré- 
pide  (Hippjocrepis  comosa),  mais  elle  se  tient  cachée  dans  le  sol  pen¬ 
dant  le  jour. 

Les  métamorphoses  ont  lieu  dans  la  terre  et  la  chrysalide  hiverne. 
La  noctuelle  vole  en  juin. 
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l.  Calymnie  pyraline ;  2 . C.  naearat 
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CALYMNIE  PYRALINE 

CALYMNIA  PYRALINA,  Schiff. 


Schiff.  W.  V.  p.  88.  —  HL.  I'.  203?  —  Esp.  pl.  335,  f.  4,  5.  —  Trcils.  V,  2,  p.  392.  -  Frey. 
N.  BEiTR.pl.  129.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  99.  —  Led.  Noot.  p.  38,  142.  —  Spey. 
Geogr  verb.  II,  p.  84.  —  Slaud.  Cat.  p.  115,  n°  1614. 

Noctua  pyralina,  Sch.  —  N.  corusOa,  Esp.  —  Cosmia  pyralina,  Traits  —  Calymnia 
PYRALINA,  Led. 


Cette  espèce  habite  l’Europe  centrale,  la  Livonie,  la  France,  le 
Piémont  et  l’Angleterre;  elle  n’a  pas  été  observée  en  Scandinavie,  Elle 
est  rare  en  Belgique,  où  on  la  rencontre  principalement  dans  le  Bra¬ 
bant. 

La  chenille  vit  en  mai  sur  les  arbres  fruitiers  :  poiriers,  pommiers, 
et  pruniers.  La  chrysalidation  a  lieu  à  terre  dans  un  léger  tissu.  L’in¬ 
secte  vole  en  juin. 


CALYMNIE  NACARAT 

CALYMNIA  DIFFINIS,  Lin. 


Lin.  S.  N.  xn,  p.  848-  —  Esp.  pl.  134,  f  2.  —  I1L.  f.  202;  Btr.  pi.  1,  f.  e.  —  Treifs.  V,  2, 
p.  386.  —  Frey.  N.  Beitr.  pl.  130.  —  Led.  Noct.  p  38,  142.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I, 
p.  99.  —  Spey.  Geogr.  verb.  II,  p.  83.  —  Staud,  Gat.  p  115.  n«  1615. 

Phalæn a  diffinis,  L  —  Noctua  affinis,  Hb.  —  Cosmia  difpinis,  Treits.  —  Calymnia 
diffinis,  Led.  —  Var.:  Confines,  II.  S. 


Répandue  dans  l’Europe  centrale  depuis  l’Angleterre  jusqu’au  Yolga 
et  la  Syrie.  Au  nord  on  l’observe  jusqu’à  la  latitude  de  Moscou  (56°), 
au  sud  jusqu’en  Espagne  (36°). Elle  est  également  rare  en  Belgique,  où 
elle  a  été  trouvée  dans  les  mêmes  localités  que  la  précédente.  La  var. 
Con finis  est  propre  à  la  Turquie,  aux  steppes  de  la  Russie  méridio¬ 
nale,  à  la  Lydie  et  à  la  Syrie. 

La  chenille  vit  en  mai  et  en  juin  sur  les  buissons  d’ormes  où  elle  se 
tient  cachée  dans  dos  feuilles  roulées.  Elle  se  métamorphose  à  terre 
dans  un  léger  cocon  cl  la  noctuelle  vole  en  juillet. 


MA MESTRE  CACHÉE 

MAMESTRA  TINCTA,  Bralim. 


Brahm.  Ijms.  Kal.  II,  p.  395.  —  I£sp.  pl.  131.  f.  5.  —  Hubn.  p.  190;  pl.  77.  —  Treits.  S  OHM. 
Eur.  V,  2,  p.  43.  —  Dup.  YI,  pl.  96,  f.  3  —  Frey.  N.  Beitr.  pl.  293  —  Ann.  Soc.  ent. 
B.  I,  p.  90.  —  Led.  Noct  p.  31  et  89.  —  Spev.  Geogr.  Verb.  Il,  p.  155.  —  Sfcgr.  Cat. 
p.  90,  n«  1256. 

Noctua  tincta,  Brah.  —  N.  trimaculosa,  Esp.  —  N.  hepatica,  Ilb.  —  Folia  tincta, 
Treits.  —  Eurois  tincta.  Step.  —  Aplecta  tincta,  Gn. —Mamestra  tincta,  I.ed. 


Cette  noctuelle  est  répandue  en  Europe  et  en  Sibérie  entre  le  00° 
et  le  44°  depuis  l’Angleterre  jusqu’à  l’Altaï.  Elle  est  rare  en  Belgique. 

La  chenille  apparaît  en  automne  et  hiverne;  on  la  retrouve  en  mai, 
dans  son  entier  développement,  sur  diverses  plantes  herbacées  et  prin¬ 
cipalement  sur  celles  des  genres  bugrane  (Ononis)  et  airelle  (Vacci- 
nium).  Elle  se  tient  cachée  pendant  le  jour  et  se  métamorphose  à  l’in¬ 
térieur  d’un  léger  cocon.  L’insecte  parlait  vole  en  juin  et  en  juillet. 


MAMESTRA  SUASA,  Schiff. 


Schifï.  W.  V.  p.  83.  —  Knoch,  Beitr.  I,  p.  57.  —  Treits.  S  ohm.  Eur.  V,  2,  p.  136.  —  Dup. 
III,  pl.  1,  f.  7;  pl.  30,  f.  1  [Ab.).  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  88.  —  Spey.  Geogr.  verb.  II, 
p.  151.  —  Staud.  Cat.  p.  90,  n°  1261. 

Noctua  suasa,  Sch.  —  N.  dissimilis,  Kü.  —  N.  aliéna,  Dup.  ( Ab .).  —  IIadena  suasa, 
Boisd.  —  Mamestra  suasa,  Treits.  —  M.  dissimilis,  Stgr. 


La  mamestre  enfumée  habite  presque  toute  l’Europe  et  la  Sibérie 
jusqu’au  Japon  ;  elle  est  plus  ou  moins  répandue  entre  le  62°  et  le  44°. 
Elle  est  assez  rare  en  Belgique. 

La  chenille  vit  en  août  et  en  septembre  sur  les  choux,  l’arroche,  la 
bette,  la  laitue,  etc.  et  se  tient  toujours  à  la  partie  inférieure  des  feuil¬ 
les  ou  sur  le  sol.  Elle  se  métamorphose  à  l’intérieur  d’un  léger  cocon 
formé  en  partie  de  terre.  La  noctuelle  vole  en  mai  et  en  juin  de  l’année 
suivante. 
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APÂMÉE  AVARE 

APAMEA  TESTACEA,  Schiff. 

SAIVDFARBEjVE  KLEWMAKELIGE  EULE 


Schiff.  Wien.  Yeez.  p.  8L.  —  Hubn.  Noct.  pl.  29,  f.  139. — Treits.  Sci-im.  Eur.  V,  2,  p.  107. 
—  Dup.  VI,  pl.  81,  f.  4.  —  Dbld.  Ann.  1864,  p.  123  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  85.  — 
Spey.  Geogr.  Verb.  II,  p.  132.  —  Stand.  Cat.  p.  98,  n°  1376. 

Noctua  testacea,  Schiff.  —  Apamea  testacea,  Treits.  —  Luperina testacea,  Boisd.  — 
Far.  :  Gueneei,  Dbld. 


Cette  noctuelle  est  plus  ou  moins  répandue  en  Europe,  entre  le 
56°  et  le  42°,  depuis  l’Angleterre  jusque  dans  les  steppes  du  sud  de  la 
Russie;  la  Savoie,  le  Piémont  et  la  Ligurie  paraissent  être  ses  limites 
méridionales.  Elle  est  très  commune  en  Belgique.  Lavar.  Gueneei  se 
rencontre  dans  les  parties  méridionales  et  occidentales  de  F  Angleterre 
et  dans  le  midi  de  la  France. 

On  trouve  la  chenille  en  automne  et  au  printemps  sur  diverses  gra¬ 
minées;  pendant  le  jour  elle  se  tient  cachée  entre  les  racines  et  ne 
sort  pour  manger  les  chaumes  qu’après  le  coucher  du  soleil. 

Les  métamorphoses  ont  lieu  à  nu  dans  la  terre  et  l’insecte  parfait 
vole  en  août  et  en  septembre. 
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Kftf  COURS  DE  PUBLICATION  : 

Faune  illustrée 


DES 

VERTÉBRÉS  DE  LA  BELGIQUE 

PAR 

Alphonse  DUBOIS 


MODE  DE  PUBLICATION 

La  Faune  illustrée  des  Vertébrés  de  la  Belgique  comprendra 
quatre  séries,  savoir:  1°  les  Mammifères;  2°  les  Oiseaux;  5°  les 
Reptiles  et  les  Batraciens  ;  4°  les  Poissons.  Chaque  série  formera  un 
ouvrage  indépendant  des  autres. 

La  deuxième  série,  les  Oiseaux ,  paraît  seule  en  ce  moment,  par 
livraisons  mensuelles  formées  de  trois  planches  coloriées  et  de  huit 
pages  de  texte  avec  cartes,  indiquant  l’habitat  d’été  et  l’habitat  d’hiver 
de  chaque  espèce. 

Tous  les  oiseaux  observés  dans  le  pays  seront  figurés  sous  leurs 
différents  plumages.  Les  nids  et  les  jeunes  seront  représentés,  autant 
que  possible,  avec  les  adultes.  Les  oeufs  seront  donnés,  en  grandeur 
naturelle,  sur  des  planches  spéciales. 

L’ouvrage  des  Oiseaux  de  la  Belgique  formera  trois  volumes,  du 
format  de  la  publication  des  Lépidoptères,  et  comprendra  environ  140 
livraisons.  Le  prix  de  la  livraison  est  de  5  francs,  le  port  en  sus  pour 
l’étranger. 

Un  spécimen  sera  envoyé  gratuitement  aux  personnes  qui  en  feront 
la  demande. 

N.-B,  Ces  trois  volumes  formeront  avec  les  deux  volumes  des  Oiseaux 
de  l’Europe  ( espèces  non  observées  en  Belgique)  par  Ch.  F.  Dubois  et 
fils,  un  ensemble  de  tous  les  oiseaux  de  l’Europe.  —  Les  deux  volumes 
des  Oiseaux  de  î Europe,  avec  517  planches  coloriées,  sont  en  vente 
au  prix  de  200  francs. 
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LEPIDOPTERES 


ZDIE3  L’EUE/OPE, 

LEURS  CHENILLES  &  LEURS  CHRYSALIDES 


DÉCRITS  ET  FIGURÉS  D’APRÈS  NATURE, 


PAR 


Alphonse  DUBOIS, 


Douleur  en  sciences  naturelles, conservateur  au  Musée  royal  d’histoire  naturelle  de  Belgique, etc. 


PUVRAGE  FONDE  PAR  pH.-p.  pUBOIS. 


lre  SÉRIE.  —  Espèces  observées  en  Belgique. 
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et  chez  l’auteur,  au  Musée  royal  d’histoire  naturelle  à  Bruxelles. 
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l.Hadène  ochroleuque,  2. H. ténébreuse. 
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HADÈNE  OCHROLEUQUE 

HADENA  OCHROLEUCA,  Schiff. 


Schiff.  W  .  V  p.  87.  —  Esp.  pi.  326,  f.  1-4.  —  H  b.  f.  92-  -  Treits.  V,  2,  p.  345.  -  Dup.  VI, 
pl.  92,  f  3.  —  Frey.  N.  Beitr.  pl.  657.  —  Wernb.  Btr..  1,  pl.  248.  —  Boisd.  Ind.  p.  125. 
Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  92.  —  Led.  Noct.  p.  34.  —  Spey.  Geoür.  verb.JI,  p.  175.  — 
Staud.  Cat.  p.  100,  n°  1400. 

Noctua  ochroleuca,  Sch.  —  N.  flammea,  Hb.  —  Xanthia  ochroleuca,  Treits.  —  Ila- 
rus  ochroleuca,  Boisd.  —  Eremobia  ochroleuca,  Step. —  Hadena  ochroleuca,  Led. 


Cette  noctuelle  habite  l’Europe  centrale  et  méridionale  entre  le  57° 
et  le  57°  depuis  l’Angleterre  jusqu’au  Volga,  ainsi  que  l’Asie  Mineure. 
En  Belgique  elle  est  commune  en  Campine,  plus  ou  moins  rare  dans 
les  autres  parties  du  pays. 

On  trouve  la  chenille  en  mai  et  en  juin  sur  diverses  graminées;  elle 
se  métamorphose  dans  la  terre  à  la  fin  de  juin. 

L’insecte  parfait  vole  à  la  fin  de  juillet  et  en  août. 


HADÈNE  TÉNÉBREUSE 

HADENA  FURVA,  Schiff. 

Schiff.  Wien.  Verz.  p.  81.  —  Hb.  f.  407.  —  Treils.  V,  2,  p.  154.  —  Dup.  VI,  pl.  25,  f.  5.  — 
Frey.  N.  Beitr.  pl.  159.  —  Ev.  Bull.  M.  1842,  III,  p.  547.  —  Spey.  Geogr.  Verb.  II, 
p.  159.  —  Led.  Noct  p.  34.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  XIV,  p.  2.  —  Staud.  Cat.  p.  101, 
no  1416. 

Noctua  furva,  Schiff.  —  N.  freyeri,  Frey.  —  N.  infernalis,  Ev.  —  Mamestra  furva, 
Treits.  —  Hama  furva,  Step.  —  Hadena  furva,  Led. 


Cette  espèce  est  répandue  en  Europe  et  en  Sibérie  depuis  l’Angle¬ 
terre  et  l’Ecosse  jusqu’aux  monts  Altaï;  on  la  rencontre  presque  partout 
entre  le  45°  et  le  56°,  mais  particulièrement  dans  les  montagnes.  Jus¬ 
que  dans  ces  derniers  temps,  cette  noctuelle  était  inconnue  en  Belgi¬ 
que,  mais  le  Dl  Breyer  en  1868  et  M.  A.  Dufour  en  1870  Ion  prise 
aux  environs  de  Dinant. 

La  chenille  vit  de  mars  en  juin  sur  des  graminées,  mais  se  tient 
cachée  près  du  sol  durant  le  jour.  La  noctuelle  vole  depuis  juin  jus¬ 
qu’au  commencement  de  septembre. 
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l.Hadène  lettrée,  2.  H. ciselée. 


■ 


. 

. 


. 


' 


1 


HADENA  LITEROSA,  Haw, 

Haw.  Lep.  Br  p.  213.  —  Treits.  V,  2,  p.  97.  —  Gn.  I,  216.  —  Led.  Noct.  p.  35,108.  — 
Ann.  Soc.  ent.  15.  VII,  p.  89.  —  Spey,  Geogr.  verb.  Il,  p.  167.  —  Staud.  Cat.  p.  102, 
n«  1438. 

NOCTUA  LITEROSA,  HaW.  —  MlANA  LITEROSA,  Slep.  —  ApAMEA  SUEPURUNCULA,  OcllS.  — 
A.  ERRATRICULA,  TieîtS.  —  A-  LITEROSA,  Fol.  —  HaDENA  LITEROSA.  Led. 


Cette  espèce  est  très  localisée  :  elle  a  été  observée  en  Angleterre,  en 
France,  en  Belgique,  en  Hollande,  en  Allemagne,  en  Autriche,  en 
Hongrie,  en  Livonie,  dans  l’Oural,  en  Arménie  et  dans  l’Altaï.  M.  Po¬ 
logne  dit  en  avoir  pris  plusieurs  exemplaires  dans  les  dunes  d’Ostende. 
La  chenille  est  inconnue.  L’insecte  parfait  vole  de  juin  à  août. 


HADÈNE  CISELÉE 

HADENA  STRIGILIS,  Lin. 


Lin.  F.  S.  p.  318.  —  Esp.  pl.  146,  f.  1-6.  —  Sch.  W.  V.  p.  89,  -  Hb.  f.  94,95.  -  Treits.  V, 
2,  p.  98,102.  —  Frey.  N.  Beitr.,  pi.  273,  f.  a-c  ;  142,  f.  1.  -  Dup.  VII,  pl.  101,  f.  1,2.  — 
Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  87.  —  Spey.  Geogr.  verb.  II,  p.  168.  —  Siaud.  Cat.  p.  102, 
n°  1440. 

PlIALÆNA  STRIGILTS,  L.  —  NOCTUA  STRIGILIS,  Esp.—  N.  PRÆDUNCULA,  l'Ib.— ApàMEA  STRI¬ 
GILIS,  Treits.  —  Miana  strigilis,  Step.  —  Hadena  strigilis,  Led.  —  Var.  :  Latrun- 
cula,  Sch.=  Aerata,  Esp.  (f.  4).  — Ætiiiops,  Haw.  =  Latruncula,  H.  G.  =  Aerata, 
Esp.  (f.  6.). 


Cette  noctuelle  est  plus  ou  moins  commune  dans  toute  l’Europe, 
depuis  la  Scandinavie  jusqu’en  Sicile,  et  depuis  l’Angleterre  jusqu’au 
Volga  et  la  mer  Noire.  En  Belgique  elle  est  commune  partout. 


La  chenille  vit  depuis  l’automne  jusqu’en  mai  à  l’intérieur  des  chau¬ 
mes  de  diverses  graminées;  elle  se  chrysalide  soit  dans  le  chaume,  soit 
sous  la  mousse. 


L’insecte  vole  en  juin  et  juillet. 


i.Calymnie  analogue,  2.  C. trapèze. 
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CALYMNIE  ANALOGUE 

CALYMNIA  AFFINIS,  Lin. 


Lin.  S.  N.  xn,  p.  848.  —  Esp.  pi.  134,  f.  1.  —  Hb.  f.  201.  —  Treits.  V,  2,  p.  389.  —  Dup. 
VII,  pl.  108,  f.  5.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  99.  —  Spey.  Geogr.  Verb.  II,  p.  83.  — 
Staud.  Cat.  p.  115,  n°  1016. 

PHALÆNA  AFFINIS,  L.  —  NOCTUA  AFFINIS,  CALYMNIA  AFFINIS,  111).  —  COSMIA  AFFINIS,  Treits. 


La  calymnie  analogue  habite  l’Europe  centrale,  le  sud  de  la  Suède 
et  de  la  Russie,  le  Piémont,  la  Corse  et  l’Espagne  ;  son  aire  de  disper¬ 
sion  s’étend,  entre  le  56°  et  le  37°,  depuis  l’Angleterre  jusqu’au  Volga. 
Elle  est  assez  répandue  en  Belgique,  surtout  dans  le  Brabant. 

La  chenille  vit,  en  mai  et  en  juin,  entre  les  feuilles  de  l’orme;  elle 
se  chrysalide  dans  la  terre. 

L’insecte  vole  en  juillet. 


CALYMNIE  TRAPÈZE 

CALYMNIA  TRAPEZINA,  Lin. 


Lin.  Syst.  Nat.  X,  p.  510.  —  Ivn.  Btr.  II,  p.  51.  —  Esp.  pl.  87,  f.  2,3.  —  Hb.  f.  200.  — 
Treits.  V.  2,  p.  383.  —  Dup.  VII,  pl.  108,  f.  1-3.  —  Frey.  N.  Beitr.,  pl.  624.  —  Ann.  Soc. 
ent.  B.  I,  p.  99.  —  Spey.  Geogr.  verb.  II,  p.  83.  —  Staud.  Cat.  p.  115,  n«  1617. 

PHALÆNA  TRAPEZINA,  L.  —  NOCTUA  et  CALYMNIA  TRAPEZINA,  Hb.  —  COSMIA  TRAPEZINA, 
Treits.  —  Euperia  trapezina,  Step. 


Cette  espèce  est  commune  dans  presque  toute  l’Europe, depuis  l’An¬ 
gleterre  jusqu’à  l’Oural  et  du  40°  au  60°;  elle  est  très-commune  en 
Belgique. 

La  chenille  vit  en  mai  et  en  juin  entre  des  feuilles  roulées  du  chêne, 
du  hêtre,  du  charme  et  des  saules  ;  en  captivité  elle  dévore  les  chenilles 
d’autres  espèces  qu’on  a  mises  avec  elle.  Les  métamorphoses  ont  lieu 
à  terre  entre  des  feuilles  ou  de  la  mousse. 

La  noctuelle  vole  en  juillet  et  août. 


EN  COURS  DE  PUBLICATION  : 

Faune  illustrée 

DES 

VERTÉBRÉS  DE  LA  BELGIQUE 

PAR 

Alphonse  DUBOIS 


MODE  DE  PUBLICATION 

La  Faune  illustrée  des  Vertébrés  de  la  Belgique  comprendra 
quatre  séries,  savoir:  1°  les  Mammifères;  2°  les  Oiseaux;  5°  les 
Reptiles  et  les  Batraciens  ;  4°  les  Poissons.  Chaque  série  formera  un 
ouvrage  indépendant  des  autres. 

La  deuxième  série,  les  Oiseaux ,  paraît  seule  en  ce  moment,  par 
livraisons  mensuelles  formées  de  trois  planches  coloriées  et  de  huit 
pages  de  texte  avec  cartes,  indiquant  l’habitat  d’été  et  l’habitat  d’hiver 
de  chaque  espèce. 

Tous  les  oiseaux  observés  dans  le  pays  seront  figurés  sous  leurs 
différents  plumages.  Les  nids  et  les  jeunes  seront  représentés,  autant 
que  possible,  avec  les  adultes.  Les  œufs  seront  donnés,  en  grandeur 
naturelle,  sur  des  planches  spéciales. 

L’ouvrage  des  Oiseaux  de  la  Belgique  formera  trois  volumes,  du 
format  de  la  publication  des  Lépidoptères,  et  comprendra  environ  140 
livraisons.  Le  prix  de  la  livraison  est  de  5  francs,  le  port  en  sus  pour 
l’étranger. 

Un  spécimen  sera  envoyé  gratuitement  aux  personnes  qui  en  feront 
la  demande. 

N. -B.  Ces  trois  volumes  formeront  avec  les  deux  volumes  des  Oiseaux 
de  l’Europe  [espèces  non  observées  en  Belgique )  par  Ch.  F.  Dubois  et 
fils,  un  ensemble  de  tous  les  oiseaux  de  l’Europe.  —  Les  deux  volumes 
des  Oiseaux  de  T  Europe,  avec  517  planches  coloriées,  sont  en  vente 
au  prix  de  200  francs. 
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GORTYNE  DRAP  D’OR 


GORTYNA  FLAYAGO,  Schiff. 


THE  FROSTËD  ORMGE.  —  KONIGSiiERZEIV-EULE 


Sch.  W.  V.  p.  86.  —  Esp.  Schm.  IV,  pl.  112,  f.  2,  4.  —  Hubn.  Noct.  pl.  39,  f.  186-87; 
Beitr.p.  106.  —  Treits.  Schm.  Eur.  V,  2,  p.  335.  —  Dup.  VII,  pl.  116,  f.  2.  —  Frey.  N. 
Beitr.  pl.  484.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  99.— Spcy.  Geogr.  Verb.  II,  p.  170.  —  Staud.. 
Cat.  p.  105,  n°  1476. 

NOCTUA  FLAYAGO,  Sch.  —  N.  OCHRACEA,  Hb.  —  GORTYNA  FLAYAGO,  Treits.  —  G.  OCIiRA- 
CEA,  Stg. 


La  gortyne  drap  d’or  est  plus  ou  moins  répandue  entre  le  60°  et  le 
42°,  depuis  l’Angleterre  jusqu’aux  monts  Altaï.  Elle  est  rare  en  Bel¬ 
gique. 

On  trouve  la  chenille,  de  mai  en  juillet,  dans  les  tiges  de  bardane 
(Arctium  lappa),  de  bouillon  blanc  (Verbascum  thapsus ),  de  scro- 
phulaire  (Scrophularia  aquatica ),  de  sureau  (Sambucus  niger),  de 
valériane  (Valeriana  offtcinalis)  et  de  l’eupatoire  (Eupatorium 
cannabinum).  La  chrysalidation  a  lieu  en  juillet  dans  la  tige  même. 

L’insecte  parfait  vole  en  plein  soleil  vers  la  fin  d’août  et  en  sep¬ 
tembre. 
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i.  Témocampe  constante,  2.T. ôrêle. 


O 


TÆNIOCAMPA  STABIUS,  Schiff. 


Scli i lï.  Wien .  Verz.  p.  76.  —  lib.  pl.  66,  f.  171.  —  Trrils.  Schm.  Fur.  V,  2,  p.  223  — 

Dup.  VI,  pl.  81,  f.  2.  —  Sepp,  Nederl.  ins.  VI,  pl.  46.  —  Frey.  N.  Beitr.  pl.  316.  — 
Haw.  Lep.  Br.  p.  123.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  98.  —  Spey.  Gkogr.  verb.  II,  p.  78.  — 
Staud.  Cat.  p.  113,  n°  1599. 

Noctua  stabius,  Sch.  —  N.  rufannulata,  pallida  et  Bombyx  junctus,  Haw.  —  Ortiio- 
sia  stabius,  Treits.  —  Tæniocampa  stabius,  Gn. 


Cette  espèce  est  généralement  répandue  dans  l’Europe  centrale  et 
méridionale,  aussi  bien  dans  les  plaines  que  dans  les  montagnes.  Au 
nord  on  la  rencontre  jusqu’au  56°  ;  elle  n’existe  pas  en  Scandinavie. 
En  Belgique  elle  est  commune  dans  beaucoup  de  localités. 

La  chenille  vit  de  mai  en  juillet  sur  le  chêne,  le  hêtre,  le  charme  et 
Tonne.  Elle  se  chrysalide  à  l’intérieur  d’un  cocon  formé  de  terre. 

L’insecte  parfait  vole  en  mars  et  en  avril,  parfois  déjà  à  la  fin  de 
février. 


TÉNIOCAMPE  GRÊLE 

TÆNIOCAMPA  GRACILIS,  Schitf. 


Schiff.  W.  V.  p.  76.  -  Esp.  pl.  156,  f.  6.  -  lJb.  f.  168.  —  Treils.  V,  2,  p.  217.  —  Brahm. 
Ins.  Kal.  II,  p.  270  .  —  Haw.  L.  B.  p.  122.  —  Slep.  H.  II,  p.  147.  —  Sepp,  Ned.  1ns.  V, 
pl.  47.  —  Frey.  N.  Beitr.  pl.  317.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  96.  —  Spey.  Geogr.  verb. 
II,  p.  78.  —  Stand.  Cat.  p.  113,  ri"  1600. 

Noctua  gracilis,  Schiff.  —  N.  collinita,  Esp.  -  Bombyx  sparsus,  Haw.  —  Orthosia 
gracilis,  Treits.  —  O.  sparsa  et  pallida,  Slep. 

Habite  l’Europe  centrale,  l’Angleterre,  le  sud  de  la  Suède,  la  Livonie, 
le  midi  de  la  Russie  et  de  la  France,  ainsi  que  le  Piémont  ;  cette  noc¬ 
tuelle  est  rare  en  Belgique. 

On  trouve  la  chenille  sur  l’arrnoise  (Artemisia  vulgaris),  la  san- 
guisorbe  (Smiguisorba  officinalis ),  Tachillée  (Achillea  millejo- 
lium),  les  pruniers  sauvages  ( Prunus  spinosa  et  spirea).  On  la 
rencontre  depuis  la  mi-juin  jusqu’à  la  tin  de  juillet.  Cette  chenille  se 
tient  isolément  entre  des  jeunes  feuilles,  au  sommet  de  la  plante, 
quelle  réunit  par  quelques  fils. 

La  chrysalidation  a  lieu  dans  la  terre  à  l’intérieur  d’une  excavation. 
L’insecte  parfait  apparaît  en  mars  de  Tannée  suivante  et  vole  jusque 
vers  la  fin  d’avril. 
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ORRHODIE  ÊRYTHROCÉPHALE 

ORRHODIA  ERYTHROCEPHALA,  Schiff. 


THE  RED  HE4DED  CIIESTXUT, —  8PITZWEGERICII-EULE. 


Scbifï.  W.  V.  p.  77  et  314.  —  Hubn.  Noct.  f.  176  et  438.  —  Esp.  Schm.  IV,  pl.  162, 
f.  1,  2.  —  Treits.  Schm,  Eue.  V,  2,  p.  405  et  410.  —  Dup.  VI,  pl.  79  f.  2,  3.  —  Step.  Cat. 
Br.  Lep.  p.  79.  —  Frey.  N.  Beitr.  pl.  436.  —  Spey.  Geoqr.  yerb.  II,  p.  94.  —  Ann.  Soc. 
ent.  B.  I,  p.  101.  —  Staud.  Cat.  p.  118,  n°  1658. 

NOCTUA  ERYTHROCEPHALA,  Sch.— N.  VACCINII,  Var.  Esp.  —  CeRASTIS  ERYTHROCEPHALA, 
Treits.  —  Orrhodia  erythrocephala,  Step.—  Var.  Glabra  ,  Sch. 


Cette  noctuelle  habite  la  zone  méridionale,  mais  elle  n’est  commune 
nulle  part.  On  la  rencontre,  entre  le  57°  et  le  44°,  depuis  l’Angleterre 
jusqu’en  Livonie;  elle  est  assez  répandue  dans  certaines  localités  de 
la  France.  En  Belgique  elle  est  très-rare:  elle  a  été  prise,  de  même  que 
sa  variété  Glabra ,  près  de  Huy  et  de  Namur. 

La  chenille  vit  en  avril  et  mai  sur  le  plantain  et  autres  plantes  bas¬ 
ses.  Elle  se  métamorphose  dans  la  terre  au  commencement  de  juin,  et 
l’insecte  parfait  vole  en  septembre  et  en  octobre  ;  les  chrysalides  qui 
hivernent  éclosent  en  mars  et  avril. 

Nous  figurons,  d’après  Freyer,  la  chenille  et  la  chrysalide  de  la  var* 
Glabra . 
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KN  COURS  DE  PUBLICATION  : 


Faune  illustrée 

DBS 

VERTÉBRÉS  DE  LA  BELGIQUE 

PAR 

Alphonse  DUBOIS 


MODE  DE  PUBLICATION 

La  Faune  illustrée  des  Vertébrés  de  la  Belgique  comprendra 
quatre  séries,  savoir:  1°  les  Mammifères;  2°  les  Oiseaux; '5°  les. 
Reptiles  et  les  Batraciens  ;  4°  les  Poissons.  Chaque  série  formera  un 
ouvrage  indépendant  des  autres. 

La  deuxième  série,  les  Oiseaux ,  paraît  seule  en  ce  moment,  par 
livraisons  mensuelles  formées  de  trois  planches  coloriées  et  de  huit 
pages  de  texte  avec  cartes,  indiquant  l’habitat  d’été  et  l’habitat  d’hiver 
de  chaque  espèce. 

Tous  les  oiseaux  observés  dans  le  pays  seront  figurés  sous  leurs 
différents  plumages.  Les  nids  et  les  jeunes  seront  représentés,  autant 
que  possible,  avec  les  adultes.  Les  oeufs  seront  donnés,  en  grandeur 
naturelle,  sur  des  planches  spéciales. 

L’ouvrage  des  Oiseaux  de  la  Belgique  formera  trois  volumes,  du 
format  de  la  publication  des  Lépidoptères,  et  comprendra  environ  140 
livraisons.  Le  prix  de  la  livraison  est  de  5  francs,  le  port  en  sus  pour 
l’étranger. 

Un  spécimen  sera  envoyé  gratuitement  aux  personnes  qui  en  feront 
la  demande. 

N. -B.  Ces  trois  volumes  formeront  avec  les  deux  volumes  des  Oiseaux 
de  l’Europe  [espèces  non  observées  mt  Belgique)  par  Ch.  F.  Dubois  et 
fils,  un  ensemble  de  tous  les  oiseaux  de  l’Europe.  —  Les  deux  volumes 
des  Oiseaux  de  T Europe,  avec  517  planches  coloriées,  sont  en  vente 
au  prix  de  200  francs. 
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i.  Xanthie  safranée,  2,  X.  ocellaire 
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XANTHIE  SAFRANÉE 

XANTHIA  FULVAGO,  Lin, 


Lin.  S.  N.  xii,  p.  258.  —  Sch.  W.  V.  p.  86.  -  Esp.  pl.  122,  f.  2.  -  Hb.  f.  190,  443  et  444.  — 
Fab.  Mant.  p.  161.  —  Hufn.  Berl.  Mag.  III,  p.  296  et  423.  —  Treits.  Schm.  Eur.  V,  2, 
370.  -  Dup.  VII,  pi.  129,  f.  1,  2.  — Frey.  N.  Beitr.  pl.  673,  f.  1,  2.  —  Ann.  Soc.  ent.  B. 
I,  p.  100.  —  Spey.  Geogr.  yerb.  II,  p.  91-  —  Staud.  Cat.  p.  117,  n°  1651. 

PHALÆNA  FULVAGO,  L  —  Ph.  ICTERITIA,  Hfn.  —  NOCTUA  CERAGO,  Sch.— XANTHIA  CERAGO, 
Treits.— X.  fulyago,  Step.  —  Var.  :  Flavescens,  Esp.=Cerago,  Hb.  =  Gilvago,  Fab. 


Cette  espèce  est  en  général  peu  rare,  même  dans  les  régions  alpines. 
On  la  rencon  tre,  entre  le  60°  en  le  44°,  depuis  l’Angleterre  jusqu’aux 
monts  Altaï  et  dans  les  provinces  de  l’Amour,  mais  elle  est  rare  en 
Belgique. 

La  chenille  vit  en  mars  et  avril  sur  les  chatons  du  saule  marccau 
(Salioc  cciprea)  dont  elle  ronge  également  les  feuilles  ;  on  la  trouve 
aussi  sur  les  plantains,  les  véroniques,  etc.  Elle  se  métamorphose  à 
terre  dans  un  léger  tissu,  et  l’insecte  parfait  vole  depuis  août  jusqu’en 
octobre. 


XANTHIE  OCELLAIRE 

XANTHIA  OCELLARIS,  Borkh. 


Borkh.  Schm.  Eur.  IV.  p.  647.  —  Gn.  I,  396.— Spey.  Geogr.  verb.  II,  p.  262.  —  Hb.  i'.  193. 
Dup.  VII,  pl.  129,  f.  6.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  XIV,  p.  8.  —  Staud.  Cat.  p.  117,  n°  1654. 

Noctua  ocellaris,  Bkk.  —  Xanthia  gilvago,  Treits.  (pro  parte).  —  X.  ocellaris,  Spey. 
—  Ab.  :  Lineago,  Gn. 


Cette  espèce  est  peu  répandue  :  on  l’a  observée  en  Allemagne,  en 
Hongrie,  dans  le  midi  de  la  Russie,  en  France,  en  Andalousie  et  en 
Sicile;  en  Belgique  elle  a  été  prise  pour  la  première  fois  à  Dinant  par 
M.  G.  Barbieux,  au  mois  de  septembre  1870. 

La  chenille  est  inconnue.  L’insecte  parfait  vole  en  août  et  septembre. 
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\  Orthosie  lavée ,  2.0.  ferrée 


ORTHOSIE  LAVÉE 

ORTHOSIA  LOTA,  Clerck. 


Clerck,  IcoN.pl.  8,  f.  1.— Un.  F.  S  p.  302  —  Esp.  III  pl.  67,  f.  1 . — 1Tb.  Noct.  pl.  35,  f.  167. 
—  Treits.  Schm.  Eur.  V,  2,  p.  212.  —  Dup.  111,27.1.4.  —  Frey.  Beitr.  pl.  111.  — 
Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  98.  —  Spey.  Geogr.  verb.  II,  p  87.— Stand.  Cat.  p.  116,  u°  1633. 

Phalæna  LOTA,  Cl.  —  Noctua  munda,  111).  —  N.  LOTA,  Sch.  —  N.  HIPPOPIIAES,  Vil.  — 
Orthosia  i.ota,  Treits. 


Cette  espèce  est  généralement  répandue,  aussi  bien  dans  les  plaines 
que  dans  les  montagnes.  On  la  rencontre,  entre  le  60°  et  le  57°  depuis 
l’Angleterre  jusqu’aux  monts  Altaï,  ainsi  qu’en  Arménie.  Elle  est  rare 
en  Belgique,  où  on  la  trouve  quelques  fois  dans  la  forêt  de  Soignes  et 
dans  les  provinces  de  Liège  et  de  Na  mur. 

On  trouve  la  chenille  sur  les  saules  en  mai  et  en  juin.  La  clirysa- 
lidation  a  lieu  dans  la  terre  à  la  fin  de  juin  ;  l’insecte  parfait  vole  à 
la  fin  d’août  et  en  septembre. 


ORTHOSIA  MACILENTA,  Hubn. 


Hubn.  Noct  pl.  89,  f.  418.  —  Treits.  Schm.  Eur.  V.  2,  p.  215.  —  Dup.  VII,  pl  104  f.  5.  — 
Frey.  Beitr.  pl.  141,  f.  1  ;  N.  B.  pl.  251.  —  Step.  Cat.  Br.  Lep.  p.  77.  —  Ann.  Soc.  Ent. 
B.  I,  p  97.  —  Spey.  Geogr.  Verb.  II,  p.  87.  —  Slaud.  Cat.  p.  116,  n°  1634. 

Noctua  macilenta,  Ilb.  —  N.  flavilinea,  Ilaw.  —  Orthosia  macilenta,  Treits.  — 
O.  flavilinea,  Step. 


Cette  orthosie  est  peu  répandue  et  elle  est  généralement  rare.  Elle 
habite  l’Europe  centrale  et  occidentale  entre  le  56°  et  le  45°  ;  on  ne 
la  rencontre  pas  en  Russie  et  elle  est  peu  commune  en  Belgique. 


La  chenille  vit  en  mai  sur  le  hêtre  entre  des  feuilles  réunies  par  des 
fils;  Treitschke  indique  également  comme  plantes  nourricières  le  plan¬ 
tain  lancéolé  (Plantago  lanceolata)  et  ia  stellaire  (Stellaria  media). 
La  chrysalidation  a  lieu  dans  la  terre  et  l’insecte  parfait  vole  en  août 
et  septembre  sur  la  lisière  des  bois. 

Nous  reproduisons  la  chenille  et  la  chrysalide  figurées  par  Freyer. 


PLASTÈNE  OBTUSE 

PLASTENIS  RETUSA,  Lin. 


Lin.  F.  S.  p.  321;  S.  N.  xii,  p.  858-  —  Esp.  pi.  178,  f  L— Hb.  f.  214.  —  Treils.  V,  1,  p.  80. 
—  Dup.  VI,  pl.  82,  f.  3.  —  Frey.  Beitr.,  pl.  143  —  Haw.  Lep.  Br.  p.  251.  —  West,  et 
II.  M.  I,  205,  pl.  44,  f.  2,  3.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  T,  p.  74.  —  Spey.  Geogr.  verb.  II, 
p.  84.  —  Slaud.  Cat.  p.  115  n°  1025. 

Phalæna  retusa,  L.  —  Ph.  chrysogi.ossa,  Beck.-  Noctua  retusa  et  yetula,  Hb.  — 
N.  gracilis,  Ilaw.  —  Cymatophora  retusa,  Treits.  —  Tkthea  et  Ipimorpha  retusa, 
Step.  —  Blastenis  retusa,  Boisd. 


Cette  espèce  habite  l’Europe  centrale  et  septentrionale,  sauf  la  zone 
boréale  ;  à  l’est  elle  se  montre  jusqu’à  l’Altaï,  au  sud  jusqu’au  Piémont 
et  le  midi  de  la  Russie.  Elle  est  assez  rare  en  Belgique. 

La  chenille  vit  en  mai  et  en  juin  entre  des  feuilles  de  saules  réunies 
par  des  fds,  principalement  à  l'extrémité  des  rameaux.  Elle  se  chrysa¬ 
lide  dans  la  terre. 

L’insecte  vole  en  juillet  et  août. 


PLASTENIS  SUBTUSA,  Schiff. 


Schiff.  W.  V.  p.  88.  —  Hb.  f.  213.  —  Treits.  V,  1,  p.  82.  -  Dup.  VI,  pl.  82,  f.  4.  -  Frey. 
N.  Beitr..  pl.  10.  —  Step.  Cat.  Br.  Lep.  p.  110.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p,  74.  —  Spey. 
Geogr.  verb.  Il,  p.  84  .  —  Slaud.  Cat.  p.  115,  n°  1626. 

Noctua  subtusa,  Seh.— Cymatophora  subtusa,  Treils. — Tethea  et  Ipimorpha  subtusa, 
Step.  —  PLASTENIS  SUBTUSA,  Boisd. 


Ce  lépidoptère  est  répandu  entre  le  60°  et  le  44°,  depuis  l’Angle¬ 
terre  jusqu’aux  monts  Altaï.  Il  est  plus  abondant  en  Belgique  que  l’es¬ 
pèce  précédente  mais  sans  être  commun. 

On  trouve  la  chenille  en  mai  sur  les  peupliers  (Populus  tremula, 
et  italica). 

L’insecte  parfait  vole  en  juillet  et  août. 
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MODE  DE  PUBLICATION 

La  Faune  illustrée  des  Vertébrés  de  la  Belgique  comprendra 
quatre  séries,  savoir  :  1°  les  Mammifères  ;  2°  les  Oiseaux;  5°  les 
Reptiles  et  les  Batraciens  ;  4°  les  Poissons.  Chaque  série  formera  un 
ouvrage  indépendant  des  autres. 

La  deuxième  série,  les  Oiseaux ,  paraît  seule  en  ce  moment,  par 
livraisons  mensuelles  formées  de  trois  planches  coloriées  et  de  huit 
pages  de  texte  avec  cartes,  indiquant  l’ habitat  d’été  et  l’habitat  d’hiver 
de  chaque  espèce. 

Tous  les  oiseaux  observés  dans  le  pays  seront  figurés  sous  leurs 
différents  plumages.  Les  nids  et  les  jeunes  seront  représentés,  autant 
que  possible,  avec  les  adultes.  Les  œufs  seront  donnés,  en  grandeur 
naturelle,  sur  des  planches  spéciales. 

L’ouvrage  des  Oiseaux  de  la  Belgique  formera  trois  volumes,  du 
format  de  la  publication  des  Lépidoptères,  et  comprendra  environ  140 
livraisons.  Le  prix  de  la  livraison  est  de  5  francs,  le  port  en  sus  pour 
l’étranger. 

Un  spécimen  sera  envoyé  gratuitement  aux  personnes  qui  en  feront 
la  demande. 

N. -B.  Ces  trois  volumes  formeront  avec  les  deux  volumes  des  Oiseaux 
de  l’Europe  ( espèces  non  observées  en  Belgique)  par  Ch.  F.  Dubois  et 
fils,  un  ensemble  de  tous  les  oiseaux  de  l’Europe.  —  Les  deux  volumes 
des  Oiseaux  de  T  Europe,  avec  517  planches  coloriées,  sont  en  vente 
au  prix  de  200  francs. 
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PAR 


Alphonse  DUBOIS, 
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Docteur  en  sciences  naturelles, conservateur  au  Musée  royal  d’histoire  naturelle  de  Belgique, etc. 
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et  chez  l’auteur,  au  Musée  royal  d’histoire  naturelle  à  Bruxelles. 
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TOUS  DROITS  RESERVES 


i.  Orrhodie  doucette,  2.  0. tigrée 


SIS.  -]& 

an 


ORRHODIA  SILENE,  Schiff. 


Schiff.  Syst.  verz.  p.  85.  —  Esp.  Schm.  pl.  76,  f.  4.  —  Treits.  Schm.  Eue,.  V,  2,  p.  412.  — 
Dup.  VI,  p.  102,  pl.  79,  f.  5.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  101.  —  Spey.  Geogr.  verb.  Il, 
p.  94.  —  Staud.  Cat.  p.  118,  n°  1660. 

Noctua  silene,  Sch.  —  Bombyx  yau  punctatum,  Esp.  —  Noctua  vau  punctatum,  Bkh. 
Cerastis  silene,  Treits.  —  Ürrhodia  silene,  Spey.  —  O.  vau  punctatum,  Slgr. 


Cette  espèce  est  généralement  rare;  on  la  rencontre  dans  l'Europe 
centrale  entre  le  55  1/2°  et  le  57°,  mais  elle  n’a  pas  été  observée  aux 
îles  Britanniques.  Elle  est  très-rare  en  Belgique,  où  elle  a  été  prise 
dans  la  forêt  de  Soignes  ainsi  que  dans  diverses  localités  des  provin¬ 
ces  de  Liège  et  de  Namur. 

La  chenille  vit  en  mai  sur  les  violettes,  les  plantains  et  autres  plan¬ 
tes  basses,  et  se  métamorphose  dans  la  terre. 

L’insecte  parfait  vole  en  septembre  et  en  octobre  ;  les  chrysalides 
qui  hivernent  éclosent  en  mars  ou  en  avril. 


ORRHODIE  TIGRÉE 

ORRHODIA  RUBIOINEA,  Schiff. 


Schiff.  Syst.  verz  p.  86.  —  Hb.  pl.  38,  f.  183.  — Esp.  pl.  123,  f.  3,  4.  —  Borkh.  Schm.  Eur.. 
IV.  p.  679.  —  Treits.  V,  2,  p.  398.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  176.  —  Spey.  Geogr.  verb. 
II,  p.  96.  —  Staud.  Cat.  p.  119,  n°  1668. 

Noctua  rtjbiginea,  Sch.  —  N.  tigerina,  Esp.  —  N.  sulphurago,  Borldi.  —  Cerastis: 
rubiginea,  Treits.  —  Orrhodia  rubiginea,  Spey.  —  Dasycampa  rubiginea,  Guen. 


Cette  noctuelle  habite  toute  l’Europe  depuis  l’Angleterre  jusqu’à 
l’Oural,  et  depuis  la  Laponie  (66°)  jusqu’en  Corse.  Elle  est  générale¬ 
ment  rare  partout  et  très-rare  en  Belgique. 

La  chenille  vit  en  mai  sur  les  pommiers  et  sur  le  pissenlit;  elle  se 
chrysalide  dans  la  terre  en  juin.  La  noctuelle  fait  son  apparition  en 
septempre  et  octobre  ou  au  printemps  ;  en  mars  et  en  avril  on  trouve 
souvent  cette  noctuelle,  vers  le  soir,  sur  des  chatons  de  saule  marceau. 
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Xylomige  conspicillaire. 
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XYLOMYGE  CONSPICILLAIRE 

XYLOMYGES  CONSPICILLARIS,  Lin. 

THE  SILVER  CLOUD,  —  WIRBELKU4UT-EULE 


Lin.  Syst.  Nat.  X,  p.  515;  F.  S.  p.  314.  —  Esp.  Schm.  IV,  pl.  134,  f.  4-6.  —  Hubn.  Noct. 
pl.  49,  f.  236-7.  —  View.  Tab.  Verz,  p.  68.  —  Brahm.  Ins.  Ival.  II,  p.  55.  —  Treits. 
Schm.  Eur.  V,  3,  p.  26.  —  Gn.  I.  p.  150.  —  Boisd.  Ind.  p.  113.  —  Sepp,  Nederl.  ins.  VI, 
pl.  7.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  86.— Spev.  Geogr.  Verb.  II,  p.  183.  — Staud.  Cat.  p. 
120,  n°  1683. 

Noctua  conspicillaris,  Lin.  —  N.  musicalis,  Esp.  —  Xylina  conspicillaris,  Treits.  — 
Luperina  conspicillaris,  Boisd.  —  Xylomiges  conspicillaris,  Gn.  —  Var.  :  Mela- 
leuca,  View.  =  conspicillaris,  Esp.  =  Præusta,  Brahm. 


La  xylomyge  conspicillaire  habite  presque  toute  l’Europe,  mais  elle 
est  très-localisée  et  plus  abondante  dans  le  midi  que  dans  le  nord  ;  on 
la  rencontre  depuis  l’Angleterre  jusqu’aux  monts  Altaï  et  depuis  la 
Suède  jusqu’au  Piémont  (du  60°  au  45°).  Elle  est  très-rare  en  Belgi¬ 
que,  où  on  la  trouve  parfois  dans  les  bois  arides  des  environs  de  Liège. 
La  var.  Melcileucct  paraît  avoir  la  même  répartition  géographique. 

La  chenille  vit  en  juin  et  juillet  sur  le  lotier  (Lotus  corniculatus) , 
le  genêt  f  Genista  scopafia)  et,  d’après  Wilde,  sur  des  graminées; 
elle  se  métamorphose  dans  la  terre.  La  chrysalide  hiverne  et  l’insecte 
parfait  vole  en  avril  et  en  mai. 


î.Hadène  noirâtre,  2 .  H. latérice 


HADÈNE  NOIRATRE 

HADENA  ABJECTA,  Hubn. 


llubn.  pi.  11(3,  i.  539.  —  View.  Tab.  Yebz.  p.  66,  —  Frey.  N.  Beitr.  pl.  311,  f.  1.  —  Boisd. 
Ic.  pl.  84,  f.  4.  —  Gn.  I,  194.  —  Led.  Noct.  p.  34.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  IV,  p,  116.  — 
Spey.  Geogr.  verb.  Il,  p.  160.  —  Slaud.  Cat,  p.  101,  n°  1417. 

Noctua  abjecta,  Mb.  —  N.  nigricans,  View.  —  Mamestra  nigricans,  Ti'eits.  —  Lu- 

PERINA  ABJECTA,  Bûisd.  —  IIaDENA  ABJECTA,  Led . 


Celte  noctuelle  habite,  entre  le  et  le  40°,  toute  l’Europe  et  la  Si¬ 
bérie,  depuis  b  Angleterre  jusqu’aux  frontières  orientales  de  l’Asie, 
ainsi  que  l’Asie  Mineure  ;  mais  on  ne  la  trouve  qu’isolé  nient  et  elle 
manque  dans  beaucoup  de  localités.  M.  L.  Becker  l’a  prise  pour  la 
première  fois  en  Belgique  dans  la  forêt  de  Soignes. 

La  chenille  vit  en  mai  et  en  juin  près  des  racines  de  graminées  ; 
les  métamorphoses  ont  lieu  dans  la  terre. 

L’insecte  parfait  vole  en  juillet. 


HADENA  LATERITIA,  Hafn. 


HufnJ  Berl.  Mag  III,  p.  306. - Esp.  pl.  131,  f.  3,  4.  —  Mb.  pl.  15,  f.  74.  —  Treits.  V,  3, 

p.  45.  —  Dup.  VII,  pl.  113.  f.  5.  —  Frey.  N.  Beitr.  pl.  65  —  Ann  Soc.  ent.  B.  I,  p.  86. 
Led.  Noct.  p.  34.  —  Spey.  Geogr.  verb.  II,  p.  160.—  Slaud.  Cat.  p.  101,  nn  1418. 
PHALÆNA  LATERITIA,  Hul'n.  —  NOCTUA  LATERITIA,  Esp.  —  N.  MOLOCHINA,  Mb. —  XyLINA 
LATERITIA,  TïeilS.  —  LUPERINA  LATERITIA,  Büîsd.  —  HADENA  LATERITIA,  Led. 


Cette  espèce  est  plus  répandue  dans  le  nord  que  vers  ses  limites 
méridionales,  où  on  ne  l’observe  pour  ainsi  dire  que  dans  les  monta¬ 
gnes  ;  on  la  rencontre  depuis  la  latitude  de  St-Pétersbourg  jusqu’en 
Ligurie,  et  depuis  les  frontières  occidentales  de  l’Europe  jusque  dans 
le  pays  de  l’Amour.  Elle  n’existe  pas  en  Angleterre, mais  elle  est  assez 
commune  en  Belgique,  surtout  aux  environs  de  Bruxelles,  de  Liège, 
de  N  a  mur,  etc. 

On  trouve  la  chenille  en  avril  et  en  mai  sur  des  graminées,  mais 
elle  se  tient  cachée  pendant  le  jour  sous  des  pierres  ou  dans  la  mousse. 

Les  métamorphoses  ont  lieu  dans  la  terre.  L’insecte  parfait  vole  eu 
juillet  et  août. 


EN  COURS  DK  PUBLICATION  : 

Faune  illustrée 

DES 

VERTÉBRÉS  DE  LA  BELGIQUE 

PAR 

Alphonse  DUBOIS 


MODE  DE  l>IBLI€ATIOi 

La  Faune  illustrée  des  Vertébrés  de  la  Belgique  comprendra 

* 

quatre  séries,  savoir:  1°  les  Mammifères;  2°  les  Oiseaux;  3°  les 
Reptiles  et  les  Batraciens  ;  4°  les  Poissons.  Chaque  série  formera  un 
ouvrage  indépendant  des  autres. 

La  deuxième  série,  les  Oiseaux,  paraît  seule  en  ce  moment,  par 
livraisons  mensuelles  formées  de  trois  planches  coloriées  et  de  huit 
pages  de  texte  avec  cartes,  indiquant  l’habitat  d’été  et  l’hahitat  d’hiver 
de  chaque  espèce. 

Tous  les  oiseaux  observés  dans  le  pays  seront  figurés  sous  leurs 
différents  plumages.  Les  nids  et  les  jeunes  seront  représentés,  autant 
que  possible,  avec  les  adultes.  Les  œufs  seront  donnés,  en  grandeur 
naturelle,  sur  des  planches  spéciales. 

L’ouvrage  des  Oiseaux  de  la  Belgique  formera  trois  volumes,  du 
format  de  la  publication  des  Lépidoptères,  et  comprendra  environ  140 
livraisons.  Le  prix  de  la  livraison  est  de  3  francs,  le  port  en  sus  pour 
l’étranger* 

On  spécimen  sera  envoyé  gratuitement  aux  personnes  qui  en  feront 
la  demande. 

N.-B.  Ces  trois  volumes  formeront  avec  les  deux  volumes  des  Oiseaux 
de  l’Europe  (espèces  non  observées  en  Belgique)  par  Ch.  F.  Dubois  et 
fils,  un  ensemble  de  tous  les  oiseaux  de  l’Europe.  —  Les  deux  volumes 
des  Oiseaux  de  ï Europe,  avec  317  planches  coloriées,  sont  en  vente 
au  prix  de  200  francs. 


SH  S-.TS" 

."DS-I 


LES 


LEPIDOPTERES 


DE  L’IETTIR/OIPIE], 

LEURS  CHENILLES  &  LEURS  CHRYSALIDES 


DÉCRITS  ET  FIGURÉS  D’APRÈS  NATURE, 


PAH 


Alphonse  DUBOIS, 


Docteur  en  sciences  naturelles, conservateur  au  Musée  royal  d’histoire  naturelle  de  Belgique, etc. 


PUVRAGE  FONDE  PAR  pH.-J?.  p  U  BOIS. 


lre  SÉRIE.  —  Espèces  observées  en  Belgique. 


me 


fi)- 

Ji/Vt 


iv-bcoidcm. 


JUl  14  1939 

:  c  . 


BRUXELLES  et  LEIPZIG 

à  la  librairie  C.  Muquardt ,  \ 

MERZBACH  ET  FftLK 


i 


PARIS 

à  la  librairie  zoologique 

DE  E.  DEYROLLE  FILS 


et  chez  l’auteur,  au  Musée  royal  d’histoire  naturelle  à  Bruxelles. 

1880 

TOUS  DROITS  RÉSERVÉS 


Abi'ostole  C  d'or 

sur  l'ancoüe  commune  . 
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ABROSTOLE  C  D’OR 

PLUSIA  C  AUREUM,  Knoch. 

GOLDEME  C  EULE 


Knoch,  Beitr.  I,  p.7,  pi.  1,  f.  2.  —  Esp.  Schm.  pl.  110,  f.  5.  —  Fab.  Mant.  insect.  p.  16 1- 

—  Hubn.  Noct.  pl.  59,  f.  2S7.  —  Treits.  Schm.  Eur.  V,  3,  p.  161.— Dup.  Vil,  pl.  139,  f.  3. 

—  Boisd.  Ind.  p.  157.  —  Frey.  N.  Beitr.  pl.  76.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p,  104.  —  Spey. 
Geogr.  verb.  Il,  p.  213.  —  Staud.  Cat.  p.  125,  n°  1762. 

Noctua  c  aureum,  En.  (1781).  —  Noctua  concha,  F.  (1787).  —  Plusia  conci-ia,  Treits.— 
Chrysoptera  concha,  Boisd.  —  Plusia  c  aureum,  Stgr. 


Cette  noctuelle  est  peu  répandue;  el'e  a  été  observée  en  Allemagne, 
en  Suisse,  en  Belgique,  en  Piémont,  en  Hongrie,  en  Russie  (sauf  dans 
les  parties  septentrionales),  en  Finlande,  en  Arménie  et  dans  l’Altaï. 
En  Belgique,  c’est  M.  deFrancquen  qui  l’observa  pour  la  première  fois 
dans  les  environs  de  Iluy. 

La  chenillle  vit  en  mai  et  en  juin,  sur  les  pigamons  ou  thalictres 
(Tlialictrum  flavum  et  aquilegi  folium)  ainsi  que  sur  l’ancolie  com¬ 
mune  (Aquilegia  vulgaris)  ;  elle  se  tient  toujours  à  l’ombre  et  sur 
la  partie  inférieure  des  feuilles.  Freyer  fait  remarquer  que  cette  che¬ 
nille  est  petite  relativement  à  l’insecte  parfait.  La  chrysalidation  a  lieu 
à  l’intérieur  d’un  cocon  blanc. 

La  noctuelle  vole  en  juillet,  c’est-à-dire  quinze  à  vingt  jours  après 
la  métamorphose  de  la  chenille. 

La  chenille  et  la  chrysalide  de  notre  planche  sont  faites  d’après 
Freyer. 
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Alchimiste  leucomèle 


ALCHIMISTE  LEUCOMÈLE 

CATEPH1A  ALCHYMISTA,  Schiff. 

SCHWARZE-EULE 


Schiff.  W.  V.  p.  89.  —  Hufn.  Berl.  Mag.  III,  p.  288.  —  Esp.  Schm.  IV,  pl.  107,  f.  2.  — 
Hubn.  Noct,  pl.  62,  f.  303.  —  Treits.  Schm.  Eur.  V,  3,  p.  323.  —  God.  V,  pl.  53,  f.  1.  — 
Frey.  N.  Beitr.  pl.  239.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  106.— Spey.  Geogr.  Verb.  II,  p.  229. 
—  Staud.  Cat.  p.  137,  n°  1948. 

Noctua  alchymista,  Schiff.  —  Phalæna  leucomelas,  Hufn.  —  Noctua  leucomelas, 
Esp.  —  Catephia  leucomelas  et  alchymista,  Treits. 


L’alchimiste  leucomèle,  comme  on  l’appelle  vulgairement,  est  en  gé¬ 
néral  peu  commun  et  très-rare  en  Belgique.  Cette  noctuelle  a  été  obser¬ 
vée  en  Allemagne,  en  Suisse,  en  France,  en  Andalousie,  en  Italie,  en 
Corse,  en  Sardaigne,  en  Galicie,  en  Hongrie,  en  Grèce  et  dans  le  midi 
de  la  Russie. 

On  trouve  la  chenille  sur  le  chêne  en  juin  et  en  juillet.  Dans  la  se¬ 
conde  moitié  du  dernier  mois  a  lieu  la  chrysalidation,  à  l’intérieur  d’un 
cocon  blanc  assez  épais. 

La  chrysalide  hiverne  et  l’insecte  parfait  prend  son  essor  en  mai  ou  en 
juin  de  l’année  suivante;  il  vole  en  plein  jour  près  des  troncs  d’arbres. 


1  Asteroscope  sphinx. 2 ,Xy]o campe  brunâtre 


ASTEROSCOPUS  SPHINX,  Hufn. 


tJufn.HERL.MAG.  III,  p.  400.  —  Ksp  III,  pl.  49,  f.  1,8.  —  Hb.  Bomb.  pl.  2  f.  5,  G  — 
Treils.  V,  3  p.  53.  —  Dup.  VII,  pl.  114,  f.  2.  —  Sepp,  Ni  d.  1ns.  III,  pl.  20.  —  Led  Noct. 
p.  40.  —  Ann.  Soc.  ent.  IL  I,  p.  07.  —  Spev.  Geogr.  verb.  Il,  p.  178.  —  Slaud.  Cat. 
p.  120.  no  1G.V7. 

Phal æna  sphinx,  Hufn.  —  Bombyx  sphinx,  INp.  —  11  cassinia,  Sdi.  —  Xylina  cassinia, 
Treits.  —  Asteroscopus  cassinia  Boisd.  —  A.  sphinx.  Led. 


Cette  espèce  est  plus  ou  moins  répandue  dans  l’Europe  centrale  de¬ 
puis  l'Angleterre  jusqu'à  la  longitude  de  Moscou  ;  on  l’observe  entre 
le  3G°  et  le  45°,  c’est-à-dire  depuis  le  sud  de  la  Scandinavie  jusqu’en 
Piémont  et  en  Savoie.  Elle  est  assez  commune  en  Belgique. 

On  trouve  la  chenille  en  mai  et  en  juin  sur  Forme,  le  chêne,  le  hê¬ 
tre,  le  prunellier,  le  tilleul,  les  saules,  etc.;  elle  se  métamorphose  dans 
la  terre  au  pied  des  arbres. 

L’insecte  parfait  éclot  à  la  fin  d’octobre  et  aucommencement  de  no¬ 
vembre  ;  on  retrouve  parfois  au  printemps  quelques  individus  en¬ 
gourdis  qui  ont  passé  l’hiver. 


XYLOCAMPA  AREOLA,  Esp. 


Esp.  pl.  141,  f.  4.  —  Hubn.  pl.  85,  f.  398.  —  Boikh.  IV,  p.  339.  —  Treils.  V,  3,  p.  60.  — 
Dup.  VII,  pl.  112  f.  4.  —  Frey.  Beitr.,  pl.  70,  f.  2  —  Mill.  le.  pl.  104,  f.  1.  —  Ann.  Soc. 
Ent.  13.  I,  p  102.  —  Spey.  Geogr.  Verb.  II,  p.  178.  —  Slaud.  Cat.  p.  121,  n°  1089. 

NOCTLTA  AREOLA,  Esp.  —  N.  LITHORIIIZA  ,  Bkll.  -  N.  OPER.OSA,  UL.  —  XYLINA  LITHORIIIZA, 
Treils.  —  Xylocampa  lithoriiiza,  Gueo.  —  X.  areola,  Stg. 


Cette  noctuelle  habite  toute  l’Europe  occidentale  mais  ne  paraît  pas 
dépasser  à  l’Est  le  50°  de  long.  On  la  rencontre  depuis  le  nord  de 
l’Angleterre  et  le  Holstein  jusqu’en  Espagne  (37°),  en  Corse  et  dans  le 
nord  ouest  de  l’Asie  Mineure.  Elle  est  assez  commune  en  Belgique. 

La  chenille  vit  en  mai  et  en  juin  sur  les  chèvrefeuilles  ;  elle  se  tient 
cachée  à  terre  pendant  le  jour  et  se  métamorphose  à  l’intérieur  d’un 
cocon  formé  en  grande  partie  de  débris  de  végétaux. 

La  noctuelle  éclot  quelquefois  en  juillet  et  août,  mais  le  plus  sou¬ 
vent  elle  ne  fait  son  apparition  qu’en  mars  ou  au  commencement  d’a¬ 
vril  de  l’année  suivante. 

Nous  reproduisons  la  chenille  figurée  par  M.  Millière. 
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EN  COURS  DE  PIIRLIC4TIOK  : 

Faune  illustrée 


DES 

VERTÈBRES  DE  LA  BELGIQUE 

PAR 

Alphonse  DUBOIS 


MODE  DE  PUBLICATION 

La  Faune  illustrée  des  Vertébrés  de  la  Belgique  comprendra 
quatre  séries,  savoir:  1°  les  Mammifères;  2°  les  Oiseaux;  3°  les 
Reptiles  et  les  Batraciens  ;  4°  les  Poissons.  Chaque  série  formera  un 
ouvrage  indépendant  des  autres. 

La  deuxième  série,  les  Oiseaux ,  paraît  seule  en  ce  moment^  par 
livraisons  mensuelles  formées  de  trois  planches  coloriées  et  de  huit 
pages  de  texte  avec  cartes,  indiquant  l’habitat  d’été  et  l’habitat  d’hiver 
de  chaque  espèce. 

Tous  les  oiseaux  observés  dans  le  pays  seront  figurés  sous  leurs 
différents  plumages.  Les  nids  et  les  jeunes  seront  représentés,  autant 
que  possible,  avec  les  adultes.  Les  œufs  seront  donnés,  en  grandeur 
naturelle,  sur  des  planches  spéciales. 

L’ouvrage  des  Oiseaux  de  la  Belgique  formera  trois  volumes,  du 
format  de  la  publication  des  Lépidoptères,  et  comprendra  environ  140 
livraisons.  Le  prix  de  la  livraison  est  de  3  francs,  le  port  en  sus  pour 
l’étranger. 

Un  spécimen  sera  envoyé  gratuitement  aux  personnes  qui  en  feront 
la  demande. 

N.-B.  Ces  trois  volumes  formeront  avec  les  deux  volumes  des  Oiseaux 
de  l’Europe  ( espèces  non  observées  en  Belgique)  par  Ch.  F.  Dubois  et 
fils,  un  ensemble  de  tous  les  oiseaux  de  l’Europe.  —  Les  deux  volumes 
des  Oiseaux  de  V Europe,  avec  317  planches  coloriées,  sont  en  vente 
au  prix  de  200  francs. 
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Abrostole  dorée 

sur  ]  'Aconit  napel . 


Ml 


ABROSTOLE  DORÉE 

PLUSIA  MONETA,  Fab. 

SILBERGEZEIGIIIVETE  ELLE 


Fab.  Mant.  ins.  p.  162.  —  Esp.  Schm.  IV,  pi.  112,  f.  1  et  p.  218.  —  IlubD.  Noct.  pl.  59, 
f.  289;  Beitr.  I,  3,  pl.  3.  —  Treits.  Schm.  Eur.  V,  3,  p.  158.  —  Dup.  VIT,  p!.  139,  f.  2. 
—  Boisd.  Ind.  p.  157.  —  Frey.  N.  Beitr.  pl.  71.  —  De  Vil L  Ent.  Linn.  il,  p.  275.  —  Ann. 
Soc.  ent.  B.  XVI,  p.  41.  —  Spey.  Geogr.  verb.  II,  p.  212  —  Staud.  Cat.  p.  125,  n°  1764. 

NOCTUA  MONETA,  Fab.  —  N.  FLAVAGO  et  ARGYRITIS,  Esp.  —  N.  NAPELLI,  De  Vil.  —  ClIRY- 
soptera  moneta,  Boisd.  —  Plusia  moneta,  Treits. 


L’abrostole  dorée  habite  le  Sud  de  T  Allemagne,  la  Suisse,  les  pro¬ 
vinces  méridionales  et  orientales  de  la  France,  le  Piémont,  l’Andalou¬ 
sie,  la  Hongrie,  la  Pologne,  la  Finlande,  la  Russie  (sauf  la  zone  sep¬ 
tentrionale),  l’Altaï  et  la  Sibérie  orientale.  Cette  espèce  a  été  prise  pour 
la  première  fois  en  Belgique  par  M.  Donckier,  qui  l’a  capturée  sur  la 
rive  gauche  de  la  Meuse,  le  26  juin  1872. 

La  chenille  vit  en  mai  et  en  juin  sur  les  aconits  (Aconitum  napel- 
lus  et  lycoctonum)  ;  Freyer  fait  observer  qu’on  la  trouve  plus  sou¬ 
vent  sur  l’aconit  napel,  répandu  dans  tous  les  jardins,  que  sur  l’aco¬ 
nit  tue-loup.  Cette  chenille  se  tient  entre  des  feuilles  réunies  par  des 
fils  de  soie,  et  le  plus  souvent  à  la  partie  supérieure  de  la  plante.  Elle 
se  métamorphose  dans  un  cocon  blanc  fixé  également  entre  les  feuil¬ 
les  de  la  plante  nourricière.  L’insecte  parfait  prend  son  essor  à  la  fin 
de  juin  ou  au  commencement  de  juillet. 

Nous  reproduisons  la  chenille  et  la  chrysalide  figurée  par  Freyer. 


1.  Abro  s  tôle  riche ,  2,A.jota. 
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ABROSTOLE  RICHE 

PLUSIA  FESTUCÆ,  Lin. 


Lin.  S.  N.  X,  p.  513;  F.  S.  p.  311.  —  Esp.  pi.  113,  f.  6.  —  Hubn.  f.  277.  —  Treits.  Schm. 
Eur.  V,  3,  p  165.  —  Dup.  pi.  135  f.  4.  —  Frey.  N.  Beitr.  pl.  100.  —  Ann.  Soc.  ent..B. 
I,  p.  104.  —  Spey.  Geogr.  verb.  II,  p.  217.  —  Slaud.  Gat.  p.  126,  n°  1779. 

Phalæna  festucæ,  Lin.  —  Noctua  festucæ,  Sch.  —  Plusia  festucæ,  Treits. 


Cette  espèce  est  répandue  depuis  l'Angleterre  jusqu’à  l’Altaï  et  la 
province  de  FAmour;  on  la  rencontre  presque  partout  entre  le  62°  et  le 
42°.  Elle  est  commune  en  Belgique. 

On  trouve  la  chenille  en  mai  et  en  juin  dans  les  endroits  humides, 
sur  les  carcx  (  Car  ex  riparia  et  vesicaria ),  les  fét  uques  (Fesluca)  et 
autres  plantes  voisines. 

Les  métamorphoses  ont  lieu  dans  un  cocon  grisâtre  fixé  aux  plantes 
nourricières.  L’insecte  parfait  vole  en  juillet  et  en  août  ;  on  le  rencontre 
alors  vers  le  soir  dans  les  champs  de  trèfles  et  dans  les  prés  humides. 


ABROSTOLE  JOTA 

PLUSIA  JOTA,  Lin. 


Lin.  Syst.  Nat.  X,  513;  XII,  p.  814.  —  Esp.  pi.  113,  f.  3  e(.  5.  -  Dup.  VII,  pl.  136,  f.  3.  — 
Sopp,  Ned.ins.  VI,  pl.  49.  —  Treits.  V,  3,  p.  181.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  105.  —  Spey. 
Geogr.  verb.  Il,  p.  218  —  Stg.  Cat.  p.  126,  n"  1788. 

Phalæna  jota,  Lin.  —  Noctua  jota,  Esp.  —  Plusia  jota,  Treits.  —  Ab.  :  Pkrconta- 
tionls,  Tr.  —  Inscripta,  Esp. 

Cette  noctuelle  habite  la  zone  tempérée  de  l’Europe  et  de  l’Asie, 
depuis  l’Angleterre  jusqu’en  Chine  ;  elle  est  assez  généralement  répan¬ 
due  sur  notre  continent  entre  le  67°  et  le  44°.  Elle  est  assez  rare  en 
Belgique. 

La  chenille  hiverne;  on  la  retrouve  en  avril  et  en  mai  sur  les  1  ami  ers 
(Lamium  album  et  Galeopsis  galeopdolon) ,  les  orties  (TJrtica  di- 
oica  et  urens),  la  hardane  (Arclhtm  lappa ),  l’airelle,  etc.  Elle  se 
métamorphose  dans  un  léger  cocon. 

L’insecte  parfait  prend  son  essor  en  juin  ou  en  juillet  et  on  le  ren¬ 
contre  alors,  dans  la  soirée,  sur  la  lisière  des  hois  et  dans  les  jardins. 


Likenée  rouge. 
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LIKENÉE  ROUGE 

CATOCALA  SPONSA,  Lin. 

THE  DARK  CRIMSOA  UNTDERWIÏITG. — ROTHEICIIEIV-EULE 


Lin.  Syst.  Nat.  XII,  p.  841.  —  Esp.  Schm.  IV,  pl.  95,  f.  1-5.  —  Hubn.  Noct.  pl.  71,  I.  333. 

—  Treits.  Schm.  Eur.  V,  3,  p.  343.  —  God.  V,  pl.  48,  f  2.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  107. 

—  Spey.  Geogr.  verb.  II,  p.  232.  —  Staud.  Gat.  p.  137,  n°  1957. 

^Phalæna  sponsa,  Lin.  —  Noctua  sponsa,  Esp.  —  Catocala  sponsa,  Treils.  —  Var.  : 
Desiderata,  de  Selys. 


Cette  belle  espèce  se  rencontre  presque  partout  où  croît  le  chêne. 
On  la  rencontre  entre  le  60°  et  le  40°,  depuis  l’Angleterre  jusqu’à  l’Ou¬ 
ral,  mais  elle  est  rare  dans  certaines  localités  et  très-rare  en  Belgique; 
elle  n’a  pas  encore  été  observée  dans  le  Holstcin  et  dans  certaines  par¬ 
ties  du  Nord  de  la  Prusse.  Elle  habite  également  la  Sibérie  occiden¬ 
tale.  En  Belgique  on  l’a  prise  dans  la  forêt  de  Soignes,  près  de  Liège, 
de  Dînant,  etc. 

La  chenille  vit  en  mai  et  en  juin  sur  le  chêne. 

La  noctuelle  vole  dans  les  bois  depuis  la  fin  de  juillet  jusqu’en  sep¬ 
tembre. 
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KH  coins  UK  PUBLICATION  : 

Faune  illustrée 

DES 

Vertébrés  de  la  Belgique 

PAR 

Alphonse  DUBOIS 


MOUE  DE  PUBLICATION 


La  Faune  illustrée  des  Vertébrés  de  la  Belgique  comprendra 
quatre  séries,  savoir:  1°  les  Mammifères  ;  2°  les  Oiseaux;  5°  les 
Reptiles  et  les  Batraciens  ;  4°  les  Poissons .  Chaque  série  formera  un 
ouvrage  indépendant  des  autres. 

La  deuxième  série,  les  Oiseaux,  parait  seule  en  ce  moment,  par 
livraisons  mensuelles  formées  de  trois  planches  coloriées  et  de  huit 
pages  de  texte  avec  cartes,  indiquant  l’habitat  d’été  et  l’habitat  d’hiver 
de  chaque  espèce. 


Tous  les  oiseaux  observés  dans  le  pays  seront  figurés  sous  leurs 
différents  plumages.  Les  nids  et  les  jeunes  seront  représentés,  autant 
que  possible,  avec  les  adultes.  Les  œufs  seront  donnés ,  en  grandeur 
naturelle,  sur  des  planches  spéciales. 

L’ouvrage  des  Oiseaux  de  la  Belgique  formera  trois  volumes,  du 
format  de  la  publication  des  Lépidoptères,  et  comprendra  environ  140 
livraisons.  Le  prix  de  la  livraison  est  de  5  francs,  le  port  en  sus  pour 
l’étranger. 

Un  spécimen  sera  envoyé  gratuitement  aux  personnes  qui  en  feront 
la  demande* 


N. -R.  Ces  trois  volumes  fbrmerdiitaveé  lés  deux  volumes  des  Oiseaux 


DU  l’Europe  [espèces  non  observées  en  Belgique)  par  Ch.  F.  Dubois  et 
fils,  un  ensemble  de  tous  les  oiseaux  de  l’Europe.  —  Les  deux  volumes 
des  Oiseaux  de  V Europe,  avec  317  planches  UUlUriées,  sont  en  vente 
au  prix  de  200  francs. 
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LIKENÉE  ACCORDÉE 

CATOCALA  ELECTA,  Borkh. 

BAUMWEIDEIV  EULE 


Borkh.  Eur.  Schm.  IV,  p.  26.  —  Esp.  Schm.  pi.  98,  f.  1.  —  Hubn.  Noct.,  pi.  70,  f.  331.  — 
Treits.  Schm.  Eur.  V,  3,  p.  355. — God.  Pap.  de  Fr.  pi.  46,  f.  1. — Frey.  N.  Beitr.  pi.  407. 
—  Mill.  Ann.  S.  Fr.  1855,  pl.  11,  f.  1.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  107.  —  Spey.  Geogr. 
verb.  II,  p.  233.  —  Staud.  Cat.  p.  138,  n°  1963. 

Noctua  electa,  Bkh.  —  N.  pacta,  Sch.  —  Gatocala  electa,  Treils.  —  Ab.:  Flaya,  Mill. 


Ce  beau  lépidoptère  habite  l’Europe, entre  le  45e  et  le  56e  degré,  de¬ 
puis  la  France  jusqu’à  Moskou;  on  le  rencontre  également  au  Caucase, 
dans  les  provinces  de  l’Amour  et,  d’après  M.  Speyer,  probablement 
aussi  dans  l’Amérique  du  Nord.  Il  est  très-rare  en  Belgique,  où  il  a  été 
pris  dans  les  environs  de  Bruxelles,  de  Louvain,  de  Beverloo,  etc. 

La  chenille  vit  en  mai,  en  juin  et  parfois  encore  en  juillet,  sur  les 
saules,  les  peupliers  et  le  frêne.  La  chrysalidation  se  fait  ordinairement 
entre  des  feuilles  roulées  et  à  l’intérieur  d’un  léger  tissus. 

L’insecte  parfait  se  montre  au  bout  de  trois  semaines  et  vole  en  août 
et  septembre.  On  le  trouve  généralement  contre  les  troncs  des  saules 
et  des  peupliers,  les  clôtures  en  planches  et  les  poteaux,  où  il  se  tient 
toujours  la  tête  dirigée  en  bas. 


Mamestre  du  genêt 

sur  le  Silène  enflé  . 


V 


M  A  MESTR  E  DU  GENÊT 

MAMESTRA  GENISTÆ,  Borkh, 

THE  LIGHT  BUOGADE.  -  GIPVSTEREULE. 


Borkh.  Schm.  Eur.  IV.  p.  355  et  378.  —  Hubn.  Noct,  f.  611-12.  —  Haw.  L.  B.  p.  189.  — 
Treits.  Schm.  Eur.  V,  1,  p.  349.  —  Dup.  VI,  pl.  91  f.  1.  —  Sepp,  Ned.  ins.  VII,  pl,  39.  — 
Frey.  N.  Beitr.  pl.  22.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  89.— Led.  Noct.  p.  32.— Spey.  Geogr. 
verb.  II,  p.  151.  —  Staud.  Cat.  p.  91,  n°  1274. 

NOCTUA  GENISTÆ  et  N.  W  LATINUM,  Bkh.  —  HADENA  GENISTÆ,  Treils.  —  II.  LEUCOPHINA 
et  rectilinea,  Haw.  —  Mamestra  GENISTÆ,  Eed. 


Ce  lépidoptère  est  généralement  répandu  dans  l’Europe  centrale  en¬ 
tre  le  60°  et  le  44°,  mais  il  n’existe  pas  en  Scandinavie;  on  le  rencon¬ 
tre  également  dans  les  monts  Altaï,  dans  la  Sibérie  orientale  et  môme, 
parait-il,  dans  l’Amérique  septentrionale.  Il  est  assez  commun  en  Bel¬ 
gique. 

La  chenille  vit  en  juillet  et  en  août  sur  les  genêts  (Genista  germa - 
nica,  tinctoria,  sagittalis  et  pilosa),  le  sarotliamne  (Sarothamnus 
scoparius),  l’airelle  (Vaccinium  myrtillus),  le  pigamon  ( Thalictrum 
minus)  et  sur  le  silène  enflé  (Silene  inflala).  Elle  se  tient  cachée 
pendant  le  jour  et  ne  se  montre  sur  les  plantes  nourricières  que  du¬ 
rant  la  nuit.  La  chrysalide  hiverne  dans  la  terre. 

L’insecte  parfait  vole  en  mai  et  en  juin. 


I.Hadène  trait -noir.  2.  H.  bicarrée. 


HADÈNE  TRAIT  NOIR 

HADENA  BASILINEA,  Schiff. 


Sch.  S.  V.  p.  78.  —  Esp.  pl.  106,  f.  1.  -  Il  b.  f.  427.  -  View.  Tab.  Verz.  I,  p.  6  -  Treits. 
V,  2,  p.  110.  —  Dup.  Vil,  pl.  101.  f.  4.  —  Wernb.  Beitr.  1,  p.  250.  —  Frey.  Beitr.  pl. 
29.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  86.  — Spey.  Geogr.  yerb.  Il,  p.  163.  — Stand.  Cat.  p.  101. 
n° 1425. 

NOCTUA  BASILINEA,  Sch.  —  N.  NEBULOSA,  View.  —  N.  SORDENS,  Wernb.  —  ApAMEA  BASI¬ 
LINEA,  Treits.  —  Luperina  basilinea,  Boisd.  —  Hadena  basilinea,  Led.  —  IIama  basi- 
LINEA,  Step. 


Cette  noctuelle  est  généralement  répandue  en  Europe  et  en  Sibérie; 
on  1  observe, entre  le  61°  et  le  45°,  depuis  l’Angleterre  jusqu’aux  monts 
Altaï.  Elle  est  peu  commune  en  Belgique. 

On  trouve  la  chenille  en  septembre  et  en  octobre  sur  diverses  grami¬ 
nées  ;  elle  hiverne  et  se  métamorphose  dans  la  terre  en  avril.  L’insecte 
vole  en  mai  et  en  juin. 


HADÈNE  BIGARRÉE 

HADENA  RUREA,  Fab. 


Fab.  F.  S.  p.  618.  —  Esp.  pl.  133,  f.  4  et  5.  —  Huba.  f.  241. -Treits.  Schm.  Eur.  V,  3,  p.35. 
—  Dup.  VII,  pl.  113,  f.  2  et  6.  —  Frey.  Beitr.  pl.  4,  f.  2.  —  Wernb.  Beitr.  I,  p.  251.  — 
Ann.  Soc.  Ent.  B.I,p  86.— Spey.  Geogr.  Vers.  II,  p.  161.— Staud.  Cat.  p.  101,  n°  1426. 

Noctua  rurea,  Fab.  —  N.  putris,  Sch.— N.  luculenta,  Esp.  —  Xylopilasia  luculenta) 
Step.  —  Xylina  rurea,  Treits.  —  Luperina  rurea,  Boisd.  —  Hadena  rurea,  Led.  — 
H.  crenata,  Wernb.  —  Ab.  :  Alopecurus,  Esp.  —  Combusta,  Dup.  —  Aquila,  Donz. 


Cette  espèce  est  plus  ou  moins  commune  dans  les  plaines  et  dans  les 
montagnes.  Elle  habite  l’Europe  centrale  et  septentrionale,  la  Russie 
méridionale  et  orientale,  ainsi  que  le  Piémont,  mais  ne  se  trouve  pas 
en  Scandinavie.  Elle  est  assez  commune  en  Belgique.  On  l’a  égale¬ 
ment  rencontrée  dans  l’Altaï  et  dans  la  Sibérie  orientale. 

La  chenille  vit  en  automne  sur  diverses  graminées,  ainsi  que  sur 
les  primevères,  les  rumex,  les  ronces,  les  plantains,  etc.  Elle  hiverne. 

La  chrysalidation  a  lieu  dans  la  terre  à  la  fin  d’avril  et  la  noctuelle- 
voie  en  juin. 


1,  Hadène  mignonne,  2, H.  H'épathique 


HADENA  SCOLOPACINA,  Esp. 


Esp.  pl.  120,  f.  1.  —  Hb.  f.  460.  —  Treits.  V,  3,  p.  33.  —  Dup.  VIT,  pl.  113,  f.  3.  -  Frey. 

N.  Beitr.  pl.  64  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p,  S6  —  Led.  Noct.  p.  34.  -  Spey.  Geogr. 

Yerb.  Il,  p.  162.  —  Staud.  Cat.  p.  101,  n°  1427. 

Noctua  scolopacina,  Esp.— Xylina  scolopacina, Treits.-  Ll'perina  scolopacina  ,Boisd . 

—  Hadena  scolopacina,  Led. 

Cette  espèce  est  plus  ou  moins  répandue  dans  l’Europe  centrale, 
entre  le  60°  et  le  4f>°,  et  on  lobserve  aussi  bien  dans  les  plaines  que 
dans  les  montagnes.  On  la  rencontre  depuis  l’Angleterre  jusqu’aux 
monts  Altaï  ;  elle  est  assez  commune  dans  les  bois  de  la  Belgique. 

La  chenille  vit  en  mai  sur  les  brizes  (Briza)  et  sur  différentes 
sortes  de  joncs,  mais  elle  se  tient  cachée  durant  le  jour.  Les  métamor¬ 
phoses  ont  lieu  dans  la  terre  et  l’insecte  parfait  vole  en  juillet  et  août. 


HADENA  HE  PATIO  A,  Schilï. 


Schiff.  S.  V.  p.  83.  —  Hb.  p.  182,  f.  133.  -  Treits,  V,  3,  p.  39.  —  Dup.  VII,  pl.  113,  f.  4.- 
Frey.  N.  Beitr,.  pl.  310 et  370,  f.  3.  —  Spey.  Geogr.  verb.  II,  p  162. -Ann.  Soc.  ent.  B. 
XIII,  p.  33;  XIV,  p.  15;  XVIII,  p.  84.  —  Staud.  Cat.  p.  101,  o*  1429. 

Noctua  hepatica,  Sch.  —  N.  charactera,  Mb.  —  N.  nux,  Fr.  — Xylina  i-iepatica,  Treits. 
—  Luperina  hepatica,  Boisd.  —  Hadena  hepatica,  Spey. 


Cette  espèce  est  éparpillée  dans  l’Europe  centrale  entre  le  60°  et  le 
44°,  mais  elle  n’a  été  observée  ni  en  Livonie,  ni  en  Hollande.  On  la 
rencontre  aussi  dans  les  monts  Ourals  et  Altaï  et  dans  les  provin¬ 
ces  de  l’Amour.  En  Belgique  elle  a  été  trouvée  à  Kinkempois  par  M. 
Latour,  près  de  Bruxelles  par  le  D1  Breyer  et  dans  les  environs  de  Dî¬ 
nant  par  M.  Fondu. 

On  trouve  la  chenille  en  automne  et  au  printemps  sur  des  grami¬ 
nées  ;  elle  hiverne  et  se  métamorphose  dans  la  terre  en  avril  ou  mai. 
L’insecte  vole  en  juin  et  juillet. 

Notre  planche  donne  une  reproduction  de  la  chenille  figurée  par 
Freyer. 
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EN  cornes  DE  IUlSLIClTIO\  : 


Faune  illustrée 


DES 

VERTÉBRÉS  DE  LA  BELGIQUE 

PAR 


Alphonse  DUBOIS 


MODE  DE  PUBLICATION 

La  Faune  illustrée  des  Vertébrés  de  la  Belgique  comprendra 
quatre  séries,  savoir  :  1°  les  Mammifères  ;  2°  les  Oiseaux ;  3°  les 
Reptiles  et  les  Batraciens  ;  4°  les  Poissons.  Chaque  série  formera  un 
ouvrage  indépendant  des  autres. 

La  deuxième  série,  les  Oiseaux ,  paraît  seule  en  ce  moment,  par 
livraisons  mensuelles  formées  de  trois  planches  coloriées  et  de  huit 
pages  de  texte  avec  cartes,  indiquant  l’habitat  d’été  et  l’habitat  d’hiver 
de  chaque  espèce. 

Tous  les  oiseaux  observés  dans  le  pays  seront  figurés  sous  leurs 
différents  plumages.  Les  nids  et  les  jeunes  seront  représentés,  autant 
que  possible,  avec  les  adultes.  Les  œufs  seront  donnés,  en  grandeur 
naturelle,  sur  des  planches  spéciales. 

L’ouvrage  des  Oiseaux  de  la  Belgique  formera  trois  volumes,  du 
format  de  la  publication  des  Lépidoptères,  et  comprendra  environ  140 
livraisons.  Le  prix  de  la  livraison  est  de  2  francs,  le  port  en  sus  pour 
l’étranger  ;  ce  prix  sera  porté  à  3  francs  pour  les  souscripteurs  qui 
prendront  un  abonnement  après  le  31  décembre  1878. 

Un  spécimen  sera  envoyé  gratuitement  aux  personnes  qui  en  feront 
la  demande. 

N -B.  Ces  trois  volumes  formeront  avec  les  deux  volumes  des  Oiseaux 
de  l’Europe  [espèces  non  observées  en  Belgique )  par  Ch.  F.  Dubois  et 
fils,  un  ensemble  de  tous  les  oiseaux  de  l’Europe.  —  Les  deux  volumes 
des  Oiseaux  de  V Europe ,  avec  317  planches  coloriées,  sont  en  vente 
au  prix  de  200  francs. 
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Abrostole  lambda. 
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ABROSTOLE  LAMBDA 

PLÜSIA  GAMMA,  Lin. 

THE  8ILVER  Y.  —  ZUCKEHERBSENEULE. 


Lin.  S.  N.  X,  p.  513;  F.  S.  p.  312.  —  Esp.  Schm.  pi.  111,  f.  1.  —  Hubn.  Noct.  f.  283.  — 
Treits.  V,  3,  p.  185.  —  Dup.  Vil,  pl.  136.  f.  4.  -  Frey.  Beitr..  pl.  106;  N.  Beitr.  pl.  544, 
fl.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  105.  —  Spey.  Geogr.  veru.  Il,  p.  219.  —  Stand.  Cat.  p. 
127,  n “1791. 

Phalæna  gamma,  Lin.  —  Noctua  gamma,  Esp.  —  Flusia  gamma,  Treits.  —  Ab.:  Nigri- 
cans,  (Frey.) 


C’est  l’un  des  lépidoptères  les  plus  communs  de  l’Europe;  il  est 
répandu  partout  ;  on  le  rencontre  jusqu’à  la  région  polaire  (65°)  et  il 
s’élève  sur  les  montagnes  jusqu’à  la  limite  des  arbres.  En  Asie,  on 
l’observe  dans  toute  la  zone  froide  et  tempérée  jusqu’au  Japon  à  l’Est 
et  le  Cachemir  au  Sud.  En  Afrique  il  descend  jusqu’en  Abyssinie.  Il 
n’est  pas  rare  non  plus  au  Groenland  et  dans  l’Amérique  septentrionale, 
et,  suivant  Schmarda,  il  existerait  aussi  en  Australie. 

Cette  espèce  a  plusieurs  générations  par  année,  aussi  trouve-t-on  la 
chenille  pendant  toute  la  belle  saison.  La  femelle  dépose  ses  œufs  sur 
le  revers  des  feuilles  et  ils  éclosent  au  bout  d’une  qninzaine  de  jours. 
Les  chenilles,  quand  elles  sont  nombreuses,  occasionnent  de  grands 
dégâts  dans  les  champs  et  les  jardins,  car  elles  s’attaquent  à  presque 
toutes  les  plantes  utiles  ;  les  plantes  potagères,  les  légumineuses,  la 
pomme  de  terre,  le  lin,  le  chanvre  et  même  le  tabac  ont  à  souffrir  de 
leurs  atteintes;  un  grand  nombre  de  plantes  d’ornement  ne  sont  pas 
épargnées  davantage. 

Cette  noctuelle  hiverne  sous  forme  d’œuf,  de  chenille  et  de  chrysa¬ 
lide. 

L’insecte  parfait  apparaît  au  printemps  et  on  le  rencontre  jusqu’à  la 
fin  de  l’automne;  il  n’est  même  pas  rare  d’en  trouver  en  novembre  et 
en  décembre  qui  ont  cherché  un  abri  sous  les  toitures  en  chaume.  Il 
vole  aussi  bien  pendant  le  jour  que  durant  la  nuit. 
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Uiadène  brouillée,  2. H. mêlée. 


HADENA  GEM1NA,  Hubn. 


Hb.  f.  482.  —  Treits.  V,  1,  p.  845-46.  —  Frey.  N.  Beitr.  pl.  28,29.  —  Dup.  VU,  pl.  107,  f.  5. 
—  Ann.  Soc.  ent.  B.  f,  p.  87.  —  Spey.  Geogr.  verb.  II,  p.  164.  —  Staud.  Cat.  p.  102, 
n°  1430. 

Noctua  gemina,  Hb.  —  Hadena  gemina,  Treits. —  H.  anceps,  Dup.  —  Luperina  gemina, 
Boisd. —  Var.  :  Remissa,  Treits.  =  Submissa,  Ochs. 


Cette  noctuelle  est  répandue  entre  le  00°  et  le  46°  depuis  l'Angleterre 
jusqu’aux  frontières  orientales  de  l’Asie.  Elle  est  rare  en  Belgique. 

La  chenille  vit  en  septembre  et  en  octobre  sur  les  primevères,  le  pis¬ 
senlit  et  sur  diverses  graminées.  Les  métamorphoses  ont  lieu  dans  la 
terre  en  mai  et  l’insecte  parfait  vole  en  juin  et  en  juillet. 


HADENA  OPHIOGRAMMA,  Esp. 


Esp.  pl.  182,  f.  2.  —  Hubn.  f.  355.  —  Treits.  V,  2,  p.  91.  -  Dup.  VII,  pl.  109,  f.  5.  -  Frey. 
N.  Beitr.  pl.  75,  f.  3.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  87.  —  Spey.  Geogr.  yerb.  II,  p.  166.— 
Led.  Noct.  p.  35,  107.  -  Staud.  Cat.  p.  102,  n»  1437. 

Noctua  ophiogramma,  Esp.  — Apamea  opi-iiogramma,  Treits.  — Luperina  ophiogramma, 
Boisd.  —  Hadena  ophiogramma,  Led. 


L’hadène  mêlée  a  été  trouvée  dans  la  Russie  centrale,  en  Hongrie, 
en  Allemagne,  en  Angleterre,  en  Hollande,  en  Belgique  et  dans  les 
monts  Altaï  ;  elle  est  très  rare  dans  notre  pays. 

La  chenille  vit  en  mai  dans  la  tige  de  diverses  plantes,  entre  autres 
des  iris,  des  glycéries  ( Glyceria ),  des  alpistes  (Phalaris),  etc.,  et  se 
métamorphose  dans  la  terre  à  la  fin  du  même  mois.  On  rencontre  la 
noctuelle  vers  le  soir,  à  la  fin  de  juin  et  en  juillet,  dans  les  prairies 
humides. 
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1 .  Erastrie  argentuLe ,  2  .  E. ancre 


ERASTRIA  ARGENTULA,  Hubn. 


Hb.  f.  292;  Beitr.  I,  2,  I’.  2,  F.  —  Esp.  pl.  163,  I'  4.  —  Fab.  Sp.  275  —  Treiis.  V,  3,  p.  255. 

—  Dup.  VU,  pl.  123  f.  2.  —  Fiey.  N.  Beitr.  pl.  599.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  109.  — 
Spey  Geogr  vkrb.  II.  p.  204.  —  Staud.  Cat.  p.  133,  n°  1893. 

NoCTUA  ARGENTULA  et  DIVEA,  Hb.  —  FyRALIS  BANK.IANA,  Filb.— TORTBIX  DANKIANA,  GOtZ. 

—  ERASTRIA  ARGENTULA,  Ti  eitS.  -  E.  BANKIANA,  Led.  — ANTHOÉHILA  ARGENTULA,  Büisd. 


Ce  petit  lépidoptère  habite  l’Europe  centrale,  le  Nord  de  l’Italie,  la 
Turquie  septentrionale  et  orientale,  la  Livonie,  le  Sud  de  la  Russie, 
l’Arménie,  l’Hyrcanie,  les  monts  Altaï  et  les  rives  de  l'Amour.  Il  est 
très  commun  en  Belgique  dans  les  prairies  entourées  de  bois. 

On  trouve  la  chenille  en  juillet  sur  des  cypéracées  et  particulière¬ 
ment  sur  les  car  ex  ;  elle  se  métamorphose  soit  à  terre,  soit  entre  des 
brins  d’herbe,  à  l’intérieur  d’un  léger  cocon.  La  noctuelle  vole  en  mai 
et  en  juin  de  l’année  suivante. 


ERASTRIE  ANCRE 

ERASTRIA  UNCANA,  Lin. 


Lin.  S.  N.  p.  875,  284;  F.  S.  p.  342.  —  Esp.  pl.  164,  f.  7.  —  Hubn.  f.  293.  —  Treits.  V,  3, 
p.  253.  —  Dup.  VII,  pl.  123,  f.  4.  — Frey.  N.  Beitr,  pl.  598. —Ann.  Soc.  ent.  B.  1,  p.  109. 
—  Spey.  Geogr.  verb.  II,  p.  204.  —  Staud.  Cat.  p.  133,  n°  1894. 

Geometra  et  Tortrix  uncana,  Lin.  —  Noctua  unca,  Scb.  —  Pyralis  uncana,  F.  — 
Erastria  unca,  Treits.  —  E.  uncana,  Led.— E.  uncula,  Stg.— Agrophila  unca,  Boisd. 


Cette  espèce  est  répandue  en  Europe  et  en  Asie,  entre  le  60°  et  le 
45°,  depuis  l’Angleterre  jusqu’à  l’Amour  ;  elle  est  peu  commune  en 
Belgique. 

La  chenille  vit  en  juillet  sur  les  carex.  Elle  se  métamorphose  sur  le 
sol  entre  des  fragments  de  plantes  mélangés  à  de  la  terre.  L’insecte 
parfait  vole  en  mai  et  en  juin  de  l’année  suivante  dans  les  prairies 
marécageuses. 


KH  COUIIS  UK  PUBUICATiOH  : 

Faune  illustrée 
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VERTÉBRÉS  DE  LA  BELGIQUE 

PAR 

Alphonse  DUBOIS 


UOa>E  DE  PUBLICATION 


La  Faune  illustrée  des  Vertébrés  de  la  Belgique  comprendra 
quatre  séries,  savoir:  1°  les  Mammifères;  2°  les  Oiseaux ;  5°  les 
Reptiles  et  les  Batraciens  ;  4°  les  Poissons.  Chaque  série  formera  un 
ouvrage  indépendant  des  autres. 

La  deuxième  série,  les  Oiseaux ,  paraît  seule  en  ce  moment,  par 
livraisons  mensuelles  formées  de  trois  planches  coloriées  et  de  huit 
pages  de  texte  avec  cartes,  indiquant  l’habitat  d’été  et  l’habitat  d’hiver 
de  chaque  espèce. 


Tous  les  oiseaux  observés  dans  le  pays  seront  figurés  sous  leurs 
différents  plumages.  Les  nids  et  les  jeunes  seront  représentés,  autant 
que  possible,  avec  les  adultes.  Les  œufs  seront  donnés,  en  grandeur 
naturelle,  sur  des  planches  spéciales* 

L’ouvrage  des  Oiseaux  de  la  Belgique  formera  trois  volumes,  du 
format  de  la  publication  des  Lépidoptères,  et  comprendra  environ  140 
livraisons.  Le  prix  de  la  livraison  est  de  5  francs,  le  port  en  sus  pour 
l’étranger. 

Un  spécimen  sera  envoyé  gratuitement  aux  personnes  qui  en  feront 
la  demande* 


N. -B.  Ces  trois  Vol  Unies  formeront  avec  les  deüxvolumes  des  Oiseaux 
ï)E  l’Europe  [espèces  non  observées  en  Belgique)  par  Ch.  F.  Dubois  et 
fils,  un  ensemble  de  tous  les  oiseaux  de  l’Europe.  —  Les  deux  volumes 
des  Oiseaux  de  ï Europe,  avec  317  planches  coloriées,  sont  en  venté 
au  prix  de  200  francs. 


LÉPIDOPTÈRES 


IDE  L’EUROPE, 


LEURS  CHENILLES  &  LEURS  CHRYSALIDES 


DÉCRITS  ET  FIGURÉS  D’APRÈS  NATURE, 


PAR 


Alphonse  ÇUBOIS, 


Docteur  en  sciences  naturelles,  conserva  tour  au  Musée  royal  d’histoire  naturelle  de  Belgique, elc. 


PuVRAGE  FONDÉ  PAR  pUBOIS. 


lre  SÉRIE.  —  Espèces  observées  en  Belgique. 
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BRUXELLES  et  LEIPZIG 
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MERZBACH  ET  FALK 


PARIS 
à  la  librairie  zoologique 

DE  E.  DEYROLLE  FILS 


et  chez  l’auteiir,  au  Musée  royal  d'histoire  naturelle  à  Bruxelles. 

1881 

TOUS  DROITS  RÉSERVÉS 


Amphipyre  dentelé. 


2* 


AMPHIPYRE  DENTELE 

AMPHIPYRA  PERPLUA,  Fab. 

Et  illIVWEID  EIVEULE . 


Fab.  Mant.  ins.  p.  179.  —  Borkh.  Eur.  Schm.  IV.  p.  577.  —  Esp.  Schm.  pl.  192,  f.  2.  — 
Hubn.  Noct.  f.  35  ;  Beitr.  I,  3,  pl.  2,  M.  —  Treits.  Schm.  Eur.  V,  1,  p.  289.  —  God.  Lep. 
de  Fr.  V,  pl.  56,  f.  3.  —  Frey.  Beitr.  pl.  23.  —  Ann.  Soc.  Ent.  B.  I,  p.  77.  —  Spey. 
Geogr.  Verb.  II,  p.  223.  —  Stand.  Cat.  p.  113,  n°  1588. 

Noctua  perflua,  Fab.  —  N.  pyramidea,  Hb.  —  N.  pyramidina,  Esp.  —  Amphipyra  per- 
flua,  Treits. 


Cette  noctuelle  a  été  observée  dans  le  Sud  de  la  Suède,  en  Dane¬ 
mark,  en  Livonie,  dans  la  Russie  centrale,  dans  l’Oural,  en  Allemagne, 
dans  le  nord  de  la  France,  dans  les  monts  Altaï  et  dans  les  provinces 
de  l’Amour.  Elle  est  très-rare  en  Belgique  :  M.  de  Francken  l’a  trouvée 
pour  la  première  fois  dans  les  environs  de  Huy. 

On  trouve  la  chenille  en  mai  et  en  juin  sur  les  peupliers,  Forme,  le 
hêtre,  etc.,  elle  se  chrysalide  à  l’intérieur  d’un  cocon  de  couleur  brune. 

L’insecte  vole  dans  les  bois  en  août. 
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AMPHIPYRE  DU  NOISETIER 


AMPHIPYRA.  PYRAMIDEA,  Lin. 

THE  COPPER  IJNDERWIXG.  —  \IJSSBALM-EULE 


lin.  S.  N.  X,  p.  518;  Xfl,  p.  856.  —  Esp.  Schm.  pi.  171,  f  1-3.  —  Hubn.  Noct.  f.  36.  — 
Treits.  Schm.  Eur.  Y,  l,  p.  285.  —  God.  Lep.  de  Fr  V,  p],  56,  f.  4.  —  Sepp,  Ned  ins. 
Vil,  p],  16.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  77.  —  Spey.  Geogr.  verd.  II,  p.  2'22  —  Stand. 
Cat.  p  113.  n"  1586. 

PHALÆNA  PYRAMIDEA.  Lin.  —  NOCTUA  PYRAMIDEA ,  Mb  —  AMPHIPYRA  PYRAMIDEA,  Treits. 


Ce  lépidoptère  habite  l'Europe  centrale  et  méridionale,  depuis  EAn- 
gleterre  et  l’Espagne  jusqu’aux  monts  Ourals  ;  le  sud  de  la  Suède  (60°) 
forme  sa  limite  septentrionale.  On  l’observe  également  dans  la  partie 
Sud-ouest  de  l’Asie-Mineure,  en  Arménie  et  dans  les  provinces  de  l’A¬ 
mour.  Il  est  assez  répandu  en  Belgique. 


Les  chenilles  éclosent  en  automne  et  hivernent  après  la  seconde  mue; 
on  les  retrouve  dans  toute  leur  taille  en  mai  et  en  juin  sur  le  chêne,  le 
noyer,  le  noisetier,  Forme,  les  peupliers,  les  pruniers,  le  prunellier, 
le  troène,  les  groseillers,  les  lilas,  les  chèvres-feuilles,  l’aubepine,  etc. 
Les  métamorphoses  ont  lieu  entre  des  feuilles  dans  un  léger  cocon. 


L’insecte  parfait  vole  en 
dins. 


juillet 


sur  la  lisière  des  bois  et  dans  les  jar- 
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Amphipire  triponctué 


AMPHIPYRA  TRAGOPOGONIS,  Lin. 

THE  MOIJSE.  —  BOCKSBiIRTEULE. 


Lin.  S.  N.  XII,  p.  855.  —  Esp.  Schm.  pl.  170,  f.  1,  2.  —  Hubn.  Noct,  pl.  8,  f.  40.  —  Treits. 
Schm.  Eur.,  V,  1,  p.  277.  -  God.  Lep.  Er.  V,  pl.  57,  f  3.  —  Sepp,  Ned.  Ins.  VII,  pl.  13. 

—  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  77.  —  Spey.  Geogr.  verb.  II,  p.  224  —  Staud.  Cat.  p.  112, 
n°  1583. 

PHALÆNA  TRAGOPOGONIS,  Lill .  —  NûCTUA  TRAGOPOGONIS,  Hb.  —  PyROPHILA  TRAGOPO¬ 
GONIS,  Step.  —  Scotophila  tragopogonis,  Boisd. — Amphipyra  tragopogonis,  Treits. 

—  A.  tragopoginis.  Stg.  —  Var.  :  Tetra,  Haw. 


Cette  noctuelle  est  généralement  commune  dans  toute  l’Europe  et 
on  la  rencontre  même  dans  la  région  subalpine.  Son  aire  de  dispersion 
s  étend,  entre  le  30°  et  le  62°,  depuis  l’Angleterre  jusqu’aux  monts 
Altaï.  En  Belgique  elle  est  assez  commune  dans  beaucoup  de  localités. 

On  trouve  la  chenille  en  mai  et  en  juin  sur  les  salsifis  (Tragopogon 

pratense  et  porrifolium),  la  serratule  des  champs  (Cirsium  ar- 
vense),  l’épinard  (Spinacia  oleracea),  l’oseille  (Rumex),  la  dauplii- 
nelle  ( Delphinium  consolida, ),  etc.  La  chrysalidation  a  lieu  sur  le  sol 
à  l’intérieur  d’un  léger  cocon  . 

L’insecte  parfait  vole  en  juillet  et  en  août. 
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Faune  illustrée 

DES 

VERTÉBRÉS  DE  LA  BELGIQUE 

PAR 

Alphonse  DUBOIS 


AfiO»Ë  DE  PUBLICATION 

La  Faune  illustrée  des  Vertébrés  de  la  Belgique  comprendra 
quatre  séries,  savoir:  1°  les  Mammifères;  2°  les  Oiseaux;  3°  les 
Reptiles  eL  les  Batraciens  ;  4°  les  Poissons.  Chaque  série  formera  un 
ouvrage  indépendant  des  autres. 

La  deuxième  série,  les  Oiseaux ,  paraît  seule  en  ce  moment,  par 
livraisons  mensuelles  formées  de  trois  planches  coloriées  et  de  huit 
pages  de  texte  avec  cartes,  indiquant  l’habitat  d’été  et  l’habitat  d’hiver 
de  chaque  espèce. 

Tous  les  oiseaux  observés  dans  le  pays  seront  figurés  sous  leurs 
différents  plumages.  Les  nids  et  les  jeunes  seront  représentés,  autant 
que  possible,  avec  les  adultes.  Les  œufs  seront  donnés,  en  grandeur 
naturelle,  sur  des  planches  spéciales. 

L’ouvrage  des  Oiseaux  de  la  Belgique  formera  trois  volumes,  du 
format  de  la  publication  des  Lépidoptères,  et  comprendra  environ  140 
livraisons.  Le  prix  de  la  livraison  est  de  3  francs,  le  port  en  sus  pour 
l’étranger. 

Un  spécimen  sera  envoyé  gratuitement  aux  personnes  qui  en  feront 
la  demande. 

N. -B.  Ces  trois  volumes  formeront  avec  les  deux  volumes  des  Oiseaux 
de  l’Europe  ( espèces  non  observées  en  Belgique )  par  Cb.  F.  Dubois  et 
fils,  un  ensemble  de  tous  les  oiseaux  de  l’Europe.  —  Les  deux  volumes 
des  Oiseaux  de  T  Europe ,  avec  317  planches  coloriées,  sont  en  vente 
au  prix  de  200  francs. 
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Aporopyle  lunébu rgerme 
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APOROPHYLE  LUNÉBURGENNE 

APOROPHYLA  LUTULENTA,  Schiff. 

BLA8SGESTRICHTE  —  EULE. 


Schiff.  Syst.  Verz.,  p.  81.  —  Bkh.  Eur.  Schm.  IV,  p.  576.  —  Mb.  Noct.  f.  159.  —  Treits. 
Schm.  Eur.  V,  1,  p.  187.  —  God.  Lep.  de  Fr.  V,  pl.  71,  f.  1,  2.  —  Steph.  List  Br.  Lep. 
p.  63.  —  Sepp,  Ned.  ins.  VII,  pl,  18.  —  Frey.  N.  Beitr.  pl.  501,  f.  3  et  pl.  526,  f.  2.  — 
Spey.  Geogr.  Verb.  II,  p.  133.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  VI,  p.  161,  pl.  II,  f.  2.  —  Staud. 
Gat.  p.  95,  no  1341. 

Noctua  lutulenta,  Sch.  —  N.  fusca,  Haw.  —  N.  tripuncta,  Frey.  —  Agrotis  lutu- 
lenta,  Treits.  —  Charæas  lutulenta,  fusca  et  consimilis,  Stepli.  —  Aporopi-iyla 
lutulenta,  Guen.  —  Hadena  lutulenta,  Boisd.  —  Var.  :  Sedi,  Gn.  —  Lunebur- 
gensis,  Frey. 


L’espèce  type  habite  l’Allemagne,  la  Hollande,  l’Angleterre,  la  France, 
la  Suisse,  le  nord  de  l’Italie,  la  Hongrie  et  la  Dalmatie.  La  var.  Sedi  se 
rencontre  dans  le  midi  de  la  France  et  en  Castille.  La  var.  Lunebur- 
gensis  a  été  observée  dans  les  parties  septentrionales  et  occidentales  de 
l’Allemagne  ainsi  qu’en  Belgique. 

Cette  espèce  n’est  donc  représentée  en  Belgique  que  par  sa  var. 
Luneburgensis,  découverte  par  M.  Fologne  dans  les  bruyères  de 
Calmpthout,  où  elle  paraît  être  assez  commune. 


La  chenille  vit  en  mai  et  en  juin  sur  les  bruyères,  les  myosotis,  les 
stellaires,  etc.;  elle  se  métamorphose  à  terre  à  l’intérieur  d’un  cocon 
formé  en  partie  de  matières  terreuses.  L’insecte  parfait  vole  en  septem¬ 
bre  et  en  octobre. 


Notre  planche  représente  les  deux  sexes  de  la  var.  Luneburgensis 
d’après  des  individus  pris  à  Calmpthout;  nous  avons  reproduit  la  che¬ 
nille  figurée  par  M.  Fologne. 
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HOPORINA  CROCEAGO,  Schiff. 

THE  ORANGE  EPPERWIHIG.  —  TRAUBENEICI1EN  ELLE 


Schiff.  Syst.  Verz.  p.  86.  —  Esp.  Schm.  pl.  176,  f.  3.  4.  —  Hubn.  Mtr.  nachtr.  p  104; 
Noct.  f.  189.  —  T  reifs,  Schm.  Eur.,  V,  2,  p.  360.  -  Dup.  Lep.  Fr.  VII,  pl.  128,  f.  1.  — 
Frey.  N  Meitr.  pl.  586.  —  Sleph.  List  Mr.  Lep.  p.  114.  —  Uoisd.  Ind.  p  147.  —  Lecl. 
Noct.  p  39.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  101.  —  Spey.  Geogr.  verb.  II,  p  93  —  Ann. 
Soc.  Fr.  1867,  p.  641.  —  Slauil  Cat.  p.  118,  n»  1656. 

Noctua  croceago,  Sch  —  N.  fui.vago,  Esp.  —  Xanthia  croceago,  Treits.  —  X.  xan- 
THOLEUCA  el  JODIA  CROCEAGO,  Steph.  —  HOPORINA  CROCEAGO,  Moisd.  —  OpORINA  CRO¬ 
CEAGO,  Led.  —  Var.  :  Corsica,  Mab. 


L’aire  géographique  de  cette  espèce  correspond  à  celle  du  chêne, 
mais  elle  est  moins  répandue  dans  le  nord  que  dans  le  midi  et  elle  est 
même  rare  dans  la  plupart  des  localités.  On  la  rencontre  entre  le  56° 
et  le  57°  depuis  l’Angleterre  jusqu’à  la  longitude  de  Moscou  ;  elle  est 
assez  rare  en  Belgique.  La  var.  Corsica  se  trouve  en  Corse  et  en  An¬ 
dalousie. 

La  chenille  vit  sur  les  taillis  de  chêne  en  mai  et  en  juin  ;  elle  se 
métamorphose  dans  le  sol  à  l’intérieur  d’un  léger  tissu  formé  en  grande 
partie  de  terre. 

L’insecte  parfait  vole  en  septembre  et  en  octobre,  parfois  déjà  à  la  fin 
d’août.  Il  se  tient  généralement  sur  les  branches  de  chêne  dont  on  peut 
facilement  le  faire  tomber  par  des  secousses  brusques,  car  il  cherche 
rarement  à  s’envoler. 


1 .  iïadène  monocjlyphe ,  2 . ïï.doTicette. 


H A DE NE  MONOGLYPHE 

HADENA  POLYODON,  Lin. 

Lin.  F.  S.  p.  322.;  S.  N.  I,  p.  853  —  Hufn.  Berl.  Mag.  III,  p.  308.  —  Schiff.  S.  V.  p.  81. — 
Hb.  Noct.  pl.  17,  f.  82.  —  Treïfcs.  III,  p.  41.  —  Dup.  VU,  pl.  111,  f.  '1.  —  Sepp,  Ned.  1ns. 
V,  pl.  17.  —  Boisd.  Ind.  p.  115.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  86.  —  Led.  Noct.  pp.  34,107. 
—  Spey.  Geogr.  verb.  II,  p.  161.  —  Stand.  Cat.  p.  101,  n°  1419. 

Noctua  polyodon,  Lin.  —  N.  monoglypha,  Hufn.  —  N.  radicea,  Scli.  —  Xylina  polyo¬ 
don,  Treits.  —  Luperina  polyodon,  Boisd.  —  Hadena  polyodon,  Led.  —  H.  mono¬ 
glypha,  Stg. 

Cette  noctuelle  est  généralement  commune  clans  toute  l’Europe  cen¬ 
trale  et  dans  l’Asie  occidentale  jusqu’aux  monts  Altaï;  on  l’observe  entre 
le  60°  et  le  57".  En  Belgique  elle  est  commune  dans  beaucoup  de 
localités. 

On  trouve  la  chenille,  en  automne,  dans  la  terre  où  elle  vit  aux  dé¬ 
pens  des  racines  de  graminées;  elle  hiverne  et  se  chrysalide  en  avril, 
également  dans  le  sol. 

L’insecte  parfait  vole  en  juin  et  en  juillet. 


HADÈNE  DOUCETTE 

HADENA  LITHOXYLEA,  Sch. 


Sch.  S.  V.  75.  —  Esp.  pl.  133,  f.  2.  —  Treits.  V,  3,  p.  47.  —  Boisd.  Ind.  p.  115.  —  Ann. 
Soc.  ent.  B.  I,  p.  86.  —  Led.  Noct.  pp.  34,  107.  —  Spey.  Geogr.  verb.  II,  p.  161.  — 
Staud.  Cat.  p.  101,  o°  1420. 

Noctua  lithoxylea,  Sch.  —  N.  musicalis  et  sublustris,  Esp.  —  Xylina  liti-ioxylea, 
Treits.  —  Luperina  lithoxylea,  Boisd. —  Hadena  lithoxylea,  Led. 

L’hadène  doucette  est  plus  ou  moins  répandue  en  Europe  et  en  Asie 
depuis  l’Angleterre  jusqu’aux  monts  Altaï  :  on  la  rencontre  entre  le 
57°  et  le  40°,  mais  elle  n’existe  pas  en  Scandinavie.  Elle  est  rare  en 
Belgique. 

La  chenille  hiverne;  on  la  retrouve  au  printemps  sur  des  graminées, 
principalement  près  des  racines,  où  se  font  également  les  métamor¬ 
phoses.  La  noctuelle  vole  en  juin  et  en  juillet  ;  on  la  rencontre  géné¬ 
ralement  dans  la  soirée  sur  les  coteaux  émaillés  de  fleurs. 
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DN  COl’KS  UE  PUBLICATION  : 

Faune  illustrée 

DES 

VERTÉBRÉS  DE  LA  BELGIQUE 

PAR 

Alphonse  DUBOIS 


MODE  DE  PUBLICATION 

La  Faune  illustrée  des  Vertébrés  de  la  Belgique  comprendra 
quatre  séries,  savoir:  1°  les  Mammifères  ;  2°  les  Oiseaux;  5°  les 
Reptiles  et  les  Batraciens;  4° les  Poissons.  Chaque  série  formera  un 
ouvrage  indépendant  des  autres. 

La  deuxième  série,  les  Oiseaux,  paraît  seule  en  ce  moment,  par 
livraisons  mensuelles  formées  de  trois  planches  coloriées  et  de  huit 
pages  de  texte  avec  cartes,  indiquant  l’habitat  d’été  et  l’habitat  d’hiver 
de  chaque  espèce. 

Tous  les  oiseaux  observés  dans  le  pays  seront  figurés  sous  leurs 
différents  plumages.  Les  nids  et  les  jeunes  seront  représentés,  autant 
que  possible,  avec  les  adultes.  Les  œufs  seront  donnés,  en  grandeur 
naturelle,  sur  des  planches  spéciales. 

L’ouvrage  des  Oiseaux  de  la  Belgique  formera  trois  volumes,  du 
format  de  la  publication  des  Lépidoptères,  et  comprendra  environ  140 
livraisons.  Le  prix  de  la  livraison  est  de  5  francs,  le  port  en  sus  pour 
l’étranger. 

Un  spécimen  sera  envoyé  gratuitement  aux  personnes  qui  en  feront 
la  demande* 


N. -B.  Ces  trdis  vdlünies  formeront  avec  les  deux  volumes  des  Oiseaux 
De  l’Europe  (< espèces  non  observées  en  Belgique)  par  Ch.  F.  Dubois  et 
fils,  lin  ensemble  de  tous  les  oiseaux  de  l’Europe.  —  Les  deux  volumes 
des  Oiseaux  de  V Europe,  avec  517  planches  coloriées,  sdnt  en  venté 
au  prix  de  200  francs. 
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PuVRAGE  FONDÉ  PAR  pUBOIS. 


lre  SÉRIE.  —  Espèces  observées  en  Belgique. 
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CÀRAD RI  NA  MORPHEÜS,  Hufn. 


THM  MOTTJLJüU  UUSTIC. 


Hufn.  Berl.  Mag.  III,  p.  302.  —  Hubn.  Noct.  f.  161.  —  Treits.  Schm.  Eur.  V,  2,  p.  249. 
—  Dup.  VI,  pl.  57  f.  5.— Sepp,  Ned.  Ins.  IV,  pl.34.  —  Boisd.  Ind.  p.  137.  — Spey.  Geogr. 
verb.  II,  p.  73.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  96.  —  Staud.  Cat.  p.  110,  n°  1545. 

Phalæna  morpheus,  Hufn.  —  Noctua  morpheus,  Güt.  —  N.  sepii,  Hb.  —  Caradrina 
morpheus, Treits.  —  C.  sepii,  Step. 


La  caradrine  incertaine  est  répandue  dans  toute  l’Europe  centrale  et 
septentrionale  jusqu’au  62°,  depuis  l’Angleterre  jusqu’au  monts  Ouràls; 
elle  est  rare  en  Belgique  et  très  rare  en  France. 


On  trouve  la  chenille  en  automne  sur  les  liserons  (Convolvulus)  et, 
d’après  Sepp,  sur  le  chardon  (Dipsacus  sylvestris)  et  le  lupin  (Lupi- 
nus  perennis).  Elle  a  toute  sa  taille  à  la  fin  d’octobre  ou  en  novembre; 
elle  hiverne  à  terre  sous  des  feuilles  mortes  et  dans  un  léger  cocon.  Les 
transformations  n’ont  lieu  qu’au  printemps  et  la  noctuelle  prend  son 
essor  en  juin. 


La  rareté  de  la  chenille  nous  a 
le  bel  ouvrage  de  Sepp. 


obligé  à  reproduire  celle  figurée  dans- 


Gr  aminé  si  e  évidente 


GRAMMES  [A  TRIGRAMMICA,  Hufn. 


THE  TREBLE  LIIVE8  —  DR1YGE8TRICIITE  EULE. 


Hufn.  Berl.  Ma».  III,  p.  408.  —  Fab.  Syst.  ent.  p.  594.  —  Schiff.  Syst.  Verz.,  p.  84.  — 
Step.  H.  Il,  p.  152.  —  Thuûb.  Diss.  Ent.  I,  p.  2,  f.  2.  —  Gmel.  S.  N.  I,  5.  —  Hb.  Noct. 
f.  216.  —  Haw.  L.  B.  249.  —  Treits.  Schm.  Eur.  V,  2,  p.  272.  —  Dup.  VH,  pl.  107,  f.  2.— 
Frey.  N.  Beitr.  pl.  226.  —  Led.  Noct.  pp.  37,  103.  —  Spey.  Geogr.  verb.  II,  p.  75.  — 
Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  95;  XIII,  p.  36.  —  Staud.  Cat.  p.  110,  n°  1538. 

Phalæna  trigrammica,  Hufn.  (1769).  —  Noctua  quercus,  Fab.  (1775).  —  N.  trilinea, 
Sch.  (1776).  —  N.  evidens,  Thb.  —  N.  quercicola,  Fab.  —  N.  trilinearia,  Haw.  — 
Grammesia  trilinea,  Step.  ~  G.  trigrammica,  Led.  — Caradrina  trilinea,  Treits. — 
Var.  :  Bilinea,  Hb.  =  Grammesia  bilinea,  Step.  t=  Caradrina  bilinea,  Cur. 


Cette  noctuelle  habite  F  Angleterre  et  toute  l’Europe  centrale,  à  par¬ 
tir  du  Sud  de  la  Suède  et  du  Danemark,  jusqu’au  Piémont  au  midi  et 
la  Turquie  à  l’Est,  mais  elle  n’est  nulle  part  commune.  La  var.  Bilinea 
a  été  observée  en  Angleterre,  dans  le  midi  de  l’Allemagne,  en  Hongrie, 
en  France  et  en  Belgique,  où  elle  a  été  prise  dans  les  environs  de 
Bruxelles  par  M.  Weinmann. 

La  chenille  vit  sur  les  plantains  en  avril  et  en  mai  ;  pendant  le  jour 
elle  se  tient  cachée  à  terre  sous  des  feuilles.  La  chrysalidation  a  lieu  à 
la  fin  de  mai  et  l’insecte  parfait  vole  en  juin  et  en  juillet.  On  l’observe 
le  soir  dans  les  clairières  des  bois. 


l.Dryobate  proté e  _  2 .  Dichonie  runique 
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DRYOBATE  PROTÉE 

DRYOBATA  PROTEA,  Schiff. 

Schiff.  S.  V.  p.  84.  -  Esp.  pl.  150,  f.  6.  —  Hubn.  f.  406.  —  Treits.  V,  1,  p.  362.  -  Dup.  VI, 
pl.  89,  f.  2,3.  —  Sepp,  VII,  pl.  29.  —  Boisd.  Ind,  p.  121.  — Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  89.— 
Spey.  Geogr.  verb.  Il,  p.  137  —  l.ed.  Noct.  pp.  33, 100.  —  Staud.  Cat.  p.  97,  n°  1366. 
Noctua  protea,  Sch.  —  N.  nebulosa,  Walch.  —  Hadena  protea,  Treits.  —  H.  sela- 
donia,  Step.  —  Dryobata  protea.  Led. 


Habite  toute  l’Europe  jusqu’au  57°  ;  à  l’Est  il  ne  paraît  pas  dépasser 
la  longitude  de  Moscou.  Il  est  rare  en  Belgique. 


Les  œufs  hivernent.  Les  chenilles  naissent  en  avril  et  on  les  trouve 
alors  sur  le  chêne  jusqu’à  la  fin  de  juin.  Les  métamorphoses  ont  lieu 
dans  la  terre  et  la  noctuelle  se  montre  en  septembre  ;  on  la  trouve  gé¬ 
néralement  au  repos  sur  les  troncs  d’arbres. 


DICHONIA  APRILINA,  Lin. 


Lin.  S.  N.  X,  p.  514;  F.  S.  p.  313.  —  Schiff.  S.  V.  p.  70.  —  Esp.  Schm.  pl.  118,  f.  1-3.  — 
Hb.  f.  71,  721-22.  —  Treits.  V,  1,  p.  411.  —  Sepp,  Ned.  Ins.  I,  4,  pl.  9. —  Dup.  VI,  pl.  95, 
f.  5.— Boisd.  Ind.  p.  123.  —  Ann.  Soc.  Ent.  B.  I,  p.  91.  — Spey.  Geogr.  Verb.  II,  p.  136. 
—  Led.  Noct  pp.  33,101.  —  Staud.  Cat.  p.  98,  n°  1369 

Phalæna  aprilina.  Lin.  —  Noctua  aprilina,  Esp.  —  N.  runica,  Sch.  —  Miselia  apri- 
lina,  Treits.  —  Agriopis  aprilina,  Boisd.  —  Dichonia  aprilina,  Led. 


Cette  espèce  est  répandue  dans  toute  l’Europe  jusqu’au  60°,  mais  elle 
est  rare  dans  certaines  contrées,  surtout  dans  le  nord  ;  elle  est  égale¬ 
ment  rare  en  Belgique. 

La  chenille  vit  sur  le  chêne  ;  on  la  trouve  en  mai  entre  les  crevasses 
des  écorces  où  elle  se  tient  cachée  durant  le  jour.  La  chrysalidation  a 
lieu  dans  la  terre,  soit  à  la  fin  de  mai,  soit  dans  les  premiers  jours  de 
juin.  L’insecte  parfait  vole  en  août  et  septembre. 
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EN  COURS  DE  PUBLICATION  : 

Faune  illustrée 


DES 

YERTÉBRËS  DE  LA  BELGIQUE 

PAR 

Alphonse  DUBOIS 


MODE  DE  PUBLICATION 

La  Faune  illustrée  clés  Vertébrés  de  la  Belgique  comprendra 
quatre  séries,  savoir:  1°  les  Mammifères;  2°  les  Oiseaux;  5°  les 
Reptiles  et  les  Batraciens;  4° les  Poissons.  Chaque  série  formera  un 
ouvrage  indépendant  des  aulres. 

La  deuxième  série,  les  Oiseaux ,  paraît  seule  en  ce  moment,  par 
livraisons  mensuelles  formées  de  trois  planches  coloriées  et  de  huit 
pages  de  texte  avec  cartes,  indiquant  l’habitat  d’été  et  l’habitat  d’hiver 
de  chaque  espèce. 

Tous  les  oiseaux  observés  dans  le  pays  seront  figurés  sous  leurs 
différents  plumages.  Les  nids  et  les  jeunes  seront  représentés,  autant 
que  possible,  avec  les  adultes.  Les  œufs  seront  donnés,  en  grandeur 
naturelle,  sur  des  planches  spéciales. 

L’ouvrage  des  Oiseaux  de  la  Belgique  formera  trois  volumes,  du 
format  de  la  publication  des  Lépidoptères,  et  comprendra  environ  140 
livraisons.  Le  prix  de  la  livraison  est  de  5  francs,  le  port  en  sus  pour 
l’étranger. 

Un  spécimen  sera  envoyé  gratuitement  aux  personnes  qui  en  feront 
la  demande. 

N. -B.  Ces  trois  volumes  formeront  avec  les  deux  volumes  des  Oiseaux 
De  l’Europe  [espèces  non  observées  en  Belgique)  par  Ch.  P.  Dubois  et 
fils,  un  ensemble  de  lous  les  oiseaux  de  l’Europe.  —  Les  deüx  volumes 
des  Oiseaux  de  l'Europe ,  avec  317  planches  coloriées,  sont  en  venté 
au  prix  de  200  francs < 
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1. Dimthoécie  arrosée,  2 .  D.  arrangée. 
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DIANTHOECIE  ARROSÉE 

DIANTHOECIA  CONSPERSA,  Shiff. 


Schiff.  S.  V.  p.  71.  —  Esp.  pi.  119,  f.  5.  -  Fab.  Ent.  S.  III,  1.  p.  483.  —  Hubn.  f.  52.  — 
Treits.  V,  1,  p.  387.  —  Dup.  VI,  pl.  95,  f.  1.  —  Boisd.  Ind,  p.  124.  —Ann.  Soc.  ent.  B.  I, 
p.  91.  —  Spey.  Geogr.  verb.  II,  p.  143.  —  Stand.  Cat.  p.  93,  n°  1311. 

Noctua  conspersa,  Sch.  —  Phalæna  nana,  Hufn.  —  Bombyx  annulata,  Fab.  —  Mise- 
lia  conspersa ,  Treits.  —  Dianthoecia  conspersa,  Boisd.  —  D.  nana,  Spey. 


Cette  espèce  est  plus  ou  moins  répandue  en  Europe,  en(re  le  G0°  et 
le  58°,  depuis  l'Angleterre  jusqu’aux  monts  ©lirais;  elle  est  rare  en 
Belgique. 

La  chenille  vit  en  juin  et  juillet  sur  les  lychnides,  particulièrement  sur 
le  Lychnis  flos-cuculi ,  dont  elle  ronge  la  semence.  La  chrysalidation 
a  lieu  à  terre  dans  un  léger  cocon  formé  de  matières  terreuses;  l’insecte 
parfait  vole  en  mai  de  l’année  suivante. 


DIANTHOECIE  ARRANGÉE 

DIANTHOECIA  COMPTA,  Schiff. 


Sch.  S.  V.  70.  —  Esp.  pl.  119,  f.  6.  —  Dup.  VI,  pl.  95,  f.  2.  —  Treits.  V,  1,  p.  389.  —  Frey. 
N.  Beitr.  pl.  556.  —  Gn.  II,  26.  —  Boisd.  Ind.  p.  125.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  91.  — 
Spey.  Geogr.  Verb.  II,  p.  143.  —  Staud.  Cat.  p.  93,  n°  1314. 

Noctua  compta,  Sch.  —  N.  comta,  Esp.  —  N.  transversale,  Vil.  —  Miselia  comta, 
Treits.  —  Dianthoecia  comta,  Boisd.  —  Var.  :  Viscariæ,Gii. 


Cette  noctuelle  est  plus  ou  moins  commune  dans  toute  l’Europe  jus¬ 
qu’au  57°,  mais  elle  n’existe  pas  en  Grande  Bretagne;  elle  est  assez 
commune  en  Belgique.  On  l’observe  également  dans  la  partie  Nord- 
ouest  de  l’Asie  Mineure,  en  Syrie  et  dans  l’Altaï. 

La  chenille  se  nourrit  des  semences  de  caryophyllées  et  on  la  trouve 
souvent  dans  les  jardins  ornés  d’œillets  depuis  le  mois  de  juillet  jus¬ 
qu’en  automne.  La  chrysalidation  a  lieu  dans  la  terre  et  l’insecte  vole 
en  juin  de  l’été  suivant. 


ïeniocampe  gothique , 2  .T.  peinte . 


TENIOCAMPE  GOTHIQUE 

TÆNIOCAMPA  GOTHICA,  Lin. 


Lin.  S.  N.  X,  p.  515;  F.  S.  p.  316.  —  Esp.  pl.  76,  f.  1,  2.-IIb.  f.  112 ' Treils.  V,  1,  p.  233. 
—  God.  V,  pl.  61,  f.  2.  —  Frey.  N.  Beïtr.  pl.  17.  —  Sepp,  III,  pl.  40.  —  Gn.  I,  p.  347.  — 
Step.  Cat.  C.  L.  p.  73.  —  Ann.  Soc.  Ent.  B.  I,  p.  96.  —  Spey.  Geogr.  Verb.  II,  p.  76.  — 
Stand.  Cat.  p.  113,  n°  1593. 

PHALÆNA  GOTHICA,  L.  —  BOMBYX  GOTHICA,  Esp.  —  NOCTUA  GOTHICA,  Bkll.  —  N.  NUN 
atrum,  Sch.  —  Semiophora  gothica,  Step.  —  Orti-iosia  goti-iica,  Boisd.  —  Tænio- 
campa  gothica,  Guén.  —  Far.  :  Gothicina,  HS. 


Habile  l 'Europe  septentrionale  et  centrale,  l’Angleterre,  le  Piémont, 
la  Catalogne,  la  Turquie,  l’Oural  et  l’Altaï  ;  peu  commune  en  Belgique. 
La  var.  Gothicina  a  été  vue  en  Finlande  et  en  Laponie. 

On  trouve  la  chenille  en  mai  et  en  juin  sur  les  genêts,  les  gaillets, 
le  plantain,  le  chêne,  etc.  La  noctuelle  apparaît  en  mars  ou  avril  de 
l’année  suivante,  et  vole  ordinairement  autour  des  chatons  de  saule 
m arceau. 


TÉNIOCAMPE  peinte 

TÆNIOCAMPA  MINIOS  A,  Schiff. 


Schiff.  Syst.  Verz.  p.  88.  —  Esp.  III,  pl.  75,  f.  3,  4.  —  Ilubn.  f.  174.— Treits,  V,  2,  p.  228. 
—  Dup.  VI,  pl.  81,  f.  6.  —  Frey.  N.  Beitr.  pl.  340.  —  Boisd.  Ind.  p.  142.  —  Led.  Noct. 
p.  38.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  98.  —  Spey.  Geogr.  verb.  II,  p.  77.  —  Staud.  Cat. 
p.  113,  n°  1596. 

Noctua  miniosa,  Sch.  —  N.  rubricosa,  Esp.  —  N.  serratina,  Haw.— Orthosia  miniosa, 
Treits.  —  Tæniocampa  miniosa,  Led. 


Cette  espèce  est  répandue  dans  toute  l’Europe,  depuis  l’Angleterre 
jusqu’au  Volga,  et  depuis  le  44°  jusqu’au  60°;  elle  est  rare  en  Belgique. 

On  trouve  la  chenille  en  mai  sur  le  chêne,  le  bouleau  et  sur  certains 
saules.  La  chrysalidation  a  lieu  dans  un  cocon  terreux  et  l’insecte  par¬ 
fait  vole,  comme  le  précédent,  en  mars  et  en  avril  de  l’année  suivante. 
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l.Téniocampe  ambiguë,  2. T. du  peuplier. 
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TÉNIOCAMPE  AMBIGUË 

TÆN 10 CAMPA  CRUDA,  Schiff. 


Scbifï.  S.  V.  p.  77.  —  Esp.  Ml,  pi.  76,  f.  5  et  6.  -  Mb  pl.  36,  f.  173.  —  Treits.  V,  2,  p.  230. 

—  Dup.  Vil,  pl.  76.  f.  3.  —  Frey.  N.  Beitr,  pl.  341.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  98.  — 
Spey.  Geogr.  verb.  II,  p.  71.  —  Stand.  Cat.  p.  113,  n°  1597. 

Noctua  criida,  Sch.  (1776).  — N.  pulverulenta,  Esp.  (1785).  —  N.  ambigua,  Mb.  (1799). 

—  Bombyx  nanus  et.  Noct.  pusilla,  Haw.  —  Orthosia  cruda,  Treits.  —  0.  fusilla, 
Step.  —  Tæniocampa  pulverulenta,  Stg. 


Cette  espèce  habite  toute  l’Europe  centrale  et  méridionale  à  partir  du 
Sud  de  la  Suède  et  de  la  Livonie.  Elle  est  assez  rare  en  Belgique. 

On  trouve  la  chenille  en  mai  sur  le  chêne.  Sa  coloration  est  tantôt 


verte,  tantôt  d’un  gris  bleuâtre  ou  brunâtre,  mais  la  disposition  des 
taches  et  des  lignes  ne  varie  pas. 

L’insecte  parfait  vole  en  mars  et  en  avril. 


TÆNIOCAMPA  POPULETI,  Fab. 


Fab.  Ent.  S.  III,  1.  p.  476.  -  Esp.  IV,  pl.  52,  f.  7.  —  Treits.  V.  2,  p.  221.  -  Dup.  III,  pl. 
29.  f.  1.  —  Frey.  N.  Beitr  pl.  95,  f  2.  —  Haw.  E.  B.  121.  — Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  176. 
—  Spey.  Geogr.  verb.  Il,  p.  77.  —  Staud.  Cat.  p.  113,  n"  1598. 

Bombyx  populeti,  Fab.  —  B.  donasa,  Esp.  —  B.  subplumbeus,  Haw.  —  Orthosia  po- 
puleti,  Treits.  —  0.  gracilis,  Step.  (nec  Scbifï.).  — 0.  ocularis,  Frey.  — Tæniocampa 
populeti,  Gn. 


Ce  lépidoptère  est  plus  ou  moins  répandu  dans  l’Europe  centrale, 
entre  le  60°  et  le  46°,  depuis  l’Angleterre  jusqu’au  Volga,  mais  il  ne  se 
trouve  pas  en  Suède.  Cette  espèce  est  très  rare  en  Belgique  ;  elle  a  été 
trouvée  pour  la  première  fois  par  M.  E.  Fologne  dans  le  bois  de  la 
Cambre. 

On  trouve  la  chenille  en  mai  sur  les  peupliers,  mais  elle  se  tient 
cachée  entre  des  feuilles.  Elle  se  métamorphose  dans  la  terre,  et  l’in¬ 
secte  parfait  vole  en  mars  et  en  avril  de  l’année  suivante. 
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EU  COURS  DE  PUBLICATION  : 

Faune  illustrée 

DES 

VERTÉBRÉS  DE  LA  BELGIQUE 

PAR 

Alphonse  DUBOIS 


MODE  DE  PUBLICATION 

La  Faune  illustrée  des  Vertébrés  de  la  Belgique  comprendra 
quatre  séries,  savoir:  1°  les  Mammifères;  2°  les  Oiseaux;  5°  les 
Reptiles  et  les  Batraciens  ;  4°  les  Poissons.  Chaque  série  formera  un 
ouvrage  indépendant  des  autres. 

La  deuxième  série,  les  Oiseaux ,  paraît  seule  en  ce  moment,  par 
livraisons  mensuelles  formées  de  trois  planches  coloriées  et  de  huit 
pages  de  texte  avec  cartes,  indiquant  l’habitat  d’été  et  l’habitat  d’hiver 
de  chaque  espèce. 

Tous  les  oiseaux  observés  dans  le  pays  seront  figurés  sous  leurs 
différents  plumages.  Les  nids  et  les  jeunes  seront  représentés,  autant 
que  possible,  avec  les  adultes.  Les  œufs  seront  donnés,  en  grandeur 
naturelle,  sur  des  planches  spéciales. 

L’oüvrage  des  Oiseaux  de  la  Belgique  formera  trois  volumes,  du 
format  de  la  publication  des  Lépidoptères,  et  comprendra  environ  140 
livraisons.  Le  prix  de  la  livraison  est  de  3  francs,  le  port  en  sus  pour 
l’étranger. 

Un  spécimen  sera  envoyé  gratuitement  aux  personnes  qui  en  feront 
la  demande; 

N. -B.  Ces  trois  volumes  formeront  avec  les  deuxvolumes  des  Oiseaux 
i)E  l’Europe  {espèces  non  observées  en  Belgique)  par  Ch.  F.  Dubois  et 
fils,  un  ensemble  de  tous  les  oiseaux  de  l’Europe.  —  Les  deux  volumes 
des  Oiseaux  de  T  Europe,  avec  317  planches  coloriées)  sont  en  vente 
au  prix  de  200  francs. 
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LEURS  CHENILLES  &  LEURS  CHRYSALIDES 


DÉCRITS  ET  FIGURÉS  D’APRÈS  NATURE, 


PAR 


Alphonse  DUBOIS, 

Docteur  en  sciences  naturelles,  conservateur  au  Musée  royal  d’histoire  naturelle  de  Belgique, etc. 
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BRUXELLES  et  LEIPZIG 
à  la  librairie  C.  Muquardt ,  { 

MERZBACH  ET  FALK 


PARIS 

à  la  librairie  zoologique 

DE  E.  OEYROLLE  FILS 

et  chez  l’auteur,  an  Musée  royal  d'histoire  naturelle  à  Bruxelles. 

1881 

TOUS  DROITS  RÉSERVÉS 


1. Leucanie  blême,  2. L. pâle. 


LEUCANIE  BLEME 

LEUCANIA  PUDORINA,  SchifF. 

Sch.  S.  V.  p.  85.  —  Hb.  pl.  47,  f.  309.  —  Treils.  V,  2,  p.  299.  -  Dup.  VII,  pi.  105,  f.  4.— 
Gd.  I,  86.  —  Frey.  N.  Beitr.  pl.  585.  —  Spey.  Geogr.  Vers.  II,  p.  63.  —  Ann.  Soc. 
ent.  B.  XV,  p.  105.  —  Staud.  Fat.  p.  108,  n°  1501. 

Noctua  pudorina,  Sch.  —  N.  impudens,  Ilb.  —  Leucania  pudorina,  Tretfcg. 

Cette  espèce  est  en  général  peu  répandue,  bien  que  son  aire  de 
dispersion  soit  assez  vaste;  on  la  rencontre  entre  le  56°  et  le  44° depuis 
l’Angleterre  jusqu’aux  monts  Ourals,  mais  il  est  propable  qu’elle  existe 
aussi  en  Asie  sous  les  mêmes  latitudes,  vu  qu’elle  a  été  observée  dans 
les  provinces  de  l’Amour.  M.  Weinmann  a  capturé  deux  exemplaires 
de  cette  noctuelle  à  Calmpthout,  en  juin  1872. 

La  chenille  hiverné  et  se  montre  au  printemps  jusqu’en  mai  sur  des 
graminées.  Elle  se  métamorphose  à  la  surface  du  sol  dans  des  détritus 
de  végétaux  ;  l’insecte  parfait  vole  en  juin  et  juillet,  parfois  encore  en 
août,  dans  les  prairies  humides. 


LEUCANIA  PALLENS,  Lin. 


Lin.  S.  N.  X.  p.  511;  F.  S.  p.  315.  —  Esp.  pl.  90,  f  1  —  Hb.  ff;  231  et  234.  —  Treils,  V,  2, 
p.  290.  —  Dup.  VII,  pl.  105,  f.  1.  —  Gn.  I,  pp.  92,  94.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  176.  — 
Spey.  Geogr.  verb.  II,  p.  64  —  Slaud.  Cat.  p.  109,  n1*  1503. 

PHALÆNA  PALLENS,  L.  —  NOCTUA  PALLENS,  Sel).  —  N.  RUPESCENS,  Ha\V.  —  LEUCANIA 
pallens,  Treils. — L  rufescens,  arcuata,  suffusa,  ochracea ,  Step.  — Ab.  :  EcTYPA,Hb. 

Cette  noctuelle  est  généralement  répandue  dans  toute  l’Europe  sep¬ 
tentrionale  et  centrale  à  partir  du  61°  (Suède  méridionale)  jusqu’au  44°, 
ainsi  qu’en  Arménie;  il  paraît  qu’elle  existe  également  dans  l’Amérique 
du  Nord.  En  Belgique  elle  est  commune  dans  beaucoup  de  localités. 

La  chenille  se  présente  en  deux  générations  ;  on  la  rencontre  en  juin 
et  en  septembre  sur  l’oseille,  le  mouron,  le  pissenlit  et  autres  plantes 
basses.  La  chrysalidation  a  lieu  à  terre,  dans  un  léger  tissu,  à  la  fin 
de  juillet,  et  en  avril  pour  la  seconde  génération. 

L’insecte  vole  vers  le  soir  en  mai,  juin,  août  et  septembre  dans  les 
endroits  herbeux. 
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1 . Leucanie  impure ,  2 .  L .  de  Gxaslin 
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LEUCANIE  IMPURE 

LEUCANIA  IMPURA,  Hubn. 


Hubn.  pl.  85,  f.  396.  —  Treits.  V,  2,  p.  294.  —  llerr.  Schiif.  pp.  319-20.  —  Cn.  I,  p  92.  — 
?  Dup.  VII,  pl.  105,  f.  3.  —  Ann.  Soc.  Ent.  B.  I,  p.  94.  —  Spey.  Geogr.  Verb.  II,  p.  G3. 
—  Stand.  G at.  p.  108,  n»  1502. 

Noctua  impura,  Hb.  —  N.  Fur.iaiNOSA  et  punctin  \ ,  Haw.  —  Eeucania.  impura,  ïïeils. 
!..  punctina,  Step.  —  L.  fuliginosa,  Sam. 


Cette  noctuelle  est  généralement  répandue  depuis  l’Angleterre  jus¬ 
qu’aux  monts  Ourals,  et  depuis  le  61°  jusqu’au  44°.  Elle  est  commune 
en  Belgique;  on  l’a  également  observée  dans  les  provinces  de  l’Amour. 

On  trouve  les  chenilles  sur  des  graminées  et  des  carcx:  on  rencontre 
en  avril  et  mai  celles  de  la  première  génération  et  en  juillet  celles  de  la 
seconde.  Les  métamorphoses  ont  lieu  dans  la  terre  à  l’intérieur  d’un  lé¬ 


ger  cocon. 


L’insecte  parfait  vole  en  juin  et.  en  septembre  ;  on  le  rencontre  dans 
les  prairies  après  le  coucher  du  soleil. 


LEUCANIE  DE  GRASLIN 

LEUCANIA  ALBIVENA,  Grasl. 


Grasl.  Ann.  Soc.  ent.  Fr.  1852,  p.  409.  pl.  8.  I,  f  1.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  VI,  p.  171  ; 

XIII,  p.  37;  XIV,  p,  35.  —  Stand.  Cat.  p.  108,  n°  1509. 

Cette  leucanie  a  été  découverte  en  France  par  M.  De  Graslin,  qui  re¬ 
connut  en  elle  une  espèce  nouvelle  pour  la  science;  depuis,  elle  a  été 
prise  plusieurs  fois  en  Belgique,  et  ces  deux  pays  paraissent  les  seuls 
où  ccttc  espèce  ait  été  observée  jusqu’ici. 

M.  De  Graslin  dit  que  le  seul  individu  qu’il  possède  (une  femelle) 
provient  d’une  chrysalide  trouvée  par  lui  en  1850  dans  le  sable,  à  un 
kilomètre  de  la  mer,  dans  le  département  de  la  Vendée;  cette  chrysalide 
était  renfermée  dans  une  coque  assez  dure,  formée  de  grains  de  sable. 
L’insecte  parfait  en  est  sorti  le  24  août. 

Cette  rare  noctuelle  a  été  prise  à  Louvain  par  M.Colbeau,  àllastière 
près  de  Dinant  par  M.  Weinmann  en  1870,  et  le  D1'  Dreyer  en  prit  un 
exemplaire  dans  la  même  localité  et  vers  la  même  époque,  le  1er  juin 
1871.  C’est  donc  du  20  mai  à  la  fin  août  que  cette  espèce  paraît  voler. 

La  fig.  de  notre  pl.  est  faite  d’après  un  spécimen  pris  en  Belgique. 


1 .  Hvdro  é c i  e  éclat  a nte ,  2 .  H .  i rré  sol u  e . 


HYDROÉCIE  ÉCLATANTE 

HYDROECIA  NICTITANS,  Bkh. 


Borkh.  IV,  p.  463.  —  Hb.  f.  221.  —  Don.  Br.  I,  p.  397  — Treits.  V,  2,  p.  82.  —  Gn.  I.  p.  126. 
Dup.  VII,  pl.  104,  f.  2.  —  Frey.  Beitr.  pl.  141,  f  2;  N.  Beitr.  pl.  468,  f.  3,  4.  —  Ann. 
Soc.  ent.  B.  I,  p.  87.  —  Spey  Geogr.  ver,b.  II,  p  69.  —  Stand.  Cat.  p.  105,  n°  1469. 

?  Phalæna  oculea,  Lin.  —  Noctua  nictitans,  Bkh.  —  N.  ciirysographa,  Mb.  —  N. 
auricula,  Don.  —  Apamea  nictitans,  Treits.  —  Luperina,  nictitans,  Boisd.  —  Hy- 
DROECIA  NICTITANS,  Gn.  —  Ab.  :  ËRYTHROSTIGMA ,  HaW.  =  NlCTITANS,  Dup.  e=  FüCOSA, 
Frey.  —  Lucens,  Frey. 


Cette  espèce  paraît  habiter  toute  l’hémisphère  boréale,  car  elle  a  été 
observée  aussi  bien  dans  le  nord  de  l’Asie  et  de  l’Amérique  qu’en  Eu¬ 
rope.  Sur  notre  continent  elle  est  plus  ou  moins  répandue  entre  le  64° 
et  le  45°;  en  Asie  on  la  rencontre  dans  la  Sibérie,  dans  l'Altaï  et  dans  les 
provinces  de  l’Amour.  Elle  est  rare  en  Belgique, 

La  chenille  vit  en  mai  près  des  racines  des  graminées  et  se  métamor¬ 
phose  dans  un  cocon  formé  de  matières  terreuses. 

La  noctuelle  vole  en  juillet  et  en  août,  et  on  la  rencontre  le  soir  dans 
les  prairies  humides,  principalement  aux  environs  de  Bruxelles  et  de 
Liège. 

f  ? 


HYDROECIE  IRRÉSOLUE 

HYDROECIA  MICACEA,  Esp. 

Esp.  Schm.  pl.  145,  f.  6.  —  Hb.  f.  224.  —  Treits.  V,  2,  p.  333.  —  Dup.  VII,  pl.  115,  f.  6.  — 
Frey.  N.  Beitr.  pl.  117.  —  Gn.  I,  p  128.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  99.  —  Spey.  Geogr. 
verb.  II,  p.  168.  —  Staud.  Cat.  p.  105,  no  1470. 

Noctua micacea,  Esp.  —  N.  cypriaca,  Hb.  —  Gortina  micacea,  Treits.  —  Hydroecia 
micacea,  Gn. 

L’aire  géographique  de  cette  espèce  s’étend,  en  Europe  et  en  Asie, 
entre  le  60°  et  le  45°,  mais  elle  est  généralement  peu  répandue;  elle  est 
très-rare  en  Belgique. 

La  chenille  est  difficile  à  découvrir;  elle  vit,  en  mai  et  en  juin,  près 
des  racines  de  roseaux,  de  cypéracées  et  d’autres  plantes  croissant  dans 
les  endroits  marécageux.  Elle  se  métamorphose  en  juillet  et  l’insecte 
parfait  vole  en  août  et  en  septembre. 
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EN  coins  DE  PUBLICATION  : 


Faune  illustrée 

DES 

VERTÈBRES  DE  LA  BELGIQUE 

PAR 

Alphonse  DUBOIS 


MODE  DE  PUBLICATION 

La  Faune  illustrée  des  Vertébrés  de  la  Belgique  comprendra 
quatre  séries,  savoir:  1°  les  Mammifères;  2°  les  Oiseaux;  5°  les 
Reptiles  et  les  Batraciens  ;  4°  les  Poissons.  Chaque  série  formera  un 
ouvrage  indépendant  des  autres. 

La  deuxième  série,  les  Oiseaux ,  paraît  seule  en  ce  moment,  par 
livraisons  mensuelles  formées  de  trois  planches  coloriées  et  de  huit 
pages  de  texte  avec  cartes,  indiquant  l’habitat  d’été  et  l’habitat  d’hiver 
de  chaque  espèce. 

Tous  les  oiseaux  observés  dans  le  pays  seront  figurés  sous  leurs 
différents  plumages.  Les  nids  et  les  jeunes  seront  représentés,  autant 
que  possible,  avec  les  adultes.  Les  œufs  seront  donnés,  en  grandeur 
naturelle,  sur  des  planches  spéciales. 

L’ouvrage  des  Oiseaux  de  la  Belgique  formera  trois  volumes,  du 
format  de  la  publication  des  Lépidoptères,  et  comprendra  environ  140 
livraisons.  Le  prix  de  la  livraison  est  de  5  francs,  le  port  en  sus  pour 
l’étranger. 

Un  spécimen  sera  envoyé  gratuitement  aux  personnes  qui  en  feront 
la  demande. 

N. -B.  Ces  trois  volumes  formeront  avec  les  deux  volumes  des  Oiseaux 

V 

ce  l’Europe  [espèces  non  observées  en  Belgique)  par  Ch.  F.  Dubois  et 
fils,  un  ensemble  de  tous  les  oiseaux  de  l’Europe.  —  Les  deux  volumes 
des  Oiseaux  de  T  Europe,  avec  317  planches  coloriées,  sont  en  vente 
au  prix  de  200  francs  * 


LEPIDOPTERES 


IDE  L'EUROPE. 


LEURS  CHENILLES  &  LEURS  CHRYSALIDES 


DECRITS  ET  FIGURES  D’APRES  NATURE, 


PAR 


Alphonse  DUBOIS, 

< 

r 

Docteur  en  sciences  naturelles, conservateur  au  Musée  royal  d’histoire  naturelle  de  Belgique, etc. 


pUVRAGE  FONDÉ  PAR  pH.-j7.  pUBOIS. 


lre  SÉRIE.  —  Espèces  observées  en  Belgique. 


PARIS 

à  la  librairie  zoologique 

1 1  DE  E.  DEYROLLE  FILS 

et  chez  l’auteur,  au  Musée  royal  d’histoire  naturelle  à  Bruxelles. 

1882 

TOUS  DROITS  RÉSERVÉS 


BRUXELLES  et  LEIPZIG 
à  la  librairie  G.  Muquardt , 

MERZBACH  ET  FALK 


0  193à 
l'"r-UCAit 
&HANGI 


AVIS 


Depuis  quelques  mois  la  publication  des  ouvrages  sur  les  Lépidop¬ 
tères  et  les  Oiseaux  de  la  Belgique ,  se  trouve  retardée  par  une  ma¬ 
ladie  grave  de  notre  principal  coloriste.  Nous  espérons  pouvoir  bientôt 
le  remplacer  et  rattraper  le  temps  perdu. 

Les  abonnés  sont  donc  priés  de  bien  vouloir  excuser  un  retard  indé¬ 
pendant  de  notre  volonté. 

L’ouvrage  des  Lépidoptères  sera  terminé  dans  les  premiers  mois  de 
1885,  et  celui  des  Oiseaux  de  la  Belgique  paraîtra  alors  à  des  épo¬ 
ques  plus  rapprochées,  soit  16  à  24  livraisons  par  année;  de  cette  façon 
les  trois  volumes  des  oiseaux  pourront  être  terminés  en  1887  ;  nous 
commencerons  alors  la  publication  des  Mammifères  de  la  Belgique. 
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1  Chencle  chryso^rapHe,  iï.Acontia  funèfcre. 
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CHARICLÉ  CHRYSOGRAPHE 

CHARICLEA  UMBRA,  Hufn. 


Hufn.  Berl.  Mag.  III,  p.  291  —  Fab.  S.  E.  p.  610.  —  Scb .  Syst.  vebz.  p.  86.  —  Esp.  pl. 
187,  f.  7,  8.  —  Bkh.  IV,  p.  123.  -  Treits.  V.  3,  p.  232.  -  Dup.  VII,  pl.  119,  f.  8.  -  Led. 
Noct.  p.  43.  — Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  106.  —  Staud.  Gat.  p.  130,  n°  1846. 

Phalæna  umbra,  Hufn.  (1767).  —  Noctua  marginata,  F.  (1775).  —  N.  rutilago,  Sch.  — 

N.  CONSPICUA,  Bkh.  —  N.  UMBRAGO,  Esp.  —  N.  MARGINAGO,  HaW.  —  HeLIOTIIIS  MAR¬ 
GINATA,  Treits.  —  Pyrrhia  marginata,  W.  —  Chariclea  umbra,  Led. 


On  rencontre  généralement  cette  noctuelle,  entre  le  60°  et  le  58°, 
depuis  l’Angleterre  jusqu’aux  contrées  de  l’Amour;  elle  est  assez  com¬ 
mune  en  Belgique. 

La  chenille  vit  en  août  sur  la  bugrane  (Ononis  spinosa)  et  sur  le 
Pélargonium  des  jardins  ;  elle  se  métamorphose  dans  la  terre  à  l’inté¬ 
rieur  d’un  léger  tissu,  et  l’insecte  parfait  vole  en  mai  et  en  juin. 


ACONTIA  FUNÈBRE 

ACONTIA  LUCTUOSA,  Sch. 


Schifï.  S.  V.  p.  90.  —  Esp.  pl.  88,  f.  4.  -  Hb.  pl.  305-6.  —  View.  Tab.  Verz.  II,  p.  19:  — 
Treits.  V,  3,  p.  247.  —  Dup.  VII,  pl.  121,  f.  3,  4.  —  Frey.  N.  Beitr.  pl.  346.  —  Ann.  Soc. 
ent.  B.  I,  p.  106  ;  XIII,  p  32.  —  Staud.  Cat.  p.  131,  n°  1853. 

Noctua  luctuosa,  Sch.  — N.  italica,  View.  —  Acontia  luctuosa,  Treits. 


Cette  espèce  habite  l’Europe  centrale  et  méridionale,  la  Livonie, 
l’Asie  Mineure,  l’Arménie,  l’Altaï,  l’Algérie  et  le  Maroc  septentrional. 
Elle  est  très  rare  en  Belgique. 

La  chenille  vit  en  mai  et  en  juin  sur  les  liserons  (Convolvulus)  et  se 
métamorphose  dans  la  terre. 

L’insecte  parfait  vole  en  juillet  et  en  août  dans  les  clairières  et  sur 
la  lisière  des  bois. 
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1.  Gara  dune  fâcheuse,  2.C.  arrosée. 


t 


CARADRINE  FACHEUSE 

CARADRINA  QUADRIPUNCTATA,  Fab. 


Fab.  Syst.  ent.  p.  594. — Rott.  Naturf.  IX,  p.  13S.  —  SchitT.  Syst.  Verz.,  p.  72.  — 
Esp.  pl.  150,  f.  4,  5.  —  I-Ib.  f.  417.  —  Treits,  V,  2,  p.  251.  —  Dup.  VI,  pi.  76,  f.  1.  —  Ann. 
Soc.  ent.  B.  I,  p.  96.  —  Staud.  Cat.  p.  111,  iv  1549.—  Kretsch.  Berl.  E.  Z.  1863,  p.  432, 
pl.  2,  f.  7.  —  Ev.  Bull.  M.  1848,  III,  p.  215  ;  1855,  IV,  p.  324.— Led.  Z.  B.  V,  1855,  p.  22. 
Noctua  quadripunctata,  Fab.  (1775).  —  N.  cubic ularis,  Sch.(1776).—  N.  segetum,  Esp. 
—  Phalæna  grisea,  Hufn.  —  Caradrina  cubicularis,  Treits.  —  G.  quadripunctata, 
Stg.  —  Var.  :  Menetriesii.Ki1.  t=  Cinerascens,  Tgstr.— Grisea,  Ev.  —  Congesta,  Led. 


Cette  caradrine  habite  toute  l’Europe  jusqu’au  02°,  ainsi  qu’une 
grande  partie  de  l’Asie;  elle  est  commune  en  Belgique.  Lavai*.  Mono - 
triesi ,  est  propre  à  la  Russie;  la  var.  Grisea  s’observe  dans  l’Oural 
et  dans  la  Sibérie  orientale;  la  var.  Congesta  habite  l’Altaï. 

La  chenille  vit  en  avril  et  mai  sur  le  mouron,  les  stellaires,  etc.,  et 


se  métamorphose  à  terre.  L’insecte  vole  à  la  fin  de  juillet  et  en  août. 


CARADRINE  ARROSÉE 

CARADRINA  RESPBRSA,  Seh. 


Sch.  S.  V.  p.  314.  —  Hb.  f.  164.  —  Treits.  V,  2,  p.  269.  -  Dup.  VI,  pl.  77,  f.  5.  —  Frey. 
N.  Beitr.  pl.  94.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  95.— Spey.  Geogr.  Verb.  II,  p.  73,— Staud. 
Cat  p.  111,  no  1562. 

Noctua  respersa,  Sch.  —  Caradrina  respersa,  Treits. 


La  caradrine  arrosée  habite  l’Europe  centrale,  sauf  les  îles  Britanni¬ 
ques;  on  la  trouve  également  en  Piémont,  en  Turquie,  en  Grèce  et  en 
Asie  Mineure,  mais  elle  est  généralement  rare  partout  et  très  rare  en 
Belgique,  où  elle  a  été  prise  à  Iiuy,  à  Laroche,  etc. 

La  chenille  fait  son  apparition  en  automne  et  hiverne  ;  on  la  retrouve 
en  avril  et  mai  sur  le  rumex  aquatique  (Rumex  agnations)  et  sur  les 
plantains.  La  noctuelle  vole  en  juillet. 

Nous  donnons  la  reproduction  de  la  chenille  figurée  par  Freyer. 


l.CaTâdrine  alsine,  2  .C.  du  plantain. 


CARADRINA  ALSINES,  Brahm. 


Brahm,  Ins.  Kal.  II,  p.  114.  —  Hb.  f.  577.  —  Treits.  V,  2,  p  266.  —  Led ,  Noct.  p.  226.  — 
Ann.  Soc.  ent.  H.  I,  p.  95.-Spey.  Geogr.  verb.  Il,  p  72. —  Staud.  Cat.  p.  111,  n°  156-1. 

Noctua  alsines,  Brh.  —  Caradrina  alsines,  Treits. 


Cette  espèce  est  généralement  répandue  entre  le  60°  et  le  45°,  depuis 
l’Angleterre  jusqu’aux  monts  Altaï;  on  la  rencontre  aussi  bien  dans  les 
plaines  que  dans  les  montagnes.  Elle  est  assez  commune  en  Belgique. 

La  chenille  hiverne;  on  la  trouve  en  automne  et  au  printemps  sur 
des  graminées,  les  plantains  et  autres  plantes  basses  croissant  sur  les 
talus  des  chemins  creux.  Elle  se  chrysalide  en  mai,  et  l’insecte  partait 
vole  en  juin  dans  les  jardins  et  les  endroits  herbeux. 


CARADRINE  DU  PLANTAIN 

CARADRINA  AMBIGUA,  Sch. 


Schiff.  S.  V.  p.  77.  -  Hb.  f.  176.  —  Treits.  V,  2,  p.  262.  —  Dup.  VI,  pl.  76,  f.  2.  -  Led. 
Noct.  p.  226.  —  Ann.  Soc.  Ent.  B.  I,  p.  95.  —  Spoy.  Geogr.  Verb.  (I,  p.  71.  —  Staud. 
Cat.  p.  112,  n°  1564. 

Noctua  ambigua,  Sch.  —  N.  plantaginis,  Ilb.  —  Caradrina  plantaginis,  Boisd.  —  C. 
ambigua,  Treits. 


Cette  noctuelle  habite  l’Europe  centrale  et  méridionale;  elle  manque 
à  la  faune  entomologique  de  l’Angleterre  et  de  la  Hollande,  et  n’a  été 
prise  que  quelquefois  en  Belgique;  elle  est  commune  dans  le  Sud-Ouest 
de  l’Europe. 

La  chenille  hiverne  et  se  métamorphose  à  la  fin  de  mai  à  l’intérieur 
d’un  léger  tissu  caché  dans  la  mousse  ou  entre  des  feuilles.  La  caradrine 
vole  en  juillet. 


SOTJS  PBESSE 


DU  MÊME  AUTEUR  : 


MANUEL  DE  ZOOL 


Rédigé  suivant  les  progrès  de  la  science 
1  vol.  in  12°  illustré 

- - - 


APERÇU 


DU 

RÈGNE  ANIMAL 

(Résumé  du  précédent  à  l’usage  de  l’Enseignement  moyen) 

1  vol.  in- 12°  illustré 


Ces  deux  ouvrages  paraîtront  à  V Office  de  publicité  dans  le 
courant  du  mois  de  Juillet  1882. 
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LEURS  CHENILLES  &  LEURS  CHRYSALIDES 


DECRITS  ET  FIGURÉS  D’APRÈS  NATURE, 


PAR 


Alphonse  DUBOIS, 

i 

Docteur  en  sciences  naturelles, conservateur  au  Musée  royal  d’histoire  naturelle  de  Belgique,etc. 


PUVRAGE  FONDÉ  PAR  pUEOIS. 


lre  SÉRIE.  —  Espèces  observées  en  Belgique. 
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BRUXELLES  et  LEIPZIG 
à  la  librairie  C.  Muquardt , 
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PARIS 

à  la  librairie  zoologique 

DE  E.  DEYROLLE  FILS 


et  chez  l’auteur,  an  Musée  royal  d’histoire  naturelle  à  Bruxelles. 

1882 
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TOUS  DROITS  RESERVES 


.l.Panolis  pimphape .  2.Pachriobie  érythrocéphale 
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PANOLIS  PINIPHAGE 

PANOLIS  P1NIPERDA,  Panz. 


Panz.  Besch.  Kieferr.  pl.  1,  f.  I,  2.  —  Schilï.  S.  V.  p.  87.  —  Esp.  pl -  125,  f.  1-8.  —  Fab. 
S.  E.  III,  2.  p.  85.  —  Treits.  V,  2,  p.  7(3.  —  Sepp,  Ned.  Ins.  III,  pl.  34. — Dup.  VI,  pl.  100, 
f.  2,  3.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  98.  —  Spey.  Geogr.  Verb.  II,  p.  7(3.  —  Slaud.  Cat.  p. 
114,  n»  1604. 

Noctua  piniperda,  Panz.  (1786).  —  N.  flammea,  Sch..  —  Bombyx  spreta,  F.  —  Trachea 
piniperda,  Treits.  —  Panolis  piniperda,  Step. 


La  panolis  piniphage  habite  l’Europe  centrale  et  septentrionale,  sauf 
la  zone  boréale;  son  aire  géographique  s’étend  au  sud  jusqu’au  Piémont 
et  la  Russie  méridionale  ;  à  l’Est  elle  ne  dépasse  pas  la  longitude  de 
Moscou.  Elle  est  assez  commune  en  Belgique. 


La  chenille  vit  en  société  sur  les  pins  (Pinus)  de  juin  jusqu’en 
août,  et  se  chrysalide  en  septembre  dans  la  mousse  à  l’intérieur  d’un 
léger  tissu. 

L’insecte  parlait  vole  à  la  fin  de  mars  et  en  avril,  et  se  montre  sou¬ 
vent  dans  la  soirée  sur  les  fleurs  du  saule  marceau. 


PACHNOBIE  ERYTHROCÉPHALE 

PACHNOBIA  RUBRICOSA,  Sch. 


Sch.  S.  V.  p.  77.— Brh.  Ins.  Kal.  II,  p.  193.  —  ïïb.  f.  430,509.  —  Esp.pl.  148,  f.  4.  —  Treits. 
V.  2,  p.  396.  —  Dup.  VI,  pl.  79.  f.  4.  —  Frey.  N.  Beitr.  pl.  117.  —  Haw.  L.  B.  p.  232.  — 
Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  97.— Spey.  Geogr.  verb.  II,  p.  80.— Staud.  Cat  p.  114,  n°  1607. 
Noctua  rubricosa,  Sch.  —  N.  mista,  Hb.  —  N.  mucida,  Esp.  —  N.  pilicornis,  Brh.  — 
Cerastis  rubricosa,  Treits.  —  Orthosia  rubricosa,  Boisd.  —  Paci-inobia  rubricosa, 
Led.  —  Glæa  rubricosa,  Step. 

Cette  espèce  habite  l’Europe  centrale  entre  le  59°  et  le  45°,  depuis 
l’Angleterre  jusqu’aux  côtes  orientales  de  l’Asie  ;  elle  est  très  rare  en 
Belgique. 

On  trouve  la  chenille  sur  les  Rumex  en  juin  et  en  juillet;  elle  se 
métamorphose  dans  la  terre.  La  noctuelle  vole  en  mars  et  en  avril. 


-  -  “ 


Rusine  Ténébreuse 

sur  la  Benoîte. 


— 


RUSINE  TÉNÉBREUSE 

RUSINA  TENEBROSA,  Hub. 

THE  BïtOWIV  FEATHERED  RU8T1C.  —  DUIVKELFAHBIGE  EULE. 


Hubn.  Noct.  pl.  33,  f.  158  et  503.  —  Treits.  Eur.  Schm.  V,  1,  p.  180.  —  Dup.  Lep.  Fr.  VI, 
pl.  72,  f.  1,  2.  —  Frey.  N.  Beitr.  pl.  40.  —  Boisd.  Ind.  p.  100.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I, 
p.  78.  —  Spey.  Geogr.  yerb.  II,  p.  69.  —  Staud.  Cat.  p.  112,  n°  1579. 

Noctua  tenebrosa  et  N.  nigricans,  Hb.  —  Bombyx  phæus  et  N.  obsoletissima,  Haw. 
Agrotis  tenebrosa,  Treits.  —  Busina  ferruginea,  Step.  —  R.  tenebrosa,  Boisd. 


Cette  noctuelle  est  généralement  répandue  dans  l’Europe  centrale, 
depuis  l’Angleterre  jusqu’aux  frontières  de  l’Asie,  mais  elle  est  rare 
dans  la  plupart  des  localités;  on  la  rencontre,  entre  le  60°  et  le  25°, 
dans  les  plaines  aussi  bien  que  dans  les  montagnes.  Elle  est  assez  rare 
en  Belgique. 

La  chenille  hiverne  après  avoir  atteint  toute  sa  taille  ;  on  la  trouve  en 
octobre  et  en  novembre  sur  la  benoîte  (Geum),  le  fraisier,  la  renouée 
des  oiseaux  (Polygonum  aviculare)  et  autres  plantes  herbacées.  Les 
métamorphoses  s’opèrent  dans  la  terre  en  mars  ou  en  avril  et  à  l’inté¬ 
rieur  d’un  cocon  formé  de  matières  terreuses. 

L’insecte  vole  en  juillet. 


1  .Ténioeampe  incÉistante,  2.  T.  })j'oprjel  le 


TÉNIOCAMPE  INCONSTANTE 

TÆNIOCAMPA  INCERTA,  Hufn. 


Hufn.  Berl.  Mag.  III,  pp.  298  et  424.  —  Esp.  pl.  115,  f.  3;  147,  f.  4;  151,  f.  2.  —  Hubn. 
f.  265.  —  Treits.  V,  2,  p.  204.  —  Dup.  VI,  pl.  81,  f.  3.  —  Frey.  N.  Beitr.  pl.  315  —  Haw. 
Lep.  Br.  pp.  120,  122.— Ann.  Soc.  Ent.  B.  I,  p.  97.— Led.  Noct.  p.  38.  —  Spey.  Geogr. 
Verb.  II,  p.  78.  —  Stand.  Cat.  p.  113,  n°  1602. 

Phalæna  incerta,  Hufn.  (1767).  —  Noctua  instabïlis,  Scb  (1776).  —  N.  contacta  et 
trigutta,  Esp.  —  N.  nebulosa,  Haw.  —  Orthosia  instabilis,  Treits.  — Tæniocampa 
incerta,  Led.  —  Ab.  Fuscata,  Haw. 


Cette  noctuelle  est  généralement  commune  entre  le  60°  et  le  40°, 
depuis  l’Angleterre  et  l’Europe  occidentale  jusqu’aux  monts  Altaï;  il  pa¬ 
raît  même  quelle  a  été  observée  dans  l’Amérique  du  Nord.  Elle  est 
commune  en  Belgique. 

La  chenille  vit  depuis  le  mois  de  mai  jusqu’en  juillet  sur  l’orme,  le 
chêne,  le  bouleau,  le  tilleul,  etc.  L’insecte  parfait  vole  dans  les  bois  et 
sur  les  montagnes  boisées  en  mars  et  en  avril. 

Cette  noctuelle  varie  du  gris  au  rouge  brun,  et  l’on  rencontre  tous 
les  passages  intermédiaires  entre  ces  deux  nuances. 


TËNIOCAMPE  PROPRETTE 

TÆNIOCAMPA  MUNDA,  Schiff. 


Sch.  Syst.  verz.  p.  76.  —  Esp.  III,  pl.  52,  f.  5,  6.  —  Hb.  f.  166.  —  Treits.  V,  2,  p  208.  — 
Frey.  N.  Beitr.  pl.  328.  —  Dup.  VI,  pl.  80,  f.  3.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  97.  —  Led. 
Noct.  p.  38.  —  Spey.  Geogr.  verb.  II,  p.  79.  —  Staud.  Cat.  p.  114,  n"  1603. 

Noctua munda,  Sch.  —  Bombyx  munda,  Esp.  —  Orthosia  munda,  Treits.  —  Tænio¬ 
campa  munda,  Led. 

Ce  lépidoptère  habite  l’Europe  centrale  entre  le  57°  et  le  46°,  la  Li¬ 
vonie  et  la  Prnssie  orientale  et  méridionale  ;  il  est  rare  dans  certaines 
contrées,  commun  dans  d’autres  ;  il  est  assez  rare  en  Belgique. 

La  chenille  vit  en  mai  et  en  juin  sur  l’orme,  le  chêne,  le  hêtre,  le 
tilleul,  etc. 

L’insecte  vole  en  mars  et  en  avril  de  l’année  suivante. 
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courant  du  mois  de  Juillet  1882. 
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DEC  10  1938 

OUPLICATE 


i.Cara druie  uligmeuse,  2, C .de  Duponchel. 

O 


CARADRINE  ULIGINEÜSE 

CARADRINA  GLUTEOSA,  Treit. 


Treits.  X,  2,  p.  80.  —  Boisd.  Ind,  p.  188.  —  Gn.  I,  p.  248. —  Led.  Noct.  pp.37, 133. -Spey. 

Geogr.  verb.  II,  p.  71.  —Ann.  Soc.  ent.  B.  VIII,  p.  273.  — Staud.  Cat.  p.  112,  n°  1571. 
Caradrina  gluteosa,  Treits.  —  Hydrilla  uugtnosa,  Boisd. 


Cette  espèce  habite  la  Yalachie,  la  Hongrie  et  l’Oural  ;  mais  il  est 
probable  que  son  aire  géographique  est  plus  étendue,  car  M.  E.  Fologne 
dit  en  avoir  pris  plusieurs  exemplaires  au  vol  dans  la  soirée  du  24 
juillet  1864,  au  bas  du  versant  boisé  de  la  montagne  de  Ilan-sur-Lesse 
(Belgique). 

D’après  O.  Wilde,  on  trouverait  la  chenille  en  automne  et  elle  passe¬ 
rait  l’hiver  dans  la  mousse;  les  métamorphoses  se  feraient  en  mars  et 


l’insecte  prendrait  son  essort  en  mai.  D’après  ce  qui  précède,  la  durée 
du  vol  serait  donc  de  mai  à  la  fin  de  juillet. 


CARADRINE  DE  DUPONCHEL 


CARADRINA  ARCUOSA,  Haw. 


Haw.  Lep.  Br.  p.  260.  —  Boisd.  Ind.  p.  116.  —  Dup.  III,  pl.  28.  f.  4.  —  Frey.  N.  Beitr.  pl. 
162,  f.  1-3.  —  Led.  Noct.  p.  38.  —  Spey.  G.  V.  II,  p.  75.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  VI,  p. 
171.  —  Staud.  Cat.  p.  112,  n°  1577. 

Noctua  arcuosa,  Haw.  (1810).  —  N  airæ,  Frey.  —  Apamea  dtjponchelii,  Boisd.  (1829). 
—  Lampetia  arcuosa,  Hein.  —  Caradrina  arcuosa,  Led. 


Cette  caradrine  est  plus  ou  moins  répandue  dans  l’Europe  centrale 
entre  le  61°  et  le  47°,  depuis  l’Angleterre  jusque  dans  la  Russie  occiden¬ 
tale.  Elle  est  rare  en  France  et  très  rare  en  Belgique,  où  elle  a  été  prise 
dans  les  environs  de  Bruxelles  (E.  Fologne)  et  d’Enghicn. 


On  trouve  la  chenille  sur  la  canchc  gazonnante  (Aira  cœspitosa) 
en  mai  et  au  commencement  de  juin;  elle  se  métamorphose  entre  les 
feuilles  de  la  base  de  la  plante,  et  l’insecte  vole  vers  la  fin  de  juin. 
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LC  aradrine  ré  sistante ,  2  £.  du  pi  s  senlit 


CARADRINE  RÉSISTANTE 

CARADRINA  SUPERSTES,  Treit. 


Treits,  V,  2,  p.  260.  —  Hb.  f.  162.— Frey.  N.  Beitr.  pl.  190.— Spey.  Geogr.  verb.  Il,  p.  72. 

—  Ann.  Soc.  ent.  B.  1,  p.  95.  —  Stand.  Cat.  p.  111,  n"  1566. 

Noctua  blanda,  Hb.  —  Caradrina  superstes,  Treils. 


Cette  espèce  a  été  observée  clans  le  midi  de  la  Russie,  en  Hongrie, 
en  Autriche,  dans  plusieurs  parties  de  l’Allemagne,  de  la  Suisse,  de  la 
Belgique,  de  la  France,  de  l’Italie  et  de  l’Espagne,  mais  elle  est  rare 
partout;  chez  nous  elle  a  été  prise  près  de  Louvain  et  de  Huy. 

La  chenille  vit  en  mai  et  en  juin  sur  le  plantain  et  autres  plantes 
basses,  mais  elle  se  tient  cachée  pendant  le  jour.  L’insecte  parfait  vole 
en  juillet  de  la  même  année. 

Nous  figurons  la  chenille  d’après  Freyer. 


CARADRINE  DIT  PISSENLIT 

CARADRINA  TARAXACI,  Hb. 


Hb.  pl.  125,  f.  575.  —  Schiff.  S.  V.  p.  77.  —  Treils.  V,  2,  p.  264.  —  Dup.  VI,  pl.  75,  4  4.— 
Led.  Noct.  p.  37. — Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  175.  —  Spey.  Geogr.  verb.  II,  p.71.  — Slaud. 
Cat.  p.  112,  n°  1568. 

Noctua  taraxaci,  Hb.  —  N.  blanda,  Sch.  —  Caradrina  blanda,  Treits.  -  G.  taraxaci, 
Led.  —  C.  plantaginis,  Westw. 


Cette  caradrine  habite  les  plaines  et  les  montagnes  de  l’Europe  tem¬ 
pérée,  depuis  le  Sud  de  la  Suède  jusqu’aux  Pyrénées,  et  depuis  l’An¬ 
gleterre  jusqu’aux  monts  Altaï  ;  on  la  rencontre  également  en  Asie 
Mineure.  Elle  est  très  rare  en  Belgique,  où  elle  a  été  prise  pour  la  pre¬ 
mière  fois  parM.  C.  De  Fré,  dans  les  environs  de  Louvain. 

On  trouve  la  chenille  en  automne  sur  les  plantains,  le  pissenlit,  etc.; 
elle  hiverne  et  se  métamorphose  dans  la  terre  à  la  fin  de  mai.  L’insecte 
parfait  vole  en  juillet. 


l.Cosmie  paillée,2 .  Dyschonste  ypsilon. 


COSMIA  PALEACEA,  Esp. 


Schiff.  S.  V.  p.  86.  -  Esp.  pl.  122,  f.  3,  4.  —  Hb.  f.  198-99.  —  Treits.  V,  2,  p.  380.  -  Dup. 
VII,  pl.  109,  f  1.— Led.  Noct.  pp  38,  143.— Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  99.  —  Spey.  Geogr. 
verb.  II,  p.  82.  —  Staud.  Gat.  p.  115,  n°  1619. 

Noctua  pulvago,  Sch.  —  N.  paleacea,  Esp.  —  N.  angulago,  Hat.  — Euperia  fulvago, 
Step.  —  Cosmia  fulvago,  Treits.  —  G.  paleacea,  Led. 

Cette  espèce  habite  aussi  bien  les  plaines  que  les  montagnes,  et  on 
la  rencontre  généralement  partout  où  il  y  a  des  bouleaux.  Elle  est  ré¬ 
pandue,  entre  le  60°  et  le  44°,  depuis  l’Angleterre  jusqu’aux  monts 
Altaï,  mais  elle  est  très  rare  en  Belgique. 

On  trouve  la  chenille  en  mai  et  en  juin  sur  le  bouleau  et  sur  l’aune, 
entre  deux  feuilles  réunies  par  quelques  fils.  L’insecte  parfait  vole  en 
juillet  et  août. 


DYSCHORISTE  YPSILON 

DYSCHORISTA  YPSILON,  Sch. 


Schiff.  S.  V.  p.  78.  —  Esp.  pl.  145,  f.  2,  3.  —  Hb.  f.  136.  —  Haw.  Lep.  Br.  p.  197.  — Treits, 
V,  2,  p.  210.  —  Dup.  VI,  pl.  81,  f.  5.  —  Frey.  N.  Beitr.  pl.  329.  —  Led.  Noct  pp.  39,143. 
—  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  P-  97.  —  Spey.  Geogr.  Verb.  II,  p.  86.  —  Staud.  Gat.  p.  115, 
n<»  1624. 

Noctua  ypsilon,  Sch.  (1776).  —  N.  corticea,  Esp.  —  N.  fissipuncta,  Haw.  (1810).  — 
Orthosia  ypsilon,  Treits.  —  Hama  ypsilon,  Step.  —  Dyschorista  ypsilon,  Led.  —  D. 

FISSIPUNCTA,  Stg. 

On  rencontre  cette  espèce  presque  partout  où  il  y  a  des  peuplieu#  et 
des  saules,  depuis  l’Angleterre  jusqu’aux  monts  Altaï,  et  depuis  le  40° 
jusqu’au  62°;  on  l’observe  également  en  Asie  mineure  ;  elle  est  assez 
commune  en  Belgique. 

La  chenille  vit  en  mai  et  juin  sur  les  peupliers  et  les  saules,  où  elle 
se  tient,  pendant  son  jeune  âge,  entre  des  feuilles  réunies  par  des  fils  ; 
plus  tard  elle  se  cache  durant  le  jour  entre  les  crevasses  des  écorces. 
Les  métamorphoses  se  font,  soit  dans  la  terre,  soit  entre  les  écorces  ou 
dans  le  bois  vermoulu.  La  noctuelle  vole  en  juillet  et  août. 
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Cucullie  ombrageuse 


* 


,<3  3/ 


CÜCÜLLIE  OMBRAGEUSE 


CUCULLIA  UMBRATICA,  Lin. 

THE  SIIAHK,  —  HASE\KOIIL  EULE. 


■Lin.  S.  N,  X,  p.  515  ;  F.  S.  p.  315.  -  Esp.  Schm.  pl.  137,  f.  1;  pl  176,  f.  6.  —  Hb.  Noct. 
pl.  54,  f.  263-64.— Haw.  B.  L.  pp.  165-66. -Treits.  Schm.  Euh.,  V.  3,  p.  105  ;  X,  2,  p.126. 
Step.  H.  III,  pp.  88,89.  —  Frey.  N.  Beitr.  pl.  447.  —  Sepp,  Ned.  ins.  III,  pl,  25.  —  Ann. 
Soc.  ent.  B.  I,  p.  105.  —  Spey.  Geogr.  Verb.  II,  p.  187.  —  Staud.  Cat.  p.  123,  n°  1726. 

PHALÆNA  UMBRATICA,  L.  —  NOCTUA  UMBRATICA,  Scll  —  N.  LUCIFUGA,  Esp.  —  N.  TANA- 
CETI  et  LACTUCÆ,  Ha\V.  —  CUCULLIA  UMBRATICA,  TieitS.  —  G.  TANACETI,  LACTUCÆ, 

lucifuga,  Step.  —  C.  sonchi,  Hein. 


Cette  noctuelle  est  généralement  commune  dans  les  plaines,  mais 
rare  dans  les  régions  montagneuses.  On  l’observe  dans  toute  l’Europe 
centrale  entre  le  44°  et  le  60°;  les  monts  Ourals  forment  sa  limite 
orientale.  Elle  est  assez  commune  en  Belgique.  Elle  habite  également 
l’Asie  Mineure,  l’Arménie  et,  d’après  Gucnée,  l’Amérique  du  Nord. 

On  trouve  la  chenille  depuis  le  mois  de  juillet  jusqu’en  septembre 
sur  les  laiterons  (Sonchus),  les  peucédans  (Peucedanum),  le  pissenlit 
(Taraxacum) ,  les  plantains  (Plantago),  les  lamiers  (Lamium),  etc. 
Elle  se  métamorphose  à  l’intérieur  d’une  coque  solide  formée  de  matières 
terreuses. 

L’insecte  parfait  vole  durant  le  jour  depuis  juin  jusqu’en  septembre. 
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1  Leucanie  littorale ,  2  .L, point  blanc 

sur  l'Origan. 


LEUCANIE  LITTORALE 

LEUCANIA  LITTORALIS,  Curt. 


Curt.  Br.  Ent.  IV,  pl.  157.  —  Step.  H.  III,  p.  74.  —  Frey.  N.  Beitr.  pl.  603,  f.  2.  —  Ann. 

Soc.  ent.  B,  I,  p.  94.  —  Staud.  Cat.  p.  109,  1526. 

Noctua  litoralis,  Frey. 

Cette  noctuelle  habite  l'Angleterre,  les  côtes  occidentales  et  méridio¬ 
nales  de  la  France  et  la  Belgique  ;  elle  est  rare  dans  notre  pays,  où  elle 
a  été  prise  sur  les  côtes  de  la  mer  et  en  Campine. 

La  chenille  est  inconnue.  L’insecte  parfait  vole  en  juillet. 


LEUCANIE  POINT  BLANC 


LEUCANIA  ALBIPUNCTA,  Scli. 


Schiff.  S.  V.  p.  84.  —  Hb.  f.  223.  —  Treits.  V,  2,  p.  187.  —  Boisd.  Ind.  p.  131.— Ann.  Soc. 
Ent.  B.  I,  p.  94.  —  Spey.  Geogr.  Verb.  II,  p.  67.  —  Staud.  Cat.  p.  109,  n»  1532. 

Noctua  albipuncta,  Sch.  —  Mythimna  albipuncta,  Treits.  —  Leucania  albipuncta, 
Boisd. 


Cette  espèce  est  rare  en  Suède  et  dans  le  nord  de  l’Allemagne,  mais 
elle  est  assez  commune  dans  la  partie  méridionale  de  ce  pays,  ainsi 
qu’en  Hollande,  en  Belgique,  en  France,  dans  le  nord  de  l’Italie,  en 
Espagne,  en  Sardaigne,  en  Corse  et  dans  le  sud  de  la  Bussie  jusqu’aux 
monts  Altaï  et  l’Asie  mineure. 

La  chenille  hiverne  et  elle  se  métamorphose  dans  la  terre  au  com¬ 
mencement  de  mai.  Elle  se  nourrit  degraminées  à  feuilles  molles, de  plan¬ 
tain,  d’origan  (Origanum  vulgare) ,  de  valériane  (Valeriana  officina- 
Us),q te.,  et  se  tient  cachée  pendant  le  jour  sous  les  plantes  basses  et  les 
touffes  d’herbes  ;  on  la  trouve  le  plus  souvent  dans  les  champs  et  les 
lieux  humides. 

L’insecte  parfait  éclôt  en  juin,  et  se  montre  une  seconde  fois  en  août 
et  septembre. 
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LEUCANIE  L  BLANCHE 

LEÜCANIA  L  ALBUM,  Lin. 


Lin.  S.  N.  XII,  p.  850.  -  Esp.  pl.  DO,  f.  3.  4.  —  Hb.  f.  227.  -  Treits.  V,  2,  p.  306.  —  Dup. 
VII,  pl.  105,  f.  2-  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  1,  p.  94.  —  Spey.  Geogr.  verb  II,  p.  67  —  Staud. 
Cat.  p.  109.  il"  1530. 

Noctua  l  album,  L.  —  Leucania  i,  album,  Treits. 

Cette  leucanie  est  répandue  dans  l’Europe  centrale  et  méridionale, 
sauf  en  Angleterre  et  en  Hollande  ;  on  la  rencontre  également  en  Asie 
mineure  et  en  Arménie  ;  elle  est  assez  rare  en  Belgique. 

On  trouve  les  chenilles  en  deux  générations  sur  des  graminées,  des 
rumex,  ainsi  que  sur  les  plantains  ;  elles  se  métamorphosent  à  terre  à 
l’intérieur  d’un  léger  tissu.  La  noctuelle  vole  en  mai  et  une  seconde  fois 
à  la  fin  de  juillet  jusqu’en  septembre. 


LEUCANIA  LYTHARGYRIA,  Esp. 


Esp.pl.  124,  f.  6  -  Hb.  f.  225.  —  Treits.  V.  2,  p.  183.  —  Dup.  III,  pl.  41.  f.  G;  VII,  pl.  107, 
f.  1.  —  Boisd.  Gen.  p.  132.  -  Rbr.  Cat.  s.  and.  pl.  8,  f.  2.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  94. 
Spey.  G.  V.  II,  p.  67  —  Stand.  Cat.  p.  109,  n°  1533. 

Noctua  lythargyria,  Esp.  —  Mythimna  lythargyria,  Treits.  —  Leucania  lythargy- 
ria  etANARGYRiA,  Boisd.  —  Far.  :  Argyritis,  Rbr. 

La  leucanie  argentée  habite  toute  l’Europe  sauf  la  région  boréale  et 
la  Grèce  ;  on  l’observe  également  en  Asie  mineure,  en  Syrie  et  en  Ar¬ 
ménie.  Elle  est  assez  commune  en  Belgique. 

La  var .Argyritis  habite  le  midi  de  la  France,  la  Sicile,  laDalmatie 
et  la  Syrie. 

La  chenille  éclôt  en  automne,  passe  l’hiver  presque  sans  manger, 
grossit  rapidement  dès  les  premiers  jours  du  printemps  et  a  toute  sa 
taille  en  avril  ;  les  chenilles  de  la  seconde  génération  se  montrent  dans 
le  courant  de  l’été.  On  les  trouve  dans  les  bois  au  milieu  des  touffes  de 
graminés,  particulièrement  des  Bromus  pinnatus ,  Ccilamagrostis 
epigeios,  etc.  Elles  se  métamorphosent  en  terre  dans  une  petite  cavité. 
La  noctuelle  vole  en  mai  et  juin,  et  plus  tard  en  août  et  septembre. 
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Cucullie  du  Gnaphale. 
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CÜCÜLLIE  I)  U  GNAPHALE 


CÜCULLIA  GNAPHALII,  Hb. 

THE  SIIEPHERD’8  PUR8E.  —  RUHRKRÜUT  EULE. 


Hulin.  Noct.  f.  582-83.  —  Treits.  Schm.  Eur.  V,  3,  p.  87;  VI.  1,  p.  412;  X,  2,  p.  124.  — 
Dup.  VII,  pl.  125,  f.  4.  —  Frey.  N.  Beitr.  pl.  5. —  Spey.  Geogr  Verb.  H,  p.  190.  — Ann. 
Soc.  ent.  B.  V,  p.  66.  —  Stand.  Cat.  p.  124,  n°  1741. 


NOCTUA  GNAPHALII,  Hb.  —  CUCULLIA  GNAPHALII,  TreîtS.  —  C.  TLIAPSIPHAGA  et  G.  SOLIDA- 

ginis,  Siep. 


Cette  espèce  est  généralement  rare  partout:  on  la  rencontre  en  Angle¬ 
terre,  en  Allemagne,  en  Hongrie,  en  Russie,  en  Finlande,  dans  les 
Monts  Altaï,  en  France  et  en  Suisse.  Feu  le  D1  Breyer  dit  avoir  trouvé 
en  Belgique  (probablement  dans  les  environs  de  Bruxelles)  deux  che¬ 
nilles  de  cette  espèce  pendant  l’été  de  1861. 

La  chenille  vit  solitairement  sur  la  verge  d’or  (Solidago  virga-aurea) 
et  on  la  trouve  dans  le  courant  de  juillet  jusqu’au  commencement 
d’août.  Elle  se  tient  ordinairement  fixée  contre  la  tige  de  la  plante; 
elle  est  extrêmement  vive  et  se  laisse  tomber  dès  qu’on  la  touche.  La 
chrysalidation  a  lieu  à  l’intérieur  d’une  coque  solide  formée  d’un 
mélange  de  soie  et  de  terre. 

L’insecte  parfait  vole  à  la  fin  de  mai  et  en  juin. 

Nous  reproduisons  la  chenille  et  la  chrysalide  figurées  dans  l’ouvrage 
de  Freyer. 
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Cuciiflie  astrée. 
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CUCULLIE  ASTRÉE 

CUCULLIA  ASTERIS,  Sch. 

THE  STAttWOUT.  —  STFIiVULI  M  IÎUIJC . 


Sch.  Syst.  verz.  p.  312.  —  Esp.  Schm.  pi.  154,  f.  2,  3.  —  Mb.  Noct.  f.  260-506.  —  Cur. 
B.  E.  I,  pl.  45.  —  Ti’eits.  Schm.  Eur.  V,  3,  p.  118.  —  Dup.  VII,  pl.  125,  f.  1.  —  Ann. 
Soc.  ent.  B.  I,  p.  105.  —  Spey.  Geogr.  verb.  II,  p.  186.  —  Staud.  Cat  p.  122,  n°  1718. 

NOCTUA  ASTERIS,  Sch.  —  CUCULLIA  ASTERIS,  TreitS. 


La  Cucullie  astrée  est  plus  ou  moins  répandue  entre  le  (>0°  et  le  45°, 
depuis  l’Angleterre  jusqu’aux  monts  Altaï,  et  on  la  rencontre  aussi  bien 
dans  les  plaines  que  dans  les  régions  montagneuses.  Elle  est  rare  en 
Belgique,  où  on  l’observe  particulièrement  dans  les  provinces  de  Bra¬ 
bant  et  de  Liège. 

On  trouve  la  chenille  dans  les  clairières  des  bois,  depuis  le  commen¬ 
cement  de  juillet  jusqu’à  la  fin  d’août,  sur  la  verge  d’or  (Solidago  virga- 
aurea)  et  sur  l’aster  (Aster  annutys)  ;  on  l’observe  parfois  aussi  dans 
les  jardins  sur  les  asters  et  les  verges  d’or  cultivées.  Elle  se  métamor¬ 
phose  dans  une  coque  ovale,  d’une  consistance  assez  solide  et  formée 
d’un  mélange  de  terre  et  de  soie. 

L’insecte  parfait  vole  ordinairement  en  mai  et  en  juin  de  l’année 
suivante;  il  arrive  cependant  parfois  que  quelques  individus  hâtifs  éclo¬ 
sent  au  mois  de  septembre  de  la  même  année. 
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Cucullie  de  la  Camomille. 
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CUCULLIE  DE  LA  CAMOMILLE 


CUCULLIA  CHAMOMILLÆ,  Sch. 

me:  CHAHOMILE  SII  VHK,  —  KAMII.LLiV  EULE. 


Schifl'.  Syst.  Verz.,  p.  73.—  Esp.  Schm.  pl.  193,  f.  1,  2.  —  Ilubu.  Noct.  f.  (38G-7. — Treits. 
Schm.  Eur.  V,  3,  pp.  111-114;  X,  2,  p  127.  -  Dup.  VII,  pl.  127,  f.  1.  -  Sepp,  Ned.  Ins. 
VU,  pl.  26.  —  Rbr.  Cat.  s.  and.  pl.  9,  f.  3.  —  Ann.  Soc.  ent.  B.  I,  p.  103.  -  Spey . 
Geogr.  verb.  II,  p.  189.  —  Staud.  Cat.  p.  123,  nu  1731. 

Noctua  chamomillæ,  Sch.  —  N.  fissina,  Haw.  —  Cucullia  chamomillæ,  Treits.  —  C. 
fissina,  Step.  —  Far.  :  Calendulæ,  Treits.  —  Leucanthemi,  Rbr.  —  Ab.  :  Chrysan- 
tiiemi,  Hb. 


Cette  Cucullie  habite  l’Europe  centrale  et  méridionale  depuis  l’An¬ 
gleterre  jusqu’au  Volga,  mais  elle  ne  paraît  pas  exister  en  Scandinavie; 
elle  est  très-rare  en  Belgique. 

La  var.  Calendulæ  est  répandue  en  Sicile,  dans  l’ouest  de  l’Asie 
Mineure  et  en  Syrie;  la  var.  Leucanthemi  est  propre  à  l’Espagne. 

On  trouve  la  chenille  en  juillet  jusqu’au  commencement  d’août  sur  les 
fleurs  de  la  camomille  (Matricaria  chamomilla)  et  des  anthémides 
(Anthémis  arvensis  et  cotula). 

L’insecte  parfait  éclôt  en  mai  de  l’année  suivante. 
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